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4lème ANNÉE — No. 32, LOUISEVILLE. JEUDI, LE 24 MAI 1962,

LA RÉGION DE LOUISEVILLE

DÉCORE ET EMBELLIT
LA CAMPAGNE POLITIQUE EST AMORCÉE
Trois assemblées Maurice Savard
des Progressistes- ouvre sa campa-
Conservateurs

ME RÉMI PAUL

Me Rémi Paul, député sortant de
charge dans Berthier-Maskinongé-
DeLanaudière, a officiellement ou-
vert sa campagne dimanche dernier,
en tenant une grande assemblée à
Lavaltrie.

Le candidat progressiste-conserva-
teur poursuivra sa campagne en fin
de semaine prochaine en tenant
trois assemblées en l’espace de deux
jours.
Tout d’abord, samedi, à compter

de 8.30 heures, à la Salle du Collège,
à St-Paulin, Me Paul tiendra une
première assemblée, Il est à prévoir
que tout sera mis en branle afin
que de nombreux auditeurs y assis-
tent puisqu'elle a lieu dans le patelin
du candidat libéral, M. Maurice Sa-
vard.

— DIMANCHE —
Dimanche, Me Paul adressera la

parole au cours de deux assemblées
qui auront lieu dans le comté de
Berthier.
A 2 heures de l'après-midi, à la

Salle Paroissiale de St-Michel-des-
Saints, le député sortant rencontre-
ra les électeurs de cette paroisse et
le soir à 8.30 heures, il s'adressera
aux électeurs de St-Barthélemy, dans
la salle de l'Ecole d'Agriculture de
l'endroit.

Les orateurs qui seront entendus
outre Me Paul à ces occasions, sont

Me Germain Caron, député du com-
té de Maskinongé à l'Assemblée Lé-
gislative, M. Alexandre Béland, in-
dustriel de Louiseville, Me Jean Mé-
thot, avocat de Trois-Rivières et
quelques autres.

C'est donc dire que dimanche,
Me Paul ira aux limites du comté
de Berthier en portant la parole à
St-Michel-des-Saints et à St-Barthé-
lemy. 

gne à St-Paulin

MAURICE SAVARD

M. Maurice Savard, candidat li-
béral, a décidé d'ouvrir sa cam-
pagne dans sa paroisse de St-Paulin,
dimanche prochain, à 2 heures, à
la salle paroissiale.

Cette assemblée sera sous la pré-
sidence d'honneur des préfets des
comtés de Berthier et Maskinongé,
MM.Antonio Yanakis et Napoléon
Fleury, respectivement maire de St-

Gabriel-de-Brandon et de St-Léon.
On prévoit aussi que d'autres mai-
res de la région seront sur l'estrade
d'honneur.

Plusieurs orateurs se feront en-
tendre au cours de cette assemblée
dont MM. Gabriel Chrétien, Roch
Malo et J.-Henri Gagnon, candidats
à la convention libérale, M. René
L. Béland de Louiseville et M. An-
tonio Yanakis, préfet du comté de
Berthier.

L'organisation de M. Savard nous
a fait savoir qu'un orateur de mar-
que assistera à cette assemblée et
qu’il y ferait d'importantes décla-
rations.

DU NOUVEAU!
Jeunesfilles de 15 à 18 ans étant

intéressées à faire partie d'un corps
de majorettes que nous projetons
fonder à Louiseville, bien vouloir
vous adresser en personne au Cen-
tre Récréatif de Louiseville tous les
soirs de 7 hres à 8 hres. Une jeune
fille ayant l'expérience du mouve-
ment prendra vos noms et vous
donnera les renseignements néces-
saires.

Bien vouloir vous hâter car nous
projetons mettre ce projet en mar-

 

 che bientôt.

+

Les Créditistes

tiendront

deux assemblées

 

RAOUL VERMETTE

Dimanche prochain, a l’issue de
la grand’messe à St-Justin, soit vers
11 heures, le candidat créditiste, M.
Raoul Vermette s'adressera à ses
co-paroissiens. 1! sera accompagné
de son organisateur-en-chef, M.

autres Orateurs.
Dans l'après-midi, à 2.30 heures,

le porte-étendard du Crédit Social
tiendra une. autre assemblée, mais
à St-Alexis-des-Monts cette fois, où
MM. Edmond et Atchez Baril de
St-Gabriel - de - Brandon porteront
égalementla parole.

Voici la teneure d'une déclaration
que nous faisait M. Vermette, lors

de son passage à nos bureaux mar-
di dernier :

On vote Crédit Social an fédéral
parce que c'est le seul parti qui ap-
porte quelque chose de nouveau.
Voici quelques exemples d’une ad-
ministration créditiste :

(suite à la page 17)

GAZ-0-RAMA DU
JEUNE COMMERCE
Le Jeune Commerce de Louise-

ville a décidé d’organiser un Gaz-O-
Rama le 23 juin prochain, avec la
coopération de la Compagnie B.P.
et de leur représentant local, M. Ar-
thur Grandchamp.
Au cours de cette journée, ce sont

les membres du Jeune Commerce
qui opéreront cette station de ser-
vice et les profits iront à cet orga-
nisme. :

Plus de détails vous seront com-

  muniqués dans une prochaine édi-
tion du journal.

René-Paul Gaboury et de quelques’

 

 

Ce n’est pas tous les jours que 19 paroisses ferventes
commecelles de notre Mauricie ont une occasion aussi splen-
dide et spontanée de célébrer un tel événement. Lequel ?
Mais tout le monde sait qu'il s'agit du grandiose Congrès Eu-
charistique Régional des 7-8-9-10 juin. Oui, dans quinze
jours. Oui, dans si peu de temps déjà. Et chacun se le dit :

- ‘Ornons nos coeurs et nos demeures !”
Car c'est une fête. Fête de foi envers notre Dieu. Fête de

reconnaissance, puisque . . . même ceux qui l‘oublient . . .
ont tout reçu de Lui. Fête de supplication, pour le triomphe
de la bonnecause, dans l‘univers, et aussi chez nous !

C'est un triomphe au Christ-
Roi, le toujours Présent de nos
églises, le toujours donné en
Pain de vie. Et s'il est Roi, un
peuple qui est chrétien a le de-
voir de lui manifester sa soumis-
sion et de le promener en tri-
omphe. Que fait-on pour un
Vainqueur ? Pour un Conqué-
rant ? Pour un Grand à qui l’on
décerne les trophées et la gloire?
Vous viendrez admirer ce repo-
 

Grande cueillette
de papier
Les scouts de Louiseville vous in-

vitent à prendre note que samedi,
le 2 juin prochain, il y aura une
grande cueillette de papier.

Les scouts ramasseront seule-
ment le papier (vieux journaux).
Préparez-vous à sortir votre paquet
et le déposer en bordure de la rue.

La troupe Scoute St-Antoine
vous remercie à l'avance de la bon-
ne collaboration que vous lui ap
porterez.
 

À L'ÉLECTION SCOLAIRE
DU 11 JUIN

M. Jacques-Aimé Lupien
sera candidat

M. Jacques-\imé Lupien, agent

d'assurance de Louiseville, vient

de rendre publique son intention

de briguer les suffrages à l'êlec-

tion de la Commission Scolaire

ae Louisevffle qui aura lieu le

11 juin prochain.

M. JACQUES-A. LUPIEN

M. Lupien est membre de l'une

des plus vieilles familles de Loui-
seville et est reconnu pour son

intégrité parfaite, son dévouement
et son activité débordante.

soir artistique. Vous viendrez vi-
brer à l'unisson de foules infati-
gables dans l‘élan enthousiaste
de cérémonies inoubliables. Et
vous verrez une ville accueillan-
te, ornée, comme aux plus beaux

‘jours de fête. Bien plus, chaque
paroisse se fera un devoir de

| témoigner de sa fraternelle ému-
lation dans la foi et la généro-
sité.

Chaque paroisse, chaque de-
meure, chaque individu doit
prouver qu'il est avec le Christ,
dans les grandes offensives de
la paix, de la vertu, de la vie
surnaturelle. Et alors, il faut que
l'extérieur manifeste ce que cha-
cun accepte et vit avec convic-

tion. Ornons nos coeurs et nos

demeures. Tel est le mot d'ordre
de tous. Et donc : le vôtre.

Le Congrès de Louiseville :
C'est votre affaire | La Centrale
du Congrès, au numéro 46 Saint-
Laurent, Louiseville, vous attend
avec une foule de suggestions.
Et avec le sourire de ses admira-
bles responsables.

À L'HONNEUR
    
M. BERNARD BELAND, de Qué-
bee, fils de M. et Mme Gérard Bé-
land, de notre ville, gagnait ré-
cemment le premier prix d'un
concours de littérature scienti-

fique. Le concours était sous les

auspices de la société: ‘American
Institute of Electrical Engineers"
section de Montréal. La société
lui a remis un certificat lors de
sa réunion annuelle tenue à l’hô-
tel Skyline de Montréal.

L'article portait sur des recher-

ches entreprises par l’auteur à
l'Université Lavalet s'intitutlait:
“Eddy-Current Losses in Satura-
ted Cylinders”. Le Dr Jean Ro-
bert, co-auteur de l'article, dirige
oes recherches, 

—
—
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Photo prise lors du banquet du Congrès régional

des Chambre de Commerce Senior de la Mauricie,
au Club Social de l'A.T.C. dimanche soir. De
gauche à droite : Me Miville Lesage, nouveau pré-
sident local, Mme Gaston Fleury, épouse du pré-

ds dt: bi 5
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sident ex-officio, I'abbé Marius St-Arnault, Jacques
Caron, administrateur régional des Chambres, Me
Maurice Labelle, Dr A. Dalcourt, maire de Louise-
ville, Mme Jacques Caron, Gaston Fleury, président
ex-officio de Louiseville.
 

 
     
      

 

Plusieurs enfants ont reçu le sacrement de con-
* firmation la semaine dernière à Louiseville, des +

mains de Mgr G.-L. Pelletier, évêque du diocèse. x
+ Outre Son Excellence, on remarque ses assis-
* tants, le chanoine Donat Grimard, curé de St- *

Justin et celui de St-Léon, l'abbé J.-Eugène Lamy.

al

e ATTENTION @

 

 

arrive à LOUISEVILLE

vendredi le ler juin 62  

 On a souligné le jubilé d’or sacerdotal de l'abbé
Alphonse Caron, aumônier des Soeurs de la Pro-
vidence par un banquet à l'Hôtel du Boulevard.
On voit ici le jubilaire avec les membres de sa
famille. De gauche à droite : M. Albert Caron,
M. et Mme Irénée Caron, l'abbé Alphonse Caron,

 

Mme Rodrigue Dugré, sa soeur, de Trois-Riviè-
res, MM. Louis et Paul Caron ; 2ème rangée
Mmes Albert Caron, Lucien Caron, M. Lucien Ca-
ron, Dr R. Dugré, Mlle Annette Caron, Mme Paul
Caron.

 

Le R.F. Hermann Lamy, E.C., directeur du Sco-
lasticat de l’Ecole Normale de Québec a fait re-
mise d'un diplôme d'affiliation des districts cana-
diens du T. E. C. au Dr Paul Lamy, de Yamachi-
che. On voit sur cette photo, dans l’ordre habituel:

 

      

 

    

le R.F. Hermann Lamy, frère du Dr Lamy, le R.
Ernest Jacob, P.D., curé de Yamachiche, le R.F.
Alfred, assistant-provincial, Dr Paul Lamy, Mme
Paul Lamy, R.F. Esdras, directeur du Collège de
Yamachiche.

 

 

   Or  

AI ATTNTT0 Stade, le 17 juin prochain, pour sont souventes fois ‘‘assiégés’”
’ plusieurs semaines d’affilée. par des demandes de subven-

n tions” ou autres.

5 ® + Décidément, le trésorier muni- =
on our, cipal et son adjoint font du La bisbille régne, a ciel ou-

beau travail par le temps qui

court. Félicitations à qui de
droit !Louiseville /

\ A /\ 7 y + Avec les semences terminées,

on aura qu’à attendre les résul-

tats qui devraient s'avérer sa-

tisfaisants pour nos agricul-
teurs.

+ La trilogie des candidatures,
aux élections fédérales, est une

chose faite, avec des candidats

du parti libéral, des conserva- +

teurs et du Crédit Social.

Eu

Nu
Les gouvernements, tout com-

me les conseils municipaux.

+ En démocratie, un seul candi-|4
dat officiel est élu. C'est mal-

heureux pour les autres “

pirants”’...

’ un

+ Et dans moins d’un mois, beau-

coup de choses se seront pro-

duites : Congrès eucharistique
terminé, élection au scolaire bâ-

clée, et enfin, le Parlement ca-

   

   
Responsabilité
de tous genres

 
nadien sera au grand complet ; ® Stabilité
avec le scrutin du 18 juin. Automobile,

u Feu. ® Service
+ On dit de I'espérance qu’elle a
deux prérogatives : elle fait vi.
vre... €t mourir... ‘ é

reODCea
+ La température a ses hauts et

ses bas ; c'est comme l’humeur

des gens ‘nerveux’ ou ‘‘colé-
reux’’.

+ Le département de la police

municipale sera modernisé : a-

chat d’un système de commu-

nications sur la voiture des
constables. Amélioration vrai-
ment d'envergure !

+ Et les “Loups” de Louiseville
ont débuté par une victoire ;
on les reverra au ‘foyer’ du

  

 
 

«J. A. JULIEN ENRG.
Assurances Générales

71, St-Laurent — Tél. : CA. 8-2817 —

 

UN SEUL PRIX .. .
UNE SEULE QUALITE:

“LA MEILLEURE”

QUE CE SOIT POUR
e NETTOYAGE e TEINTURE
e PRESSAGE OU LAVAGE

Adressez-vous en toute confiance à

La Teinturerie ST-LAURENT
22, St-Ai — CA. 8- — isavillemé (rue de la gare) CA. 8-4477 Lou

vert, dans certain parti politi-

que. 11 ne faudrait pas oublier

cet adage : L’Union fait la for-

ce... et l’autre : l’argent fait

les poches !

T1 nc faudrait pas oublier de
décorer et pavoiser dans les

19 paroisses et la mission des

trois vicariats forains : C’EST

LE CONGRÈS EUCHARISTI-
QUE!

Louiseville

eo Sécurité

DE CHEMISES   S400DOIN

|
à
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47, ST-LAURENT

  

Consultez votre médecin d'abord
et vos prescriptions seront remplies avec soin à

La Pharmacie Louiseville
Fernand Globensky, B.Ph., L.Ph., propriétaire

Tél.: CA. 8-2770
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à ST-BARTHÉLEMY EN ACTIVITÉ
Ÿ

— SUCCES —

MLLE CELINE BERNARD

Eléve du couvent des SS. des
SS. NN. de Jésus et de Marie de

St-Barthélemy, qui s’est classée

2e au concours du Bon Parler

Français qui a eu lieu à Joliette,

le 13 mai dernier, dans la salle

de l’école Marie-Charlotte. Ce con-
cours avait été organisé par la

Société Saint-Jean-Baptiste. La

premiére gagnante, Mlle Francine

Laporte, l’a remporté par 94

points, et Mlle Cécile Bernard est

arrivée deuxième avec la faible
marge de 93.7. Félicitations à Cé-
line de la part de ses professeurs

et de ses compagnes ! Il est bon

de mentionner que Mlle Bernard

demeure depuis de nombreuses

années chez M. et Mme Gilles Sar-

razin.

Y ATY FAIT CHAUD ! —

(en joual)

Après avoir grogné parce qu’il

pleuvait, parce qu’on ne pouvait

ouvrir les fenêtres sans frissonner,

voilà maintenant qu’une vraie

chaleur s’abat sur la région en

fin de semaine avec une tempéra-

ture moyenne de 88° à l’ombre.

Nos cultivateurs en ont profité

pour travailler la terre et s’avan-

cer dans leurs travaux du prin-

temps, les fermières pour complé-

ter leur jardin-potager, et de jeu-

nes fous pour mener un sabbat de

tous les diables jusqu'aux petites

heures dimanche matin.

La belle saison commence avec

les randonnées en automobile (et

les accidents de la route), les

baignades (avec souvent des

AINSINIININIINININITNINSTVI

VI

NIOTNINNITNTN
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noyades), des peaux brunes et

des coups de soleil.
Mais, si Dorval nous jouait un

tour et nous envoyait l’été en mai

et le’début de l’automne en juil-
let, grincheriez-vous des dents ?

DE TOUT, UN PEU: —

LIBERA : Le 19 mai. cn notre

église, avait lieu un Libera pour

le repos de l’âme de Mlle Hélène

Béland, fille de feu Zéphirin Bé-

land, décédée subitement à Qué-

bec. l’inhumation a eu lieu dans
notre cimetière.

% x sk
DEUXIÈME EFFRACTION :—

Pour la deuxième fois en quelques

jours des voleurs se sont intro-

duits au presbytère dans le but
d’y perpétrer un vol. Dans la nuit

du 15 au 16 mai, ils fouilièrent le

bureau de monsieur le curé dans

l'espoir d’y trouver de l'argent.

Mais, comme le presbytère pos-

sède une voûte très solide, les vo-

leurs s’en retournèrent les mains

vides. Mais, si ces bandits avaient

été pris sur le fait. ils y auraient

laissé leur peau, car notre curé

est un tireur émérite et pas timi-

de du tout.

* *%* *

NOUS DEMANDONS la coopé-

ration de tous pour signaler à

qui de droit tout individu louche

qui rôde dans nos parages ou

pour saisir des conversations qui

peuvent alder à l’arrestation des
malfaiteurs qui semblent choisir

notre municipalité pour opérer

leurs actes de banditisme. La se-

maine dernière. un chauffeur de

taxi a failli y laisser sa vie ; de-

main ce sera peut-être votre tour.

Surveillez bien les abords de vos

propriétés et celles de vos voi-

sins. Quand certains repris de jus-

tice auront du plomb dans la

peau, ça pourra peut-être faire

peur aux autres.

x x x

À MONT-LAURIER POUR LE
CONGÉ de la fin de semaine : M.
et Mme Charlemagne Guérin et

leurs filles Chantal et Estelle,

MM. Maurice Allard et Laurent

Plante.
kk Xx

FÉLICITATIONS à Mme Jean-
Paul DeGrandpré (Andrée Syl-
vestre) à l’occasion de la nais-

sance d’une fille survenue à

l'hôpital Maisonneuve le 15 mai.

* * +
NOS MALADES: M. Gédéon

Ladouceur à l'Hôpital Comtois de

Louiseville pour traitements.

— M. Arthur Lessard au même

hôpital pour examens.

(suite à la page 16)
 

En avant marche
C’est ce soir qu’aura lieu l’ins-

pection annuelle par les Chefs
diocésains. Tous les membres de-

vront être présents et impeccables

dans leur tenue. Il n’est pas ques-

tion de vous dire qu’il faudra être
en uniforme, car elle est de ri-
gueur.

Le commandant a demandé aux
membres, jeudi dernier, de se ren-

dre un peu plus à bonne heure

soit vers 7.15 hres p.m.. afin qu’il

puisse vous donner ses derniers

conseils,

Lors de cette inspection. des

invités de marque seront présents
pour assister à cette démonstra-
tion. 11 y aura aussi la remise of-

RENÉ SAVOIE
COURTIER D'ASSURANCES AGRÉÉ

Vie — Vol — Feu — Auto
Responsabilité patronale et publique

272, BOUL. OUEST CA. 86-2755
LOUISEVILLE, P.Q.

 

  
ficielle de décorations à quelques

membres.

Espérons que notre position en

sera encore la même, la première

comme l'an dernier, Il n’y a pas

de doute la-dessus si tous font

bien les choses comme il en ont

l'habitude.

Après l’inspection, il y aura

une petite réception pour tous a-
fin de finir cette veillée sur une

note gaie.

ATTENTION : Beau temps ou
mauvais temps, rendez-vous tous

quand même en uniforme pour

l’inspection et celui qui ne pourra

se rendre, serait mieux «d'avoir
une bonne raison vraiment vala-
ble pour s’en absenter.

N'oubliez pas que dans un cas
pareil, c’est au commandant que

vous devez motiver et pas à d’au-
tres. '

Un drapeau canadien distinctif
le seul but d'un canadien qu'il
soit de langue française ou anglai-

se.
OSWALD.
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rapide et
gratuite
  

  

 

Les Filles d'Isabelle de Louiseville ont récem-
ment fêté le jubilé d'argent sacerdotal de l'aumô-
nier d'Etat Mgr Joseph Poissant. On voit : Mme
St-Pierre, Régente de Boucherville, Mlle Philo-

mène Moreau, Régente de Trois-Rivières et vice-
Régente d'Etat, Mgr Joseph Poissant, CS, au-

mônier d'Etat, Mme Rodrique Latourelle, Régen-

te de Louiseville et secrétaire d'état, Mlle M.-Blan-
che Lacoursière, député de district, Mlle Yvette
Morin et Mme Maurice Julien, officière du Cercle
de Louiseville.

 

  

 

 

IDENTIFIEZ CE SIGNE...

   GAGNEZ!
PRIX

; 5000 |
EEeEssssnssessseswnmeenwaw wl LasersserenesassAesEANENARS ES

*40,000
VALEUR TOTALE

Le signe qui apparait dans cette annonce est connu a travers tout le Québec. Vous le voyez chez
votre épicier licencié, sur certains édifices, dans des restaurants, en un mot partout od régne la
bonne humeur. Très probablement, vous l'avez vu dans votre réfrigérateur ou sur les tablettes du
garde-manger. Dites-nous le nom de l'excellent produit que représente ce signe et vous aurez la
chance de gagner de magnifiques prix.

VOICI TOUT CE QUE VOUS AVEZ À FAIRE!
1. Employez le bulletin de participation ci-dessous ou
demandez-en un à votre fournisseur licencié.
2. Ecrivez le nomdu produit que représentele signe qui
apparaît sur le bulletin. Et finissez de remplir le bulletin.
3. Envoyez ensuite votre bulletin à: case postale 6904,
Montréal (Québec).
4. Tous les concurrents qui donneront la bonne réponse
auront une chance d'avoir un prix, 5,000 bonnes réponses
seront tirées au sort et leurs signataires recevront une
chope d'étain poli. Les gagnants des trois grands prix
Seront tirés au sort parmi ces 5000 participants. Ces trois

 

 

| ir CASE POSTALE 6004, MONTREAL P.Q. |
| Ecrire le nom du produit que représents ce

f 4 signe. ....... v.…..

DEUXIÈME PRIX TROISIÈME PRIX Avez-vous déjà vu ce signe chez votre fours

91000 $500°° nisseur licencié? Oul {cosses) Non ft...)

EN ARGENT EN ARGENT | (Ecrire enlettres moulées, S.V.P.) 8

PLUS | Nom...

5,000 prix de | mmeracencaccns TELUPRON.... 1
participation—jolies bo rs l
chopes d'étain poll | Ve

: Le —=se - uDwas Sp   

gagnants devront cependant, avant de recevoir leur prix,
répondre à une question qui leur sera posée.
5. Le concours est ouvert à tout adulte domicilié dans
le Québec, à l'exception des employés de la compagnie
désignée par le signe et des membres de leur famille,
des employés des agences de publicité de la compagnie
et des membres de leur famille,
6. Le concours se terminera à minuit, le 30 juin 1962.
La décision des membres du jury sera sans appel
(définitive). On pourra obtenir sur demande une liste
des gagnants.
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NAISSANCES:

Le 9 mai, à Port Cartier, Sept-
Iles, à M. et Mme Roger Dumais
(Ethel Lessard) est né un fils bap-
tisé le 17 mai a Louiseville, sous
les noms de Joseph, Ludger, Clau-
de. Parrain et marraine : M. et Mme
Ludger Dumais, oncle et tante de
l'enfant.

Le 5 mai, à M. et Mme Antoni
Garceau (Jeannine Bédard) est née
une fille baptisée le 20 mai, sous
les noms de Marie, Louise, France,

Parrain : M. Jules Bédard, marrai-
ne : Mlle Pauline Bédard, oncle et
tante de l'enfant.

MARIAGES:

Le 19 mai avait lieu le mariage
de André-Guy Damphousse, fils de
M. Joseph Damphousse de Saint-
Paulin, à Lucille Guimond, fille de
M. er Mme Albert Guimond de
Louiseville.

Le 19 mai avait lieu le mariage
de Jean-Guy Gélinas, fils de Mme
Gérard Gélinas de St-Barnabé, à
Marguerite Lamirande, fille de M.
et Mme Cyrille Lamirande de
Louiseville.

DECES:

Le 18 mai, eurent lieu les funé-

railles de Mme Pierre Dalcourt, née
Georgiana Nadeau, décédée le 15
mai à l’âge de 93 ans et 7 mois. La
direction avait été confiée à la Mai-
son Georges Marion.

RESULTAT DU TIRAGE
DE LA J.O.C.F. :

Mercredi dernier, les Jocistes pro-
cédèrent à leur tirage organisé pour
les fonds du mouvement. Les ga-
gnants sont: ler prix de $25, M.
Marc Giasson; 2e prix de $10,
Mlle France Gagnon; 3e prix de
85, Mlle Mariette Cossette, tous

de Louiseville.
Merci à tous nos généreux col-

laborateurs.

REMERCIEMENTS:
La Société Canadienne de la

Croix-Rouge désire remercier tous
ceux et celles qui ont contribué à
la campagne annuelle de souscrip-  

 
tion qui s’est terminée au début du
mois courant dans notre Comté. Le
montant des souscriptions recueil-
lies se chiffre à $966.59.

Ghislain Noël,
Président du Comité de la
Campagnede souscription.

Gaston Fleury,
Président, Société Can. de la

Croix-Rouge, Section Maskinongé.

ORDO DES MESSES DE LA
SEMAINE DU 27 MAI:

LUNDI, le 28 mai, 7 hres, pour
Biens de la Terre, par le Brûlé. —
7 hres 30, pour Dame le Dr Onias
Bellemare, par les familles Edouard
et Guy Lesage.
MARDI, le 29 mai, 7 hres, pour

Biens de la Terre, par Beauséjour
et la Carrière — 7 hres 30, pour
Dame William: Lesage, par le Tiers-
Ordre — 4 hres p.m., en I'hon. de
saint Antoine, par M. et Mme Jo-
seph Rose.
MERCREDI, le 30 mai, 7 hres,

pour Biens de la Terre, par Notre-
Dame-Sud. — 7 hres 30, pour Jo-
saphat Grenier, par son épouse. —-
8 hres, pour Alcide Grenier, par M.
et Mme Joseph Grenier.
JEUDI, le 31 mai, FETE DE

L’ASCENSION : Messes aux heu-
res du dimanche. — 5 hres p.m,
messe de la Communion Solennelle.
VENDREDI, le ler juin, 7 hres,

pour Johnny Beaudoin, par son é-
pouse. — 7 hres 30, pour Léo Fer-
ron, par M. et Mme le Dr Marcel
Marchand. — 8 hres, pour Antoni
Gravel, par la Chorale.
SAMEDI, le 2 juin, 7 hres, en

l'honneur de la Sainte Vierge, par
Jacques Béland. — 7 hres 30, pour
le Dr Jean Fleury, par Lucie Fer-
ron. — 10 hres, Mariage: Claude
De Lagrave et Denise Héneault.

DEPLACEMENTS:

M. Roger Dumais de Port Car-
tier à Louiseville, en fin de semai-
ne dernière.
M. et Mme René Bareil d'Amos,

à Louiseville, à l'occasion du ma-
riage de M. et MmeJean-Guy Gé-
linas.
M. Jules Bédard de Champlain

à Louiseville, en fin de semaine,
chez M. et Mme Antoni Garceau.
 

FONDATEUR DU COURRIER DE BERTHIER

Le Dr Angelbert D. Milot
Montréalest décédé à

;

    
Dr Angelbert D. Milot

Le Dr Angelbert D. Milot, chi-
rurgien-dentiste, époux de Jean-
nette Aubé, est décédé subitement

à Montréal, samedi dernier, à l'à-
ge de 66 ans. -

Outre son épouse, il laisse ses
fils et ses brus : MM. et Mmes
Jean-Jacques Milot (Constance
Brais) et Réginald Milot (Suzanne
St-Pierre) sa fille, Mlle Réjane Mi-
lot ; ses petits-enfants, Pierre, Loui-
se et Robert Milot; sa soeur, Mme
Léo-Paul Gélinas (Gabrielle).

Le défunt était directeur-admi-
nistrateur du Centre de Réhabilita-
tion de la province de Québec.
En 1923, alors qu'il résidait à

Berthierville, il fondait "Le Cour-
rier de Berthier”, publication heb-
domadaire qui devait devenir une
dizaine d'années plus tard la pro-
priété de M. W. H. Gagné, qui a-
vait fondé deux ans plus tôt L'Echo
de Louiseville.

Les funérailles ont eu lieu hier
en l'église St-Nicolas d'Ahuntsic et
un Libera fut chanté à Louiseville.

L'Echo offre ses plus sincères
condoléances à la famille du regret-
té disparu.

 

L'ÉCHO DE LOUISEVILLE
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On a fêté, à l’Institut Familial du Couvent de
Sainte-Ursule, le 25e anniversaire d'états de ser-
vice de Mgr Albert Tessier, P.D., de Trois-Ri-
vières, dans le domaine des Instituts Familiaux.
Cette photo fut prise, à l'occasion : Soeur Léa-
Marie, directrice de l’Institut Familial, l'abbé Ar-

JEUDI, LE 24 MAI 1962.

 

mand Lamy, principal de I'Ecole Normale, I'abbé
Gérard Blais, visiteur en chef adjoint des instituts
familiaux, Mgr Tessier, P.D., visiteur en chef des
Instituts, l'abbé H. P. Carignan, visiteur en chef
adjoint des Instituts Familiaux et le R.P. Lorenzo
Harel, o.m.i. du Cap.
 

Décès accidentel
de M. Hervé Picotte
de Ste-Ursule
Le mercredi, 23 mai, est décédé

accidentellement à Ste-Ursule, M.
Hervé Picotte, époux de Auréa-An-
na Mongrain.

Outre son épouse, il laisse dans
le deuil: une fille Mme Marcel
Beaulieu (Rose-Hélène) ; ses frè-
res: MM. Omer et Albert Picotte
de Montréal; deux soeurs, Mme
Napoléon Champagne de Montréal,
et Mme Honoré Mongrain, de
Trois-Rivieres.

La dépouille mortelle est expo-
sée au salon mortuaire 1. Gagnon
& Fils de Ste-Ursule et les funé-
railles auront lieu samedi, le 26
mai, à 10 heures, à l'église parois-
siale du mêmeendroit.

Les Filles d'Isabelle

au Cap-de-la-Madeleine

dimanche dernier
Près de 4,000 Filles d'Isabelle,

déléguées de quelque 150 rercles
régionaux du Québec et de l'On-
tario, se sont rendues, dimanche

dernier, au sanctuaire de NOTRE-
DAME-DU-CAP. Leur 12e pèleri-
nage annuel était présidé par S. E.
Mgr Roméo Gagnon, évêque d'Ed-
mundston, N.B., qui célébra la mes-
se en plein air près du Saint-Lau-

 

  

 

MAGASINS OUVERTS
Jeudi, le 31 mais 1962, JOUR DE L’AS-
CENSION, les MAGASINS DE LOUISE-

VILLE seront ouverts de

10.00 am. à 6.00 hres p.m.
MERCREDI LE 30 MAI 1962 FERME-
TURE comme à l’habitude : 12.00 h. a.m.

L'Association des Marchands

 

de Louiseville.

rent. Au cours de ce ralliement ty-
pique qui, au dire de Mgr Gagnon,
offrait un "spectacle vraiment im-
pressionnant”, Mme Yvonne Mar-
tin, régente d'état, lut un acte de
consécration à la Vierge au nom
des 23,000 membres de cette méri-
tante association au pays.

Votre présence dans ces jardins
bénis de la Vierge du Cap en ce
dimanche du mois de Marie est un
beau geste de foi, de piété filiale
et de confiance, affirma S. E. Mgr
Gagnon à la cérémonie du Rosaire,

l'après-midi. Il nous semble en ce
haut-lieu de prière voir l'Eglise
dans toute sa variété, et les pè-
lerins qui répondent avec tant de
ferveur et d'amour aux invitations
qui leur sont adressées sont bien  

des pierres vivantes de cette Egli-
se. Selon l'insistante demande de
Jean XXIII, intensifions nos priè-
res afin que, grâce au prochain
concile, l'Eglise du Christ retrouve
la splendeur de sa première jeunes-
se, présente un visage aux traits les
plus simples et les plus purs de ses
origines, et se montre telle que son
divin Fondateur la créa sans tache

{snite à la page 7)
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ENTRE LES DEUX PONTS.
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On assistera, par le temps qui
court, à l'ouverture de chalets,
manoirs et autres endroits de
villégiature avec la température
qui se met au beau fixe, avec
de la chaleur en abondance.
On a fait le ménage printa-

nier, un peu partout et nombre
de ces endroits sont déjà prêts
à recevoir les visiteurs.

Quant au Zoo de Saint-E-
douard, if est ouvert depuis di-
manche. Avis aux intéressés !

x xx
Le conseil de ville a décidé,

lors de sa dernière séance d'aug-
menter le personnel de sa force
constabulaire, à l’occasion des
événements où il y aura foule à
Louiseville, tels le congrès eu-
charistique régional, la St-Jean-
Baptiste et autres démonstra-
tions populaires.

Ceci à la suggestion de l‘éche-
vin, M. Lionel Masse, du quar-
tier Ouest, et président du Dé-
partement de la Protection pu-
blique, a uconseil de ville.

x xx
Un élan impulsif d‘urbanisme,

serait à espérer, à l'approche de
la tenue du Congrès eucharisti-
que régional, des 7, 8, 9 et 10
juin. On devrait rafraîchir avec
de la peinture, résidences, bâti-
ments, clôtures et pavoiser, dé-
corer sans restrictions . . . Après
tout, c’est la fête de Jésus-Hostiel

x xx
On a posé une couple de cou-

ches de vernis, de par les soins
de quatre employés de la Lami-
nated Structures, de Louiseville,
aux arches qui sont à l'entrée de
la paroisse, tant dans l’Est que
dans l‘Ouest.

Les travaux ont été complétés,
en fin de semaine dernière.

x xx
Plusieurs membres de l’Asso-

ciation des Marchands de Loui-
seville se sont rendus à la séan-
ce du conseil de ville, président
en tête (M. Robert Hébert), afin
de présenter leurs doléances en
te qui concerne les heures de
fermeture des magasins.

Sous forme de requête, ils ont
demandé que ceux qui tiennent
une négoce où il y a marchan-
dises sèches ferment aux heures
réglementaires et qu'il y ait uni-
formité.

M. Hébert à fait allusion à

vente de marchandises sèches
et qui ouvrent leurs portes jus-
qu’à dix heures, le soir. “On
pourrait, tout au moins, de dire
M. Hébert, couvrir ce stock, le
soir, et ne pas en pratiquer la
vente, ce qui cause des torts aux
autres tenanciers qui ferment
boutique. Une dizaine de mar-
chands étaient au conseil pour
présenter cette requête.

M. Hébert à aussi fait men-
tion des mendiants qui viennent
régulièrement tendre la main
dans les magasins et assez sou-
vent, avec facultés plus ou moins
affaiblies, utilisant probable-
ment le fruit de leurs “deman-
des” pour continuer la cuite.

=
Il existe un règlement à cet

effet et il semble être inopérant
et M. Hébert a demandé aux au-
torités la pose d'affiches, comme
on en voit ailleurs et concues, comme suit : “Défense de men-
dier dans cette municipalité”.

certains restaurants où on fait la

 

L'ECHO DE LOUISEVILLE

 
A l'occasion de la Fête des Mères, les membres

de la JO.C.F. recevaient leurs mamans dans leur
local. De gauche à droite, 1ère rangée : Lucie Gre-

nier, présidente, Mme Donat Grenier, Monique

Charest, secrétaire diocésaine ;
Albertino Lesage,
Hector Durand, Mme Antoni Pichette.

2e rangée : Mme
Mme Bernardin Bélanger, Mme

 

On serait même prêts, dans
l’Association, à défrayer le coût
de ces affiches, quittes ensuite
à être installées par les employés
de la ville de Louiseville.

Les échevins Lionel Masse et
Georges Veillet ont demandé
de faire respecter ce règle
ment, et le maire a rétorqué que
la loi sera appliquée et respec-
tée par les “intéressés”.

“Ces mendiants, de continuer
M. Hébert constituent, quand il
y a des clients au magasin des
ennuis quasi-intolérables et je
suis convaincu que nombre d’en-
tre eux ignorent s'il y a règle-
ment ou non en ce qui a trait à  

la mendicité publique dans la
ville.”

Le maire a poursuivi, pour sa
part, en disant qu’il y aurait
peut-être possibilité d’aviser ces
mendiants que ce manège est
prohibé dans les limites de la
ville, sans y faire installation
d'affiches.

Toutefois, M. Hébert, parlant

au nom de ses collègues, a parlé
d'affiches qui ne seraient cer-|-
tes pas disgracieuses pour le
coup d'oeil et qui préviendraient
ces gestes de la part des men
diants.

L’échevin Victor - Alfred Hé-
roux, entrant dans le sujet, a

 

fait de l'humour en déclarant
que la ville de Louiseville a une
solide réputation et bien établie
d'hospitalité, peut-être trop bon-
ne !

Définitivement, l'avis du con-

seil à ce sujet est que si loi il y
a, il faut la faire respecter !

x x x
Une demande pour annexion à

la ville de terrains situés en pa-

roisse Saint-Antoine de la Riviè-

re- du Loup, a été faite par let-

tre de M. Léo Lupien, ingénieur,

du Cap-de-la-Madeleine à la ville

de Louiseville.

Ces terrains sont localisés tout

près de la ville, en direction du

(suite à la page 16)

  

 

NOTRE GRANDE VENTE
DU PRINTEMPS SE CONTINUE
 

VU LE GRAND SUCCÈS DE NOTRE VENTE, NOUS
AJOUTONScette SEMAINE $5,000. DE MARCHANDISES
 

La plus extraordinaire Vente de Chaussures
jamais vue dans la région.
 

 
 
ENCORE 3 JOURS

AVANT LA FIN DE LA VENTE

AU MAGASIN

  

ET
CHAUSSURES

54, ST-LAURENT

 
LOUISEVILLE
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PÉCÈS : —

Le 16 mai, est décédée, à l’âge

de 88 ans et 7 mois, Mme Adélard

Lemyre, née Edouardina Chrétien.
La dépouille mortelle fut exposée

au Salon Lemyre. Les funérailles

eurent lieu le 18 mai à 9 hres 30

a.m. La levée du corps a été faite

par Monsieur le curé. Le service

fut chanté par l’abbé Antoine Ca-

ron, curé de Ste-Angèle de Pré-

mont. ami de la famille, assisté

de M. le chanoine Grimard, curé

de St-Justin et de l’abbé Garceau,

curé de la paroisse. Les porteurs

étaient les employés du Salon lo-

cal, qui firent la quête. La dé-

funte laisse pour la pleurer, deux

filles : (Aline) Mme Eméo Brous-

seau de Trois-Rivières, (Gabriel-

le) Mme Emile Laterreur de Ste-

Ursule ; trois fils : Gratien, ma-
rié à Simone Beaulieu, Roland.

marié à Georgianna Lemyre, Geor-

ges (médecin) marié à Cécile Pi-

geon de St-Césaire: un frère,

Charles de Rivière-à-Pierre, ainsi

que des neveux et nièces, beaux-

frères et belles-soeurs.

Directeur des funérailles : M.

Alcide Lemyre. Nos condoléances

à la famille !

LES LOISIRS : —

La semaine qui vient de se ter-

miner était dédiée à l'étude des

loisirs. De nos jours, plus qu’au
temps des ancêtres, les loisirs sont

nécessaires, car autrefois, on se

contentait simplement du repos

après le travail. Aujourd'hui. c’est

totalement «différent dans toutes

les branches de l’activité humaine.

Les loisirs, depuis

ans. sont plus abondants et plus

prolongés que jamais. Ce qui veut

dire qu'ils représentent un <dan-

ger. si nous ne voyons pas à ce

qu'au lieu de nous reposer. ils

nous épuisent. Ce qui importe é-

galement, c’est de réaliser qu’un

certain nombre de jeunes ne sa-

vent jamais rien faire de leurs

dix doigts, ou encore, profitent de

leurs loisirs pour gaspiller leur

santé, leur argent et leur temps.

Les associations, les groupe-

ments et le public en général de-

vraient s’intéresser davantage au

problème de l'heure : les loisirs.

JABERAS : —

Le 17 mai. fut chanté le libéra

de M. Chs-Ed. Clément décédé à

Trois-Rivières à l’âge de 70 ans.

quelque 10-

 

Le défunt était l'époux d'Angella

Hébert, autrefois de la paroisse.

C’est Monsieur le curé, qui offi-

ciait à la cérémonie religieuse,

suivie de l'inhumation dans le ci-

metière paroissial. Le défunt lais-

se outre son épouse, quatre filles:

(Yvette) Mme René Levasseur de

«Trois-Rivières, (Béatrice) Mme

Clément Lincourt de Shawinigan,

(Jacqueline) Mme Harris Lon-

gueuil, (Juliette) Soeur Marie du

Bon Conseil des Ursulines de

Trois-Rivières ; deux fils : Sylvio,

marié à Célestine Théberge, An-

dré, marié à Etiennette Savard,

un frère Joseph-Edmond, de Mas-

Kinongé, ainsi que plusieurs pe-

tits enfants, neveux et nièces,

beaux-fréres et belles-soeurs.

Hk Xk

Le 18 mai. fut chanté le libéra
de Georgianna Nadeau, épouse de

feu Pierre Dalcourt, autrefois de

la paroisse. C’est M. le'curé, qui

officiait à la cérémonie religieuse,

suivie de l’inhumation au cimetiè-

re paroissial. La «défunte laisse

dans le deuil. une fille et deux

fils, ainsi qu'une belle-fille et un

beau-fils, le Dr Dalcourt, maire

de Louiseville.

Nos condoléances à ces famil-

les !

LE BABILLAGE : —

Le babillage est un entretien

qui se pratique entre amis et a-

mies, sur des sujets variés, mais

qui ont quand même «de l'attrait.

Supposons une amie, l'invitée à

un thé, un bel après-midi. Le ba-
billage sera sans aucun doute cen-

tré sur la mode 1962, des petites

misères journalières, de la bonté

du mari et du charmant dernier,

un trésor d'amour. Par contre,

l’étudiante basera son babillage

sur ses études, les petits défauts

de son institutrice et sur la

beauté ‘du petit cousin, fin à cro-

quer. L'homme mûr, son babilla-

ge s’orientera vers la politique, de

ses affaires, à louanger le grand

garçon et du charme irrésistible

de sa tendre moitié. Le jeune

homme de 18 ans, s'il est sérieux

parlera de ses études et des con-

sidérations sentimentales à celle

en qui il a juré une fidélité éter-

nelle. Quant aux célibataires des

deux sexes de 30 ans et plus, leur

babillage consistera en une douce

nostalgie amoureuse qui les trans-

porte au temps de leur 20 ans et

à l'époque de l'effeuillage de la

marguerite et du petit baiser à

  
 

CIMENT

POUR  

Nous voici!

 

LES GIMENTS MASKLie
(READY MIX)

BLOCS DE CIMENT —

OCRLOLOL OROOLo Lo LokokoLoLeLo Lo)

A VOTRE DISPOSITION POUR
PREPARE.

TEMPS ET DE L'ARGENT EN ACHETANT
CHEZ NOUS LE CIMENT PRÉPARÉ ET
VOUS OBTENEZ AUSSI LA QUALITÉ.

VUVURESSSSUEHEHEE
INFORMATIONS DEMANDEZ

Yvon Saucier
227-2007

MASKINONGE, P.Q.

PIERRE CONCASSEE

LE
EPARGNEZ DU

LOUISEVILLEL'ÉCHO DE

 

Voici une photo des personnalités au Congrès
régional des Chambres de Commerce de la Mau-
ricie, tenu dimanche à l'Ecole de Métiers. De
gauche à droite : Gaston Fleury, président ex-offi-
cio de la Chambre de Commerce locale, Léo Des-
côteaux, président de Shawinigan, Prudent Bois-

Maurice Labelle,
de la Fédération

JEUDI, LE 24 MAI 1962,

  

kl

clair, président au Cap de la Madeleine, Jacques
Caron, administrateur régional, de Batiscan, Me

de Rosemère, secrétaire général
des Chambres, Emilien Launier,

président de la Banlieue de Trois-Rivières, Hidola
Duchesnes, président de La Tuque”

 

Vinsu de la chaperonne. Le ba-

billage du vieillard sera de se re-

mémorer le bon vieux temps et de

se bercer d'illusions.

SOUPER : —

M. et Mme Dominique Paquin

de la rue St-Aimé, recevaient, le

12 mai pour souper le Dr en Phar-

macie René Paquin, son épouse et

leurs enfants de Montréal, ainsi

que M. le maire de la paroisse,

Jules Paquin, son épouse et leur

fille Claire.

Les réceptions familiales for-

ment en réalité un bien qui res-

serre davantage l'esprit d'union et

de concorde entre les membres.

À L’HÔPITAL : —

M. Camille Lacombe séjourne

à l'Hôpital Comtois aux fins d'y

suivre des traitements.

Voeux de prompt

ment !

rétablisse-  

LES MAIRES À QUEBEC : —

Lors du congrès des Maires du

Coeur du Québec tenu ces jours

derniers dans la Vieille Capitale,

le Maire du village. M. Roland

Livernoche et sa charmante é-

pouse, ainsi que leurs compagnons

de voyage, avaient l’insigne hon-

neur d’être recus officiellement à

la résidence du Bois de Coulonge

par Son Ex. le Lieutenant Gou-

verneur de la province : Paul

Comtois.

L'événement restera sans doute

mémorable pour les personnes qui

en ont été favorisées.

CARNET MONDAIN : —

M. P.-M. Lanouette de Val d'Or,

Abitibi, de passage chez Henri La-

frenière, le 19 mai.

M. Léo-Paul Patry de Montréal

chez ses parents, M. et Mme Jos.  Patry, en fin de semaine.

Le Dr Roland Gagnon, M.V., de

Sherbrooke chez ses parents, M.

et Mme J.-A. Gagnon, le 20 mai.

M. Hervé Ross «de ‘Montréal,

chez ses parents M. et Mme Hec-

tor Ross et M. et Mme Marius Le-

blanc, dimanche dernier.

M. et Mme Roger Garand de

Montréal, chez M. et Mme Léoni-

das Garand, le 20 mai.

Mlle Louise Langlois de Mont-

réal chez ses parents le notaire et

Mme J.-E. Langlois, en fin de se-

maine.

A l'occasion de la féte des me-
res, se réunissaient chez M. et

Mme Azarias B. Gagnon : la Rév.

Soeur Ste-Claire de l'Hôpital de

Grand'Mère et Soeur Marie-Mar.

the-Françoise de, l'Hôpital Cooke

de Trois-Rivières, M. et Mme Jac-

ques Arsenault de Louiseville et

Mlle Nicole Bérard de l'Hôpital

Notre-Dame de Montréal.

 

un emprunt.

plus heureux de vivre.      
 m+pg=
 

VOUS PARTICIPEZ
Etonnant? Peut-être, mais c’est pourtant
vrai. Comme la plupart des gens, vous

avez probablement toujours considéré

votre assurance-vie comme une protec-

tion pour votre famille, comme un moyen

efficace d’épargner régulièrement ou

comme une précieuse garantie si vous

avez un besoin urgent de contracter

Mais en réalité, vos primes d’assurance-
vie sont plus qu’un placement visant à

garantir votre sécurité et celle de votre

famille. Elles constituent un placement

dans l’économie du Canada; elles contri-

buentà sa croissance et aident à faire de

notre pays un endroit où l’on est-toujours

A ce jour, NEUF MILLIARDS DE

 

À TOUT CE QUI SE FAIT AU CANADA
lorsque vous avez de I'assurance-vie

DOLLARS d’épargnes sous forme
d’assurance-vie sont investis dans les
grandes entreprises canadiennes par
l’entremise d’obligations, d’actions et
d’hypothèques.

 
Ces capitaux aident à financer des entre-

prises d’envergure dans tout le pays:

oléoducs, centres commerciaux, ponts,
routes, maisons, immeubles d’apparte-
ments et de bureaux, écoles, usines, ate-

liers, centrales d’énergie électrique, etc.
Autant de réalisations qui, à leur tour,
créent de l’emploi.

Le revenu de ces placements vous est
directement profitable parce qu’il con-
tribue à réduire les primes d’assurance-
vie que vous, de même que neuf millions
d’autres Canadiens, devez payer.

LES COMPAGNIES D'ASSURANCE-VIE AU CANADA
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CHEREREREREEREHERRRERHRRE

& NOUVELLES DE ST-JUSTIN #
BERRREEEPLPPRPEREREREEREE
NOTRE CURE EN
DEUIL DE SA SOEUR:

A St-Stanislas, le 20 mai, est décédée,
à l'âge de 82 ans et 8 mois, Rosanna
Grimard épouse de feu Josaphat Tru-
del.

La défunte laisse dans le deuil ses
quatre filles : Bernadette et Gérardine
mariées à Lucien et Ernest Brouillette
de Saint-Stanislas, Soeur Ste-Rita Marie,
f.d.j. (Maria) Soeur Maria de l'Eucha-
ristie f.d.j., (Rita) ; ses cinq garçons :
Donat marié à Zéphise Pelletier, Alfred
marié à Eveline Gervais, Richard marié
à Thérèse Cossette, tous de Saint-Sta-
nislas, André marié à Marthe Brouillette
de Mont-Carmel et Joachim, religieux
Oblat de Marie-Immaculée de Rouyn ;
ses frères M. le Chanoine Donat Gri-
mard, curé de Saint-Justin, M. Arsène
Grimard de Saint-Justin, sa soeur ÀA-
naïs épouse de feu Nazaire Carpentier
de Saint-Justin ; ses belles-soeurs Noé-
mie Bergeron épouse de feu Alfred Gri-
mard de Montréal et Mme Laura Leduc
épouse de feu Uldoric Trudel de Saint-
Tite ;- de nombreux petits-enfants, ne-
veux et nièces.

Les funérailles ont eu lieu hier à
St-Stanislas.

Nos condoléances à la famille !

AGRANDISSEMENT :

Les imprimeurs W.-H. Gagné & Fils
Ltée sont à effectuer des travaux d'a-
grandissement et de rénovation à leurs
ateliers.

L'agrandissement proprement dit au-
ra une largeur de 25 pieds par une
profondeur de 85 pieds environ. D’au-
tre part, la façade des bureaux actuels
sera complètement renovée.

M. Jean-Jacques Gagnon a obtenu le
contrat général pour ces travaux.

DÉPART:

M. Gérald Rondeau et les membres
de sa famille doivent nous quitter sa-
medi prochain pour aller demeurer à
Montréal.

ASSEMBLÉ CRÉDITISTE:

Dimanche prochain, à l'issue de la
grand-messe, se tiendra une assemblée
créditiste, sur le terrain, à côté de l'é-
elise.

On sait que le candidat officiel du
Crédit Social dans notre circonscription
électorale est un ancien citoyen de notre
paroisse en la personne de M. Raoul
Vermette.

 

A QUI LA CHANCE!

AVON vous offre une op-
portunité sans limite. Si vous
avez besoin d'argent, si vous
avez des loisirs, devenez Re-

présentante AVON. Pour infor-
mation, écrivez à

MLLE R. HIVON

2500 Benny Cres., Apt. 515
N.D.G., Montréal 28, Qué.

  

PROFESSION DE FOI:

Jeudi le jour de l’Ascension à la
messe de 7 hres aura lieu la Commu-
nion Solennelle, la Cérémonie de Pro-
fession de Foi et de Promesses de Vie
Chrétienne.

ROGATIONS:

Lundi, mardi et mercredi à 6.30 hres
messe des Rogations et Procession.

GRAND'MESSES:

Lundi, mardi et mercredi messes des
Rogations pour les Biens de la terre :

LUNDI par l'Ormière Sud-Ouest.

, MARDI par le Haut de Trompe-Sou-
ris.

MERCREDI par le Bas de Trompe-
Sousir.

JEUDI L'Ascension. Obligation d'en-
tendre la messe mais les oeuvres servi-
les sont permises.

LE SOIR À 9 HRES messe pour Mme
Josaphat Trudel par Mme Wilfrid et
Alma St-Antoine.

VENDREDI6.30 hres pour Stanislas
DeMontigny par son épouse.

LE SOIR A 9 HRES pour Mme
Théo Alarie par son époux.

SAMEDI aux intentions de Mlle Ro-
se Bastien.

VA ET VTENT :

Le Chanoine Denis Clément ainsi que
l'abbé Emile Clément des Trois-Riviè-
res, chez M. Irénée Clément, dimanche.

Le Notaire et Mme Jos. Langlois sont
allés a Albany, N.Y. en fin de semaine,
pour y ramener leur fille Josette, étu-
diante a cet endroit.

M. et Mme Marcel Thellend, M. et
Mme John Leblanc ainsi que Mlle Ma-
rie-Paule Thellend de Shawinigan, chez
Claude Gagné, samedi.

M. et Mme Alfred Pagé de Louise-
ville, chez M. Denis Desaulniers di-
manche.

M. et Mme Jean Valois et leur fils
Gilles du Cap de la Madeleine, chez
des parents dimanche.

M. et Mme Germain Gagnon de Ste-
Tl'hérèse-de-Blainville, chez M. Arthur
X. Gagnon, en fin de semaine.

Mlle Lorraine Gagné de Montreal
ainsi que M. Gilles St-Pierre de Water-
loo, chez M. Antonin Gagné au début
de la semaine.

M. Denis Baril de Montréal, dans
notre localité récemment.

M. et Mme Adrien Bussières sont
allés à Montréal en fin de semaine.

M. et Mme Elzéar S. de Carufel et
leur fils Florent sont allés à Montréal,
dimanche.

M. ct Mme Auguste Chapdelaine, M.
Jean-Paul Chapdelaine, Mme Camille
Lavigueur et Mlle Adrienne Dupont de
Montréal, en visite chez Mile Berthe
Chapdelaine, dimanche dernier.
MM. Damase, Antonio et André La-

frenière de Shawinigan, ainsi que Mme
Adem Vincent, chez M. Romulus La-
frenière, récemment.
Mmes Jos. Vincent et Aimé Lafre-

  
 

FUTURS
MARIÉS
C'est un grand jour
dans votre vie.

Seuls vos portraits de
mariage conservent la
beauté et le bonheur
de ce jour.  

 22, rue St-Laurent 
 

   

 

 

Vous êtes invités pour cette occasion, à vous rendre au Studio

afin de prendre un appointement.

STUDIO CÔTÉ
1902 —

CA. 8-2998

 

1962

Louiseville   

niére, ainsi que Mlle Marguerite Pa-
quin, de passage à Montréal, au début
de la semaine,

M. et Mme Paul-Yvon Vertefeuille
de Montréal, dans notre localité, diman-
che.

Les Filles d’Isabelle...
(suite de la page 4)

et sans ride. La réussite du pro-
chain concile, le 2e seulement de-
puis quatre siècle — ce qui nous
aide à juger de son importance —
exige une participation active de
tous et certe collaboration efficace
ne peut se traduire que par un ef-
fort de sanctification de chaque é-
vêque, de chaque prêtre et de cha-
que fidèle. 

PAGE 7

C'est l'amour de Jésus-Christ qui
“retige” dans une âme... Hostie
pour Hostie !

x x x

La Fête du Pain n'est qu'une pré-
paration à la fête de l'éternité.

xxx
Dieu est amour ; et parce qu'il est

amour, il veut la vie.
x x x

Les grandes victimes de la faim
ne sont pas les corps, mais les d- mes.
  
 

SOUS

   

LESTER B. PEARSON

TOUS LES ELECTEURS ET ELECTRICES SONT INVITES A

VENIR RENCONTRER LE CANDIDAT LIBERAL

DES ORATEURS DISTINGUES
ADRESSERONT LA PAROLE

UN INVITE DE MARQUE ASSISTERA A CETTE ASSEMBLEE

ET AURA DES DECLARATIONS IMPORTANTES A FAIRE.

Tout le monde dit:

| AVEC SAVARD, PAUL EST MORT
(Annonce publiée et payée par l'Organisation Maurice Savard)

   
MAURICE SAVARD

rande Assemblée Libérale

A ST-PAULIN
DIMANCHE, le 27 MAI à 2 hres

À LA SALLE PAROISSIALE
LA PRÉSIDENCE D'HONNEUR DES

COMTÉ ET DES MAIRES DE LA RÉGION

OUVERTURE OFFICIELLE DE LA CAMPAGNE DE

MAURICE
SAVARD

Candidat Libéral dans Berthier-Maskinongé-De Lanaudière
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UNE ÉCOLE MATERNELLE À LOUISEVILLE?
A la dernière assemblée de notre

Commission Scolaire, j'ai proposé qu'on
organise une classe maternelle publique
à Louiseville, mais ma proposition n'a
pas été acceptée. Je n’ai pas été sur-
pris, car je connaissais déjà l'opinion
des autres commissaires sur cette ques-
tion.

Parmi les raisons invoquées pour
s'opposer à l'école maternelle, on a dit
que c'état bon pour les grandes villes,
or la municipalité scolaire de Plessis-
ville, dont la population est de 7,500
personnes, donc une population à peu
près semblable à la population de la
municipalité scolaire de Louiseville ;
possède déjà une classe maternelle de-
puis quelques années et le président de
cette commission scolaire M. Boison-
neault m'a dit qu'il était très satisfait
des résultats obtenius, et qu'il propose
d'organiser une autre classe maternelle
pour la prochaine année scolaire.

La Commission des Ecoles Catholi-
ques de Québec, possède aussi plusieurs
classes maternelles et le président de cet-
te Commission Scolaire M. Wilbrod  

Bherer, et Mlle Simonne Bussières, di-
rectrice adjointe des écoles élémentai-
res de Québec, ont été assez obligeants
de m'envoyer certains documents qui
traitent de l'école maternelle.

Pour s'opposer à l’organisation d’une
classe maternelle publique à Louiseville,
mes collègues de la commission sco-
laire ont dit aussi que ce n'était pas
demandé par les parents. Je souhaite
beaucoup qu’on nous fasse des sugges-
tions, mais les commissaires sont élus
pour représenter les parents et je crois
que c'est leur responsabilité d'étudier et
d'adopter toutes les mesures qu'ils
croient utiles et progressives.

Mais on semble vouloir attendre que
les résidents de Louiseville se pronon-
cent sur cette question, et afin de les
aider à se faire une opinion sur l’uti-
lité d’une école maternelle, vous pour-
rez lire ci-après quelques- extraits des
documents que j'ai obtenu de la com-
mission des écoles catholiques de Qué-
ec.

Aurèle Lesage,
Commissaire d'écoles
 

   

 

   

aujourd'hui à

commandité par

PEINTURES PITTSBURGH

participez des

notre concours

facile! amusant!
renseignements complets
chez

LEO PAQUET
Marchand des peintures “PITTSBURGH”

227-4942

 

      oe UNE PEINTURE POUR TOUS LES BESOINS!) |

©. MEERLIRR LLL

ST-JUSTIN

 

1. — Raisons d'être de
l'école maternelle

Depuis plusieurs années déjà, biolo-
gistes, psychologues, médecins et psy-
chiatres se sont penchés sur l’enfance
pour chercher les pocédes les meilleurs
en vue de lui donner une formation
humaine parfaitement équilibrée. Leurs
découvertes ont mis en relief la valeur
sociale de l'Ecole maternelle et contri-

d'éducation.

Une enquête faite en 1961, par le
Bureau International d'éducation au-
près des Ministères de l'Instruction pu-
blique, a fait voir que l'éducation pré-
scolaire, non seulement est en plein dé-

est aussi très bien organisée dans nombre
d'autres. En conclusion de cette enquête,
la Conférence internationale de l'Instruc-
tion Publique a adopté le 14 juillet 19-
61, entre autres, les recommandations
suivantes :

a) Il importe que les autorités res-
ponsables de l'éducation favorisent la
création, le développement et le pro-
grès de l'éducation préscolaire ;

b) Partout où l'enseignement est
obligatoire est déjà assuré à tous les en-
fant sans exception, des possibilités d’é-
ducation devraient être offertes aux en-
fants d'âge préscolaire.

2.— Les classes enfantines

Les classes enfantines sous le contrôle
de la Commission des Ecoles catholi-
ques de Québec sont des classes de tran-
sition entre la famille et l'école élémen-
taire.

Dans ces classes, garçonnets et fil-
lettes reçoivent, en commun, la forma-
tion de base visant à leur développe-
ment physique, intellectuel et moral.

Sont admis dans les classes enfanti-
nes, les enfants de la paroisse où se
trouvent ces classes. Ces enfants doivent
avoir un an de moins que l'âge fixé
pour l'entrée en première année du
cours élémentaire. Leur nombre ne de-
vrait pas dépasser 25. Tout enfant ins-
crit à la classe maternelle doit avoir
été vacciné.

Pour que l'enfant trouve, à l'école
maternelle, l'atmosphère d'un milieu
familial, il faut une titulaire ‘mater-
nelle”, un climat accueillant; d'autre
part, pour qu'il y ait un lien logique
entre l'école maternelle et la première
année du cours élémentaire, il faut que
l'enfant trouve dans la classe enfantine
une discipline assez ferme sans pour
cela cesser d'être maternelle, un climat
actif sans cesser d'être accueillant. Le
passage de la classe enfantine à la pre-
mière année doit se faire sans heurt et
les méthodes de l'une doivent être une
préparation à celles de l’autre.

3.— Buts de l'école maternelle

Les classes enfantines de l'école ma-
ternelle ont pour but de donner aux en-
fants d'un an au-dessous de l'âge sco-
laire une éducation préparatoire faci-
litant leur épanouissement physique, in-
tellectuel et moral. En plus ces classes
offrent un abri contre les dangers de
la rue, et, dans bien des cas, un toit
plus chaud, plus accueillant et plus con-
fortable que le logis familial. Il faut 
 

bué au développement de ce système!

veloppement dans bien des pays, mais,

On a procédé à la Semaine d'embellissement à
Saint-Alexis-des-Monts, récemment. On voit ici
des poubelles qui ont été distribuées à travers le
village, conjointement par le Jeune Commerce et
le club 4-H.

  re
 

Séminaire de Trois-Rivières.

en 1957. 

DR L. ANDRÉ LACASSE

 

Le Dr Lacasse est un ancien de l’Académie de LaSalle et du

Il fit ses études chiropratiques à Toronto et à Davenport,

lowa, où il obtint son diplôme, du célèbre Institut Palmer

HEURES DE SUREAU
Mardi de 7.00 h. à 9.0 h. p.m.

JEUDI de 2.00 h. à 6.00 h. et de 7.00 h. à 9.00 h. p.m.
POUR RENDEZ-VOUS SIGNALEZ CA. 8-2605 LOUISEVILLE

CHIROPRATICIEN
de Trois-Rivières est beureux
d'annoncer à la population de
Louiseville et des environs

2" l'onverture d'un deuxième
Bureau Chiropratique à

3, St-Thomas

=       
donc encourager la fréquentation quoti-
dienne et tenir compte, au journal d'ap-
peu, de ‘toute absence jugée normale ou
anormale.

Toutes les activités exécutées par les
enfants durant leur séjour dans la clas-
se enfantine doivent viser au dévelop-
pement naturel de leurs facultés et cela
sans contrainte comme sans fatigue ;
ils doivent éveiller la curiosité de l'en-
fant, lui faire mesurer ses possibilités
et lui faire apprécier à leur juste va-
leur les innombrables formes de ['ac-
tivité,

Il faut, en tenant compte de la diver-
sité des tempéraments, que les enfants
aiment leur tâche, leurs jeux, toutes les
occupations auxquelles ils s'adonnent.
On y parviendra en stimulant leur inté-
rêt, en développant l'esprit d'observa-
tion, en avisant l'imagination, en for-
mant le jugement, en précisant et en
enrichissant le langage. ll faut aussi
initier aux arts et faire acquérir la dex-
térité qui facilitera l'apprentissage de
l'écriture.

D'autre part, le contact journalier
avec un bon nombre de camarades de
son âge socialisera l'enfant et l'initiera
à une forme de discipline et de dé-
brouillardise qui faciliteront son adap-
tation à l’école élémentaire.

4. — Education Physique

Les principes qui militent en faveur
de l'éducation physique à la classe ma-
ternelle sont les mêmes que ceux pré-
sentés dans les directives pédagogiques
générales du programme d'études des
écoles élémentaires, section culture phy-
sique.

L'éducation physique, cependant, a
une part plus large à l'école maternel-
le du fait que cette activité, n'est en

  
réalité, que le comportement normal des
enfants, comportement dirigé.

"C'est par celle-ci (l'éducation phy-
sique) qu'on peut améliorer la santé et
le maintien de nos enfants, stimuler
leur croissance, développer harmonieu-
sent leur physique et leur donner des
habitudes de récréations saines et hy-
siéniques qu'ils conserveront toute leur
vie”.

VRUIRURUNURAURSSVAI1

St-Léon
RUTVIIIRIIVIVIII
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CÉRÉMONIE DES ANGES : —

Le 21 mai, est décédé à l’âge

de deux mois, Gisèle St-Yves, en-

fant bien-aimé de M. et Mme
Emile St-Yxes, du Grand Rang

à St-Léon. La cérémonie des An-

ges eut lieu en l’église de St-Léon

à 3 heures dimanche après-midi

parmi une nombreuse assistance

de parents et d'amis.

Direction :

te de St-Léon.

Marion et Fréchet-

DÉPLACEMENTS : —

M. et Mme Roméo Chartrey,

Mlle Maria Grenier de Trois-Ri-

vières, en visite chez Mme Forest

Paillé, samedi dernier.

M. et Mme Jean-Guy Vallières

et Mme Forest Paillé de passage à Shawinigan, dernièrement.

 

‘

On remarque

de l'endroit.

 
les responsables, soit MM. Gilles

Thibault, Denis Lamarre et Viateur Perreault,
tous trois professeurs à l'Ecole Secondaire St-Louis

[3
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DÉCÈS : —

A St-Paulin, au Poste de Hun-

terstown est décédé le 8 mai, à
l’âge de 53 ans, M. Rodolphe

Bourassa.

Le défunt laisse dans le deuil

son épouse, née Irène Lacerte,

une file, Marquise, mariée à Ro-

land Diamond de Hunterstown,

Paul-Yvon, marié à Madeleine

Grenier, demeurant à Louiseville,

André, de Hunterstown; ses pe-

tits-enfants : Diane Diamond, Jo-

hanne et Alain Bourassa ; ses de-

mi-soeurs : Rachelle Rabouin, ma-

riée à Azarie Bergeron, de Mont-

réal, Gertrude Rabouin, mariée à

Alphonse Lafrenière de St-Alexis-

des-Monts, ses demi-frères : Louis

Georges Rabouin, marié à Mar-

guerite Lemay, de St-Alexis-des-

Monts, Florian Rabouin, marié à

Thérèse Guimond de St-Alexis-

des-Monts, Elie Damphousse, ma-

rié à Liette Plante, de St-Alexis-

des-Monts, Oscar Damphousse,

marié à Marie-Ange Charette, de

St-Alexis-des-Monts ; son beau-

père, M. Georges Damphousse de

St-Alexis-des-Monts, sa belle-mè-

re, Mme Adrien Lacerte de Hun-

terstown ; ses beaux-frères et bel-

les-soeurs ; M. et Mme Emile Au-

dy (Marie-Flore Lacerte) de

Grand’Mère, M. et Mme Lionel

Lacerte (Marie-Rose Rivard) de

Hunterstown, M. et Mme Bernard

Lacerte (Rosée Audy) de Shawi-

nigan, M. et Mme René Lacerte

(Jeannine Béland) de St-Elie de

Caxton, M. et Mme Edgar Lacer-

te (Hermance Boulanger) de

Hunterstown, M. et Mme Wil-

liam Brodeur (Gilberte Lacerte)

de Hunterstown, M. et Mme Lio-

nel Lebel (Hermance Lacerte) de

Montréal, M. et Mme Antonio

Baribeau (Edith Lacerte) de

Louiseville, ainsi que plusieurs

neveux et nièces.

Les funérailles eurent lieu en

l’église paroissiale de St-Paulin.

vendredi, le 11 mai. à 10 heures

 

Sourire

avec

Chrysler
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COMPRENANT TROIS SALONS.

DIRECTEUR FUNERAIRE

LOUIS RICHARD

27 St-Aimé — TEL. CA. 8-4822 — Louiseville
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LEOPOLD L. DUHAIME
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de l'avant-midi et l’inhumation au
cimetière paroissial, au mileu
d'un grand nombre de parents et
d'ams, M. Rodolphe Bourassa é-
tait le fils de René Bourassa et

de Léa Trottechaud.

AQUISITION PAR L'ŒUVRE
DES TERRAINS DE JEUX : —

L'O.T.J. s’est portée acquéreur

du terrain de M. Arthur Ladou-

ceur, situé du côté nord de la Ri-

vière St-Louis. Ce terrain qui tou-

che au terrain déjà possédé par

l’O.T.J. fournira un grand espace

pour les jeux des jeunes. Cepen-

dant sera-t-il suffisant pour y éta-

blir le club de baseball, lequel,

pour la présente saison, est enco-

re situé sur la terre de M. Emile
Lessard.

Les travaux vont bon train sur

l'ancienne partie du terrain de

jeux. Un système de toilettes est

en construction et un kiosque est

aussi avancé dans sa confection.

Une clôture en mailles de chaînes

entoure une partie du terrain,

tandis que du côté de la rivière,

c'est une clôture de palissades. La

plantation des arbres semble être

réussie déjà les feuilles nous en

apportent la conviction.

À L'HÔPITAL : —

M. Joseph Juneau est présente-

ment à l'Hôpital Ste-Marie des

Trois-Rivières sous observation.

Il est traité par le Dr Alban Dam-

phousse. Nous lui souhaitons un

prompt rétablissement !

NAISSANCE : —

Le 15 mai, est né à l'Hôpital

Comtois, à M. et Mme Eddy La-

frenière (Jeanne d’Arc Lacour-

sière) un fils baptisé le 20 mai

sous les noms de Joseph, Alberti-

no, Denis. Parrain et marraine :

M. Albertino Lacoursière et Mlle

Hélène Lafrenière, oncle et soeur

de l'enfant. Porteuse : Mlle Nico-

le Lafrenière, cousine de l'enfant.

Félicitations !

NOUVELLE MAISON : —

M. Mare-Henri Plante est pré-

sentement à se faire construire

une maison sur le terrain avoisi-

nant son garage. Le contrat fut

donné à M. Rolland Guimond, me-

nuisier de St-Paulin.

DANGEREUSEMENT MALADE:

M. Hector Bellemare, âgé de

78 ans, est gravement malade de-

puis quelque temps. Il fut recom-

mandé aux prières de ses co-pa-

roissiens il y a une quinzaine de

jours.

L’état de M. Wilbrod Lavallée,

malade depuis quelques semaines,

s'est sensiblement amélioré, il est

sorti de l’Hôpital Ste-Thérèse et

séjournent en convalescence chez

M. Albert Brodeur de Shawinigan.

MARIAGE
DAMPHOUSSE-GUIMOND :

Samedi, le 19 mai, M. André

EE
fils de M. Joseph F.

   

  
   

  

RESIDENCE FUNERAIRE

Jour et Nuit  

L'ÉCHO DE LOUISEVILLE

Damphousse et de feu Perpétue

Bélanger de Hunterstown, unis-

sait sa destinée à celle de Mlle

Lucille Guimond, fille de M. et

Mme Albert Guimond (Irène Les-

sard) de -Louiseville. Les nou-

veaux mariés sont en voyage de

noces à Ste-Agathe et à leur re-

tour, ils habiteront Montréal.

AU BASEBALL : —

Si le club St-Paulin ne fut pas

chanceux à St-Boniface, nos jou-

eurs semblent vouloir retrouver

leur entrain à la cinquième man-

che le score s’établissait : St-

Paulin 4, St-Boniface 0. A la si-

xième manche le club St-Bonifa-

ce l’emporta 5 à 4. La noirceur

ne favorisant pas la victoire du

club St-Paulin.

NOS VISITEURS : —

M. et Mme Réal Plourde et M.

et Mme Rolland Plourde de Mont-

réal en visite chez M. et Mme Ro-

.ger Plourde.

M. Jacques Paquin et son amie

Mlle Gaby Achée de Montréal, M.

et Mme Jean-Guy Paquin de l’As-

somption, M. et Mme Paul Belle.

mare de Hull et leurs enfants, M.

et Mme René Paquin et leurs fil- 

le Johanne du Cap-de-la-Madelei-

ne, M. Jean-Claude Lefebvre de

Shawinigan, tous en visite chez

M. et Mme Armand Paquin.

M. et Mme Paul Allard et leurs

enfants de Louiseville. M. et Mme

Yvon Poirier et leur enfant de

Trois-Rivières, M. et Mme O’Brien

Allard et leur fille de Shawinigan,

M. Léo Poirier de Trois-Riviéres,

en visite chez Mme Raoul Allard.

Mlle Louise Dupuis, ei. de

Montréal, en visite chez ses pa-

rents M. et Mme Richard Dupuis.

M. et Mme Jules Duhaime et

leurs enfants de Shawinigan,

Mlles Madeleine, Carmen et Lise

Duhaime de Montréal en visite

chez M. Léopold L. Duhaiine.

Vive le

folklore
Eh bien ! le publiciste vous re-

vient après une absence de deux

semaines et remercie le président

de lui avoir accordé cette vacan-

ce.

Depuis leur «dernière veillée

folklorique, les membres de l’é-

quipe se sont contentés de parti-

ciper avec tout leur sérieux aux 
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pratiques régulières. Cependant

quelques-uns des ‘Loups de la

Rivière” ont su une fois de plus

prouver leur esprit d'équipe, en

participant à la soirée lacordaire

du 12 mai dernier.

Le président m’informe que ce

serait très heureux si ceux qui

ont des critiques à faire dans le

but de faciliter la tâche des mem-

bres dans l'organisation des soi-

rées dansantes, voulaient adresser

leurs suggestions à M. Jean-Clau-
de Sicard, Case Postale 596,

Louiseville.

Toute l’équipe s’unit à mol

pour adresser au nouveau venu
de la Lroupe, M. Jean-Guy Pichet-

te, actuellement hospitalisé, ses

voeux de prompt rétablissement.

Malgré notre retard d’une se-

maine, nous souhaitons ‘Bonne

Fête” à M. Mathieu Deschênes et

je recommande aux ‘‘farceurs’ de

la troupe de ne'rien briser si l’an-

niversaire d’un équipier ou équi-

pière se présente.

A bientôt !

M. Clément Brown, courriériste
parlementaire du ‘‘Devoir” et de

CKVL, se présenterait candidat
conservateur dans la circonscrip-

tion électorale de Dollard, (Mont-

réal). Le député libéral actuel du

comté est Me Guy Rouleau.

 

 

 
Ville morte ou endormie?

En apparence, une ville morte et une cité endormie se ressemblent

beaucoup. Mais, sous cette apparence, il existe d'énormes diffé-

rences: une vie économique assoupie mais saine . . . une popula-

tion endormie, mais prête à reprendre le travail le lendemain.

Une autre différence, invisible également, c'est la présence de

l'assurance. L'assurance, sous toutes ses formes, protège la ville,

qu'elle soit éveillée ou endormie, contre bien des risques: le feu,

les accidents, le vol, la responsabilité civile, l'ouragan et les innom-

brables dangers de la vie quotidienne.

Sans la protection de l'assurance, beaucoup de municipalités

florissantes du Canada pourraient bien être des villes mortes. Sans

cette protection— qui n'est possible que parce que les lourdes

pertes subies par quelques-uns sont réparties sur un grand nombre

— la plupart des entreprises qui font œujourd'hui la prospérité de
nos villes canadiennes n'existeraient pas, car leur création, avec
le risque toujours présent d'un désastre imprévu, aurait été, sans
l'assurance, un véritable jeu de pile ou face avec le destin.

LA FÉDÉRATION
DES ASSUREURS

LA FÉDÉRATION DES ASSUREURS AU CANADA {i otAch
Porte-parole de plus de 200 compagnies concurrentes

d'assurance-incendie, automobile et accident
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GRANDE DE RÉFRIGÉRATEURS,

 

f LOUISEVILLE REFRIGÉRATION ENR.
Boul Ouest CA. 8-4468  LOUISEVILLE

 

A

  

 

 

 

 

  

 
 

  
Modèle No. 134 L 21

@ Grand Spécial
AUTRES MODELES : PRIX A PARTIR DE $199.00

 

   

    

    

CONGÉLATEURS
13 PIEDS CUBE

ZÉRO-ZONE

À DEUX PORTES

Forte capacité d'entreposage dans les:

deux compartiments de ce modèle de 13.

pi. cu. à deux portes. Le spacieux con-‘%

gélateur ‘’zone-zéro’’ contient jusqu'à

112 lbs. d'aliments, alors que la section

pour aliments frais a 9.7 pi. cu. d'espace F*

d'entreposage. 2 étagéres roulantes etf3

2 étagères fixes, étagères de porte ré} 4

glables, et grand légumier pivotant. Beou ‘4

dessin aux lignes droites qui rehaussent| |

l‘apparence de ce réfrigérateur-congéle-,

teur de luxe.

d
a

PRIX SUGGERE: $399.95

a
h
s

i
i 
 

 

AUCUNE CONDITIONS GRATI
CHARGE aussi faciles

ADDITIONNELLE que $10.00 saurte-cau,tesiveuseauto
matique, sécheuse électrique

POUR LE COMPTANT ET ou congélateur, vous donne

droit au tirage d’une CROI-

S Ê R V | ( E 24 MOIS SIERE AU SAGUENAY.
POUR PAYER    

Heures d’ouvertu®

OUVERT TOUS

LES SOIRS {

jusqu’à 9.00 hred

EXCEPTE LE SAMEDI |
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| Votre nouveau distributeur | |

) # GENERAL §@3 ELECTRIC
'

NE

 

    

      

APPAREILS CERTIFIÉS

2,

 

on
a >“0 \X DE
CANADIEN
  

wef POËLE-RÔTISSERIE automatique 30”—noite 1169
Ce poêle aux multiples caracté-

ristiques fait réaliser d'importantes
économies dans le domaine de la
cuisson. Dans son grand four de
25" avec rotisserie automatique, on

peut effectuer la cuisson à la bro-
che si populaire. La porte du four
amovible avec fenêtre à l‘épreuve
de la buée et verre teinté de sû-
reté facilite le nettoyage du four.
Quatre éléments de surface Calrod*
rapides avec jantes amovibles s’en-
clenchent et permettent le nettoya-
ge ‘de la surface du poêle sans
effort. Régulateurs boutons-pous-
soirs à 6 positions, 5 chaleurs, gril

à chaleur concentrée, prise de cou-
rant pour accessoires, lampe fluo-
rescente pleine largeur, dessus à

l'épreuve de l'égouttement, de
nombreuses autres caractéristiques

TÉLÉVISION
LESSIEEUSE 23 POUCES

e Capacité de 9 Ibs

® Action Rotation 3-zones

e Mécanisme PERMADRAVE

exclusif à G.- E.

® “Activator” DUREZ

 Essoreuse à enclenchement

automatique.

® Garantie G.-E.

 

® Garantie de Louiseville !

Réfrigération Enrg. :
efrigeranion BATg Modele 33T17 Glendale 23"

 

tifiées Modèle : 24P 1 1 Rendement de 27 lampes.; certifiées. Chassis avec transformateur.
BE a PRIX SUGGERE: $269 95 Image “Daylight Bleu’.

IJexclusivité “Glarejector®”

Prix suggéré : $179.95 Garantie G.-k.

sion: sQQ0 |neea
Spécial: $229.00

RÉSERVOIRS eau-chaude

SPECIAL: $189.00

LESSIVEUSES automatiques
 

 

 
 

ES  automatiques
 BH EN

PR

 

dans les 4
[ 88
le de 13

eux con

 

 
 

| jusqu'à 4   
section ;

 

3 ba
al = © a =

aussentf

congélo- si

       CHAUFFE-EAU
® Intéricur fini en verre

e 2 Eléments immersions:

3000 Watts et 1000 Watts
® Tige anode qui neutralise la

corrosion.

® Garantie de 10 ans
Modèle 78 D 21 ® Capacité de 30 gallons

SPECIAL: $239.00 SPECIAL: $159.00 Spécial:$89.00
RENDEZ-VOUS CHEZ

ouiseville Refrigération :..
(EN FACE DU GARAGE CLEMENT & FRERE LTEE)

BOULEVARD OUEST — TELCA 8-4468  —  LOUISEVILLE

 

   
Modèle 74 W 21      
  
     

m
m
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FANFARONNADES
Tel que promis, voici les lieux

et dates des Festivals de Fanfares
du Québec depuis la fondation de
l'Association, soit en 1929. Ces in-
formations m'ont été gracieusement
fournies pär M. Maurice Coutu de
l Union Musicale de Shawinigan.
25 août 29, Sherbrooke
10 juil. 30, Joliette
5 juil. 31, Granby

17 juil. 32, St-Jean
15 juil. 33, Valleyfield
8 juil. 34, Trois-Rivières
14 juil, 35, Drummondville

8 juil. 36, Shawinigan
1 août 37, Sherbrooke

10 juil. 38, Trois-Rivières
16 juil. 39, St-Hyacinthe
30 juin 40, St-Jean

41, Etat de guerre
42, Etat de guerre
43, Etat de guerre

1! juin 44, Lachine
22 juil. 45, Trois-Rivières

14 juil. 46, Montréal
24 août 47, Montréal
A juil. 48, Cap-de-la-Madeleine

10 juil. 49, Sherbrooke
18 juin 50, Granby
3 juin 51, Shawinigan
6 juil. 52, Valleyfield

22 juin 53, Thetford-Mines
13 juin 54, St-Hyacinthe
19 juin 55, Asbestos
1 juil. 56. Arvida  

30 juin 17, Sorel
17 août 18, Trois-Rivières

S juil. 59, Granby
4 sept. 60, Shawinigan
9 juil. 61, Victoriaville
1 juil. 62, Sherbrooke

ll est amusant de constater que
le premier Festival a eu lieu à
Sherbrooke et que cette année, soit
trente-quatre ans plus card, il a
encore lieu au même endroit, avec
la différence que celui de cet été
rassemblera plus de quarante corps
musicaux, tandis que lors du pre-
mier il y en avair environ dix ou
douze.

Le mot de la fin.
Quel est le comble du sens m--

sical pour un musicien ?
Rire en si bémol, et dans un

mouvement *4.
Loni Séville.

PS. — Deux nouveaux porte-
drapeau sont avec nous cette sai-
son, ce sont les jeunes Tétreault et
Giasson. Nous les admettons dans
nos rangs avec plaisir, mais à une
condition, c'est d'être présents aux
parades et processions même quand
un voyage familial ou autre a été
organisé auparavant et pour Ja mê-
me date. Donc, Messieurs, n'ou-

bliez pas de faire passer l'Harmo-
nie avant tout.

 

En observant
la vie...

Que de salive sera versée au

cours de la campagne électorale

fédérale à travers les 265 comtés

du Canada!

+ + +

Et les chefs promettent ce

qu’ils ont oublié de donner au

cours de leur mandat, alors que

d'anciens partis au pouvoir blâ-

ment ceux qui ont fait exactement

comme eux. les années précéden-

tes !
+ + +

Comme disait le sage de 1'0-

rient : La bêtise humaine n’a pas

fini de nous épater !

+ + +

S'il fallait, par bonheur, que

toutes les promesses lancées aux

quatre vents se réalisent, la terre

serait devenue un ‘petit ciel’!

+ + +

lértains automobilistes se font

‘brasser’”’ le siège sur les routes,

avec leur cavités... On ne peut

blâmer personne. c'est le dégel.
+ + +

Les adeptes du vatching s'en

donneront à coeur joie, très pro-  

chainement. avec la venue de la

belle température. Il faudra ce-

pendant être tres prudent!

+ + +

Pourquoi chercher ailleurs ce

que l’on a ici-même : Des TROU-

BLES!

+ + +

Nisi Dominus aedificaverit ...

En vain, vous travaillerez, si vous

êtes divisés entre vous-mêmes ...

Paroles du Seigneur.

+ + +

En recueillant des honneurs, il

faut aussi songer aux responsa-

bilités qu'ils comportent...

+ + +

II y en a qui ont la “peau”

sensible... JI ne faut pas leur

toucher longtemps pour qu’ils

prennent le ‘mors aux dents”

+ + +

Le comté aura ‘‘hérité” du can-

didat officier de Pearson. Berthier

en sera-t-il offusqué ? Mais non.

+ + +

La lignée présidentielle du Jeu-

ne Commerce de Louiseville aura

connu un nouveau président. Fé-

licitations, Yvon.

+ + +

Un budget familial, comme po-

litique, permet de présenter des

chiffres en ‘‘bleu’’. Et des résul-

tats appréciables ... comme ap-

préciés ... de tous !
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Le trophée de la Caisse Populaire de Louiseville
a été décerné au club Louis Jourdain Inc. pour sa
victoire aux quilles, au Centre Récréatif St-Antoi-
ne. On remarque sur cette photo :

 

Hélène Milette,

JEUDI, LE 24 MAI 19862.

 

Réjeanne Lefebvre, Lise Baril, Mme Rita Vincent,
Nap. Doyon, gérant du Centre, Gilles Vincent, ca-
pitaine, Roland Bellemare, gérant de la Caisse,
Claude Milette, Claude Lessard.
 

Pensées pieuses

La grâce n'est pas une monnaie;
elle est un germe vivant, un grain
de blé divin qui veut monter en
épi.

x xx
Le grand Dien du ciel habite

dans mon dme. Un si grand Roi
dans une si petite maison !

x xx
La grâce n'est pas un ornement,

mais un germe de vie.
x x x

“Je suis le Pain de vie, descendu
du Ciel, S3 quelqu'un en mange, il
ne mourra pas ; et ce Pain que je

vous donnerai, c'est ma chair pour
le salut du monde”,

x xx
Avec l'Encharistie et le Sucerdo-

ce, la survivance de Jésus parmi
nous est assurée. Les prêtres feront
vivre l'Hostie, et à son tour, elle
fera vivre l'Eglise, le pape et le
monde !

x x x
Au calendrier de la vie, la pre-

mière Fête du Pain, la première
communion, marque aussi le pre-
mier grand bonbeur.

x xx
Ab ! ces jeunes premiers commu-

niants, on les confondrait avec les
anges, si leur ciel n’était pas sous
un abat-jour.

x xx
Les rayons de l'Hostie sur un vi-

sage sont comme les rayons d'un

Au Pavillon des Quilles, l'équipe qui a remporté
le championnat de la ligue commerciale est ici
photographiée avec le trophé "TEINTURERIE
ST-LAURENT”. De gauche à droite: Marcel Les-

Centre Récréatif
St-Antoine

L‘endroit idéal pour vous amuser

Demi-heure des quilles Fanta.

La demi-heure des quilles Fanta de la
classe A, disputée le dimanche, à 1 hre,
au Centre Récréatif et commanditée par
Hervé Lafontaine et Fils Lrée, embou-
teilleurs autorisés des Breuvages Coca-
Cola et Fanta, a connu le grand cham-
pion de cette compétition pour l'année
1961-1962. Rosaire Lafrenière, excel-
lent quilleur de Louiseville, a réussi à
se mériter ce grand honneur de cham-
pion en triomphant de Germain Bé-
land, par la faible marge de 1 point.
M. Béland nous a fourni du très beau
jeu et il a même tenu notre champion
en haleine jusqu'à la tin. Nous tenons
a féliciter ces deux bons sportifs pour la
façon admirable avec laquelle ils se sont
conduits au cours de cette rencontre et
nous les invitons à jouer immédiatement
leur tournoi de qualification pour la de-
mi-heure des quilles de l'automne pro-
chain. Cette même invitation s'adresse
a tous les quilleurs de Louiseville er de
la région. Bienvenue a tous !

Ligue commerciale masculine

à la grande finale.

Le club Maurice Vertefeuille de Mas-
kinongé a réussi à vaincre le club Mar-
ché St-Laurent de Maski, par la faible
différence de 29 points sur dix parties.
Félicitations les gars, vous vous êtes tous
comportés d'une façon admirable au
cours de la saison qui vient de sc ter-
miner. Ce fut un véritable plaisir pour
nous de vous servir. Nous vous invitons
avec plaisir à nous revenir l'automne beau soleil sur un paysage. prochain.

 

cadres, Michel Larose, Réjean Baribeau, Gaston
Dupuis, gérant, Serge Beaudoin, capitaine, Michel
Lescadres et Bruno Durand.

EeEREresmn pees TEEMWOU +

—-~

MAL DE DOS
Quand les reins n’éliminent
pas l'excès d’acidité et de
déchets, il en résulte souvent
des maux de dos, une sensa-
tion de fatigue, un repos
troublé. Les Pilules Dodd's
pour les Reins stimulent les
reins à reprendre leur fonc- ERE
tion normale. Vous vous sen- :
tez mieux—dormez mieux-travaillez mieux, BOF

 

 

 

Ligue commerciale Mixte.

Mercredi dernier, les, clubs Louis
Jourdain Inc. et Central Auto Enrg. se
rencontraient en finale pour un cinq
parties. L'équipe Jourdain Inc, ayant
comme capitaine Gilles Vincent, a ga-
gné le championnat de cette ligue en
éléminant l'équipe Central Auto par
une forte différence.

Party de Bowling.

Tous les joueurs de bowling qui ont
évolué dans nos ligues sont invités ac-
compagnés à notre soirée de remise de
trophées au Club Nautique de Louise-
ville, samedi le 26 mai à 9 hres préci-
ses. Rendez-vous donc tous à l’heure in-
diquée. Nous sommes persuadés que
vous garderez un bon souvenir de cette
soirée. Bienvenue à tous !

TOUS SPORTS
R. M. Langlet, prop.

  
 

Service et Réparations

de bicycles

Pièces tous modèles

28 STE-DOROTHEE
LOUISEVILLE    
  

 

14 RUE ST-PAUL    
aREVen pe APE _-

im + tinydin LAESe

  

ACHETEZ DIRECTEMENT DE NOTRE MANUFACTURE ET EPARGNEZDE L'ARGENT!

AUVENTS en “FIBERGLASS”
SERGERIE FER ORNEMENTAL

Nous manufacturons :

driers, chaises, tables de salon | — ==

ou de cuisine. Les nouveaux - Ti
AUVENTS en “Fiberglass” pour |
BALCONS, PATIOS, FENETRES, |
PORTES se posant horizontale-
ment au prix de la manufacture. | \

TOUTES DIMENSIONS P
TOUTES COULEURS yl Al

sur commande à prix réduit. — PV

“ESTIMATION —

GRATUITE”

SERGERIE FER ORNEMENTAL
(Lucien Sergerie, prop.)

 

escaliers,

balcons, rampes, clôtures, cen-

 

 

 
   
     

 

LOUISEVILLE    
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Ste-Ursule
*

POIVADININININONITVNIVIVIN
MAPTÊME: —

Le 13 mai, Marie, Micheline,

Sylvie, née le 3 mai à l'Hôpital

Comtois, enfant du Dr Florent

Caron et de Antoinette Anctil.

Parrain et marraine : M. et Mme
René Anctil, oncle et tante de
l'enfant.

Félicitations !

BAPTÊME : —

Le 20 mai, à M. et Mme Rhéau-

me Lessard (Liette Lessard), une

fille née le 13, à l'Hôpital Com-
tois et baptisée sous les noms de
Marie, Sylvie, Diane. Parrain : M.

Normand Lessard, oncle : mar.

raine: Mme Joseph F. Lessard,
grand’ mere de l'enrant.

Félicitations !

AVIS AUX ÉTUDIANTES : —

En vertu de la nouvelle législa-

tion concernantla escolarité payée

par les Muniéipalités au Cours
Secondaire, et vu la limite de pla-

ces, les étudiantes qui sont inté-
ressées à poursuivre leurs études

à l’Ecole Secondaire de la Provi-

dence à Ste-Ursule, sont priées de

faire leur entrée avant le premier
juin.

Soeur Supérieure

AMICALE DE
L'ÉCOLE NORMALE : —

L'Ecole Normale de la Provi-

dence de Ste-Ursule est heureuse
d'inviter ses anciennes à une réu-
nion d'Amicalistes, dimanche le
27 mai prochain. A 1 hre 30, ac-
cueil et inscription. — A 2 hres,

Salut du Saint-Sacrement. — A
2 hres 30, réception par les élè-
ves actuelles. — A 3 hres 30, goû-

ter — Visite de la Maison.

Que toutes celles que le Con-
seil de l’Amicale n’a pu atteindre,

trouvent ici leur invitation per-
sonnelle.

L'Ecole Normale

DÉPART : —

M. Alcide Lessard et sa famille

nous ont quittés pour aller demeu-

rer dans la métropole, et ils ont

vendu leur propriété située au

Poste de Fontarabie à M. Anto-

nin Boulay qui viendra l'habiter

prochainement avec sa famille.

M. et Mme Jean-Paul Noël et

leur famille sont allés demeurer

sur la terre qu'ils ont acheté de

M. Clinton Turner, au rang Crê-
te-de-Coq.

BONNE FÊTE : —

Bonne fête à M. Vital Gerbeau,
de la part de son épouse, ainsi

que de sa mère et de ses frères
et soeurs.

ASCENSION : —

La présente est pour aviser le

public, que la fête de l'Ascension
n'étant plus chômée, les bureaux
de la Banque Canadienne Nationa-
le et de la Caisse Populaire de
Ste-Ursule seront ouverts ce jour-
là, toute la journée.

RETOUR D'HÔPITAL : —

Mme Marc-Henri Gagnon, qui

a séjourné une quinzaine à l'’Hô-
pital Comtois de même que M.
Denis Lambert, qui a fait un sta-
ge assez prolongé dans différents

hôpitaux, sont revenus dans leur

famille à la fin de la semaine der-
nière. Nous souhaitons à tous deux
un prompt et parfait rétablisse-
ment,

 

Joseph Mercure
MARCHAND de NOUVEAUTÉS

Assortiment considérable et
variété dans tous les départe-
ments à des prix très modérés.

SAINT-BARTHÉLEMY, P.Q.
 

À MONTRÉAL : —

Mme J.-A. Ed. Baril, accompa-

gnée de M. et Mme Marius Le-

blanc et leur fillette de Maski-
nongé, de même que Mme J. Pa-
quin, sont allés faire une randon-
née qui les a conduits jusque dans
la métropole où ils sont allés vi-
siter quelques parents.

LES FÊTES DU JUBILÉ D'OR
SACERDOTAL SERONT
UN SUCCÈS : —

Ce n’est pas souvent qu’une pa-
roisse a l'occasion de fêter le ju-
bilé d’or sacerdotal d’un curé qui
est encore très actif, malgré son
âge, et les résidents de Sainte-
Ursule sont bien fiers de cet évé.
nement.

En effet, le 3 juin prochain,
sera consacré à la célébration du
Jubilé d’Or Sacerdotal de M.
l’abbé Josaphat Rinfret, curé à
cet endroit depuis près de 25 ans.

Et déjà, les différents comités
d'organisation pour le banquet,
bouquet spirituel, bourse et au-
tres ont accompli beaucoup de
besogne.

T1 est à souhaiter également
que les résidents de Ste-Ursule
profitent de la circonstance pour
pavoiser abondamment leur de-
meure à cette occasion, comme
l’annonçait au prône de dimanche
dernier, notre vicaire Jl’abbé
Charles Bergeron, elles se trouve-
ront décorées pourle congrès Eu-
charistique qui aura lieu la se-
maine suivante.

En terminant, soulignons que
Mgr Pelletier rehaussera de sa
présence l’éclat de ces fêtes.

LULUUNISUUSUSUSUSUS

St-Edouard
GUISVIVIVINITNITROVINITVIN

NAISSANCE : —

A M. et Mme Doria Boulanger
(Marie.Jeanne Thibodeau) est né
un fils baptisé : Joseph, Gérard,
Serge. Parrain et marraine : M.
et Mme Gérard Thibodeau. Por-
teuse : Mme André Bédard.

Félicitations !

CÉRÉMONIE DES ANGES : —

Le 16 mai eut lieu la cérémo-
nie des anges de Nicole Casau-
 

CHS-OMER DUFRESNE
NOUVEAUTES

Chaussures de toutes sortes

Marchandises sèches

Tél. : 48 St-Barthélemy, Qué.
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Le jubilé d'or sacerdotal du curé de Sainte-Ur-
sule, l'abbé Josaphat Rinfret, a été fêté au Cou-
vent de l'endroit. On remarque dans l'ordre
Mille Renée St-Onge, de l'Institut Familial, me-
neur de jeu à la séance présentée au vénéré jubi-

laire, l'abbé Armand Lamy, principal de l'Ecole
Normale, l'abbé Josaphat Rinfret, jubilaire, Soeur
Anne-Marie de Jésus, supérieure du Couvent,l'ab-
bé Chs Bergeron, vicaire à Sainte-Ursule.

 

bon, fille de M. et Mme Marc-

Henri Casaubon. Consolez-vous,

chers parents, c’est un petit an-

ge qui ne vous oubliera pas là-

haut.

OUVERTURE DU Z00 : —

Dimanche après-midi, les Ma-

jorettes de Shawinigan et les Ca-

dets de l’Assomption sont venus à

St-Edouard pour l'ouverture offi-

cielle du Zoo.

À L'HÔPITAL : —

Prompt rétablissement à Mme

Lucien Noël qui a été hospitalisée

d’urgence cette semaine. Nous lui

souhaitons un prompt retour par-

mi les siens !  

Chronique des

Chevaliers de |dutel
En marge d uCongrès Eucharistique

de Louiseville les 7, 8, 9 10 juin 62.
HOMMAGE D'ADORATION.
Ce qu enous visons avant tout dans

notre congrès, c'est l'exaltation de la
Sainte Eucharistie, c’est la glorification
du Christ vivant dans l'Hostie. Recon-
naissant sous le voile des espèces sa-
cramentelles le Dieu caché par qui nous
avons été créés et rachetés, le maître de
l'Univers, le Rédempteur du monde,
Notre Seigneur, nous voulons lui ren-
dre le culte qui ‘nest dû qu'à Dieu, le
culte suprême, le culte du Seigneur des
nations, engraissant l'âme de qui le
prend en nourriture. Venez, tressaillons
dans le Seigneur ; chantons dans la ju-
bilation des hymnes à Dieu notre Sau-
veur ; prévenons sa présence par des
chants de louange, et jubilons en son
honneur dans la psalmodie, car le Sei-  

gneur est le grand Dieu, le grand Roi
au-dessus de tous les dieux ; il ne re-
poussera point son peuple. Dans sa main
sont toutes les profondeurs de la terre.
Et son oeil domine le sommet des mon-
tagnes. La mer est à lui, et il l’a faite,
et ses mains ont formé la terre. Venez,
adorons et prosternons-nous devant ce
Seigneur qui nous a fait : car il est le
Seigneur notre Dieu, et nous sommes
son peuple et les brebis de son pâturage.

Le corps du Christ, le corps du fils
de Dieu que nous conservons d'ordinaire
dans les tabernacles de nos églises va
sortir du lieu de sa retraite, au cours de
ce congrès. ll sera porté en triomphe
dans les rues de notre ville au jour de
la procession du Saint-Sacrement.

Oui, nous voulons faire un grand
triomphe à Jésus-Eucharistie. À la suite
de Saint-Thomas d'Aquin, nous lui
chanterons du choeur et des lèvres et
par toute notre attitude : Je t'adore. dé-
votement, 0 Divinité cachée sous ces
figures, mon coeur se soumet tout en-
tier à Toi, parce que en te contemplant
li se sent défaillir.

"PASCAL"

 

     
        

* x

 

    

Sengtams

Three Star
CANADIAN RYE WHISKY

JosEPH E. SEAGRAM & SONS LTD.
MONTREAL. QUEBEC

  
  x

À QUALITÉ SEAGRAM

  

À SAVEUR SEAGRAM

 

À VALEUR SEAGRAM

UN EXCELLENT RYE DE Seagram À UN PRIX POPULAIRE

 

  
 

TIRAGE du GROS LOT
Chez J. L. LAFRENIÈRE

Vendredi, le 25 maiVERS 10.00 HRES PM.
 

0 avoir la chance

PRIX DE PRESENCE — PROFITEZ DES DERNIERES HEURES

A PRIX LAFRENIERE, l’appareil électrique ou meubles dont vous avez besoin et aussi

GROS LOT J LL.gagner le

POUR ACHETER

LAFRENIERE.    DONC RENDEZ-VOUS CHEZ:

J. L. LAFRENIERE
Appareils électriques — Meubles — Tapis — Prélarts.

TEL. 227-2381 MASKINONGE

  | 88 RUE ST-LAURENT   
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Huile et Gaz

Jean-Paul Lupien
Vendeur IRVING

112 Boul. E.

TELEPHONE:

CA. 8-2744
— Louiseville

 

 

Il y a quelque chose pour vous dans les annonces classées
| SECTION DES PETITES ANNONCES

  
 

JACQUES BOLDUC ENRG.

REMBOURREUR

® Réparation et fabrication de
meubles rembourrés

© ‘’Seat-Cover” pour toutes
marques d'autos

® intérieurs d‘autos.

® ETC.

CA 8-4410

37 A BOUL. EST, LOUISEVILLE 
  

SURGE — SURGE
Trayeuses neuves et usagées.

Vente et Service dans Berthier-

Maskinongé. Échanges acceptés.

GABRIEL PHILIBERT, Télépho-
ne : 227-2366, SAINT-JUSTIN.
 

HOMME DEMANDÉ
ON DEMANDE UNE PER-

SONNE SÉRIEUSE pour nous re-
présenter dans un bon territvire.

Commission de 459%pour vendre

cosmétiques. produits culinaires

et domestiques — qualité supé-

rieure; spéciaux économiques.

revenus intéressants. Seulement

$20 pour valise de démonstra-

tions remboursé dans période

d’essai de 30 jours si désiré. JITO,

Dépt. 75, 5130 St-Hubert, MONT-

RÉAL.
 

HOMMES DEMANDÉS

“J'ai vendu $15.00 en une heu-

re” dit l'un de nos détaillants.
Pourquoi n'en serait-il pas ainsi
de vous qui aimez la vente ? Bons
territoires libres pour y vendre
nécessités domestiques, cosméti-
ques, produits pour la ferme.

Plan de vente sur demande. PRO-
DUITS FAMILEX, Dépt. M-H.
1600 Délorimier, MONTRÉAL.
 

HOMMES DEMANDÉS
Hommes avec automobile pour

représenter Compagnie responsa-
ble, établie depuis plus de 50 ans.
Excellents revenus. S’adresser à
M. A. BARIL, 1923 Laviolette,
TROIS-RIVIÈRES, QUE.
 

A VENDRE
Treize petits cochons de ¢ se-

maines, aussi terre de 53 arpents,
a vendre ou 4 louer. S’adresser a
M. ROLAND PAQUIN, Tél : CA.
8-2127, LOUISEVILLE, Qué.
 

À VENDRE
Deux faucheuses, ‘’Deering'’ et

Massey-Harris, un engin à gasoli-
ne International. ¢ forces, aver
“shaft”. S'adresser {I GERMAIN
MASSON, Tél. 227-4603, ST-
JUSTIN.
 

À VENDRE
Maison de 3 logements, 5 app.

chacun, entrée 220, située rue La-
gacé à Louiseville. Bons revenus.
S'adresser à CA. 8-4928.

BOIS DE REBUTS
Rebuts de bois sec, tous cou-

pés de longueur pour chauffage.
S'adresser à MASKINONGÉ FUR-
NITURE INC. Tél 227-2365,
MASKINONGÉ.

 

 

TERRAINS À VENDRE
De $150 à $300, paiement faci-

le, $5.00 par mois. S’adresser à
M. JOSEPH CLÉMENT, SAINT-
ALEXIS-DES-MONTS, Qué.
 

À VENDRE
Bicycle de fille, régulier, en

bon état. Vendrais à bon compte.
S'adresser à MLLE LUCILE BÉ-
LAND, LOUISEVILLE, Tél. : CA,
8-20338.
 

MAISON À VENDRE
Maison seule de 5 apparte-

ments, située au centre de la ville
à vendre. S’adresser à LOUISE-
VILLE, Tél. : CA. 8-1637.
 

À VENDRE
Boeuf de un (1) an à vendre.

S'adresser à Louieseville. Tél, :
CA. 8-4228.

 

GAGNON
ÉLECTRIQUE

VENTE et SERVICE
AGENT DES FAMEUX

MOTEUR TAMPER

SPÉCIALITÉ.
FILAGE DE

MOTEURS

ELECTRIQUES

TEL. CA. 8-4423
128, St-Jacques
LOUISEVILLE    

MACHINES À COUDRE
À vendre : machines à coudre

neuves et d'occasion de différen-
tes marques, Domestic et Zig Zag.

Transformation de votre vieille

machine à coudre en une portati-

ve électrique, échange, réparation.

Aussi moteurs à prix spécial. S’a-

dresser a: J.-R. TRUDEL, 37,

St-Jacques, Tél.: CA. 8-13064,

LOUISEVILLE. (Même local que
le salon de barbier).

ATTENTION

Pour vos travaux de menuise-

rie, vos réparations de lessiveuses

et de tondeuses à gazon, adressez-

vous à M. ROBERT FRÉCHETTE,
16 rue Caron, LOUISEVILLE,

Qué.

 

 

À VENDRE
Foin pressé à la broche, très

belle qualité. S'adresser à M.

MARCEL ADAM, ST-BARTHÉ-

LEMY, Qué.
 

À VENDRE
Six terrains pour camps d’été,

au bord du fleuve. Très beau site.

À LOUER : un chalet tout meu-

blé, (Eau, électricité. réfrigéra-

teur, chaloupe, etc). S’adresser à

M. DONAT GLADU, Rang du

Nord, ST-BARTHÉLEMY.
 

À VENDRE
Herse à disques traînante, avec

contrôle au siège du tracteur, 24

disques, attache à trois points.

S'adresser à M. FERNAND FA-

FARD, ST-BARTHÉLEMY, Tél:

885-3397.
 

CHALETS À VENDRE

Chalets meublés, eau courante

et électricité à vendre, Situés à

un (1) mille du village au Lac à

la Perchaude. S'adresser à ATHA-

NASE PLANTE, ST-ALENIS-DES-

MONTS, Tél. : 67.
 

MAISON À VENDRE
Maison 2 logements de 5 appar-

tements plus chambre de hain.

Entrée 220. Située à 46 Boulevard

Est, Louiseville. S’adresser à

CA. 8-2969.
 

À VENDRE
Deux boeufs ‘‘holstein’ âgé de

15 mois, un chargeur à foin, un

épandeur à fumier à chevaux, une

faucheuse à foin, un semoir à la

volée. S'adresser à M. ALBERT
PAILLÉ, STE-URSULE, Tél. :

CA. 8-2080.
 

ON DEMANDE

Caissier ou caissière demandée

pour le THÉÂTRE ROYAL à
Louiseville. Bon salaire. S’adres-

ser à CA. 8-2876.
 

À VENDRE OU
À ÉCHANGER

Vendra propriété de deux loge-
ments de 5 appartements, située

sur un coin de rue à Louiseville

ou échangera pour maison aux

Trois-Rivières. Téléphonez à Loui-

seville entre 12 et 1 hre p.m. &

CA. 8-4404 ou Trois-Rivières FR. 5-0061. G.-O. GÉLINAS.

SERVANTE DEMANDÉE
Servante demandée pour ouvra-

ge général dans maison privée.

Travail à l’année, bon salaire.

S'adresser à F.-VICTOR MILOT,

CA, 8-2817 le jour ou CA. 8-4691

le soir.
 

À VENDRE
Semence de sarrazin, 75 minots,

premier choix. S’adresser a M.

VICTOR LAFONTAINE, ST-BAR-
THÉLEMY, Qué. Tél. : 602-R-2.
 

À VENDRE
Ciné caméra ‘Keystone’ 8 mm.

trois lentilles. S'adresser à M.

JEAN-PAUL DUBREUIL, SAINT-
JUSTIN, 227-1636.

A VENDRE
Réfrigérateur de restaurant 15

pi. cu, G.E., très propre, une au-

baine. S’adresser à M. M. PAQUIN,

ST-DIDACE, 835-1049.

 

 

PIANO À VENDRE
Très bon piano, très propre et

en parfaite condition, de marque

“Lindsay”. S'adresser à 35 St-

Laurent, LOUISEVILLE, Tél. :

CA. 8-4589.
 

 

MAISON À VENDRE
À LOUISEVILLE

Maison de 8 appartements. En-

trée 220. Chauffage central à eau

chaude. Grand terrain de 100 x

190. Située à 90 Royale Nord.

Pour tous renseignements, télé-

phonez à CA. 8-2762 ou écrivez à

C.P. 365, LOUISEVILLE.
 

À VENDRE
Piano entièrement automatique,

à vendre à très bon compte. Aussi

poêle électrique 110 voits à prix

très bas. S’adresser au LABORA-

TOIRES CHOISY LTÉE, entre
8 hres 30 a.m. et 5 hres p.m., a

LOUISEVILLE.
 

MAISON À VENDRE
Grande maison résidentielle,

avec salle de bain. Mürs finis plâ-

tre, cave cimentée. Nombreuses

commodités. Située 58 Boul. Est,

Louiseville. S’adresser à CA.

8-4115 ou à TROIS-RIVIÈRES,
FR. 4-8043. Pour la visiter s’a-

dresser à MME EMMANUEL BER-
GERON, 46 Boul. Est. CA. 8.5006.

ATTENTION !

Achetons automobiles et ven-

dons pièces usagées. Aussi autos

usagées à vendre à des prix spé-

ciaux. S’adresser : GARAGE AL-

BANY RAYMOND, Poste ‘Shell’,

Boul. Est, LOUISEVILLE. Tél. :

CA. 8-1957.

 

 

FEMMES DEMANDÉES

REGINE DE FRANCE

Compagnie réputée par ses pro-

duits de beauté, offre possibilité

de faire beaucoup d'argent. Temps

plein ou partiel. Personnes acti-

ves et débrouillardes. Commissions

généreuses. Adressez-vous de 1.00

à 5.00 hres p.m. & M. GERALD
(GERRY) GAGNON, Hôtel Wind-

sor, LOUISEVILLE, CA. 8-2757.

PIANO À VENDRE
Très bon piano à vendre. Très

propre et en parfaite condition.

S’adresser à MASKINONGÉ, Tél. :
227-4965.

 

 

À VENDRE
250 balles de foin. S’adresser à

M. GILLES CLEMENT, 227-4707,
ST-JUSTIN, QUE.
 

A VENDRE
Réfrigérateurs usagés, remis à

neuf à vendre. Très propres, Prix

à partir de $35.00. S'’adresser à
LOUISEVILLE RÉFRIGÉRATION
ENRG., Boul. Ouest, LOUISEVIL-

LE, Tél. : CA. 8-4468.
 

AUTO À VENDRE
Ford 1952, automatique, très

propre et en parfaite condition,

pneus presque neufs. S'adresser
à: M. ROMEO MILOT, 22, rue
St-Jacques, LOUISEVILLE, Tél. :

CA. 8-4722.

 
 

HUILE À
—

SERVICE SUR LESSIVEUSES ET TONDEUSES
POUR VOS REPARATIONS DE

LESSIVEUSES ET TONDEUSES A GAZON

pièces de rechange pour n'importe quelle marque ou échange
Adressez-vous à :

DENIS DESAULNIERS
Spécialité : Réparation de balayeuses électriques

(Allons chercher et livrons)

À VENDRE
Terrains pour résidence, sur Cô-

teau Petit-Bois à Maskinongé. Si-

te agréable, 5 minutes de l’église

et magasins. Plusieurs déjà ven-

dus et en construction. Quelques-

uns encore à vendre. Prix raison-

nable avec termes si désiré. S'’a-

dresser à MASKINONGÉ, Télé.
phone : 227-2021.

LOGEMENT À LOUER
Deux logements neufs, 3 ap-

partements, plus chambre de bain,

eau chaude, entrée 220, située à

St-Léon, près de l'église. S’adres-

ser à M. RÉAL LESSARD, ST-
LÉON, CA. 8-2011.

À LOUER
Logement de 4 appartements

plus chambre de bain, entrée 220,

libre pour le mois de juin, situé à

19 St-Denis. S'adresser a MME

MAURICE ROSS, MASKINONGE,
Tél. : 227-2204.

 

 

 

BUREAUX À LOUER
Bureaux situés à 38 St-Laurent,

Louiseville, jusqu'ici occupés par

le Centre de Service Social. Libres

le 15 juin 1962. S’adresser à MME

ROBERT TRUDEL, 38 St-Lau-
rent, LOUISEVILLE, CA. 8-2030.

 

APPARTEMENTS À LOUER
A ceux qui désirent un petit

chez soi, 24 appartements, meu-

blés, chauffés et éclairés. Entrée

privée, indépendante de tout. Com-

prend réfrigérateur et poêle à

gaz. Eau chaude et douche. Libre

immédiatement. Pour information

s'adresser chez M. ARTHUR DU-

BEAU, LOUISEVILLE, Télépho.
ne CA. 8-4035.
 

COMMERCE À VENDRE
Magasin général avec ‘‘Barber

shop”, situé dans le village de St-

Justin. Utilité d'un garage, bon-

ne condition. S’adresser à SAINT-

JUSTIN, 227-2101.
 

AUTO À VENDRE
Auto Mercury 56, convertible,

automatique, radio. Bonne condi-

tion. S'adresser à M. ROLAND

LESSARD, PHARMACIE LOUI-

SEVILLE, CA. 8-4608.
 

MAISON À VENDRE
Maison dans un très beau site,

8 appartements plus chambre de

bain. Hangar, poulailler, garage,

2% arpents de culture, éleveuse

et abreuvoir à poussins. Le tout

à bon prix. S’adresser à 284 Notre.

Dame Sud, CA. 8-2465.

HUILE A CHAUFFAGE

BLANCHE COMME DU CRISTAL.

DE lère QUALITE

"STOVE"

FOURNAISE “FUEL”

ERT,

SAINT-JUSTIN

 

HOMMES DEMANDÉS

Homme de pièces, expérimenté.

Aussi

Gérant des ventes.

S'adresser chez :

J.-C. BARIL AUTOMOBILES
représentant

General Motors, Chevrolet,

Oldsmobile

LOUISEVILLE
 

 

SERGERIE
Fer Ornemental

Manufacturons:
Auvent Fiberglass

Escaliers et Rampes

Balcons et Clôtures

Cendriers — Tables de salon
Chaises — Tables de cuisine

SOUDURE GÉNÉRALE
COMPÉTENCE ACCRUE

Prop. : Lucien Sergerie

14, St-Paul Louiseville   
 

 
 

COMMERCE À VENDRE
Situé à St-Edouard, au centre

du village, épicerie-restaurant

comprenant terrain, bâtisses, Mar-
chandises et accessoires. Prix rai-

sonnable. Acheteur sérieux seu-

lement. Pour informations et con-

ditions, s’adresser a JOS. LAN-

GLOIS, Notaire, Centre Profes-

sionnel, LOUISEVILLE, Télépho-
ne CA. 8-4787 ou 227-2091.
 

À VENDRE
Yatch “Speed Liner” 14°’, con-

duite par volant, acajou couvert

“Fiberglass’’, moteur Johnson

35 H.P. 1957. Aussi bateau de

chasse 20' x 7’ en plywood. Bonne

condition. S’adresser à M. ÉMILE
MICHAUD, ST-BARTHELEMY,
Qué. Tél. : 885-3984.

 

À LOUER
Logement, haut, 5 pièces plus

chambre de bain, situé à 72 St-

Aimé. Libre immédiatement. S’a-

dresser à ARTHUR BRAN-

CHAUD, MASKINONGÉ, Télépho-
ne 227-4044.

 

À VENDRE
500 balles de paille, aussi 4,000

livres de sarrasin. Très belle qua-

lité, S'’adresser à M. JOSEPH-

ISIDORE BÉLAND, Rang Barthé-
lemy, ST-LÉON, Tél. : CA. 8.2281.
 

 

 

 

En collaboration avec le

L'Echo de Louiseville
vous signale ces

36, RUE STE-ELISABETH 

Service National

de Placement

OFFRES D'EMPLOIS

478-213 Rembourreur $1.65/Hre
478.279 Débosseleur $65.00/Sem.
428-3798 Machiniste $2.14/Hre
466-M-500  Mécaniciens Automobile $1.60/Hre et plus

Votre journal régional, L'Echo de Louiseville, est heureux
de présenter, à titre de service au public et en collaboration
avec le Service National de Placement de Louiseville, les op-
portunités d'emplois de la région et de la province.

Cette rubrique paraîtra à toutes les semaines et sera sans
donte d'une grande utilité pour les travailleurs de la région.

Pour information s'adresser

 

 LOUISEVILLE, QUE.
 ps

 

 

 

 

 
  



1
»

 

 
 

4

JEUDI, LE 24 MAI 1962. L'ECHO DE LOUISEVILLE PAGE 15

Le

 
Saratoga Sedan a Quatre Portes

Voyagez en première sans compromis
Mêmela plus courte promenade vous convaincra que la Chrysler offre

  

   
    
  
  
  
  
  
  
  
   

  

CHRYSLER— |
LE SUCCES DE L’ANNEE!

Jusqu'a date cette année, 32.1% plus de
Canadiens(plusen effet qu’au cours de la
mêmepériode l’an dernier!) ont adopté
la Chrysler. Les raisons qui motivent ce
choix sont évidentes aussitôt que vous
reposez dans l’intérieur élégant d’une
Chrysler . . . quand vous essayez cette
puissance remarquable de la Chrysler...
et quand vous éprouvez cette fierté de
posséder une Chrysler. Conduisez la
magnifique Chrysler pour 62 . . . l’auto
unique dans sa classe. Votre dépositaire

Chuysler est à votre disposition. 4 AUCUN MODÈLE RÉDUIT QUI COMPROMET VOTRE PLACEMENT

le moyen de voyager le plus luxueux et le plus agréable. Chrysler évoque

le prestige. Chrysler évoque le rendement par excellence et c’est la seule

grosse voiture sans modèle réduit qui comprometvotre placement. Alors,

pourquoi vous contenter de moins? Voyagez en ‘première classe, sans

compromis, dans une Chrysler. De plus en plus de connaisseurs le font

chaque jour.
  

  

-CHRYSLER
WINDSOR * SARATOGA - NEW YORKER

CLEMENT & FRERE Ltée
Boulevard Ouest Tél. CA. 8-2701 et CA. 8-2702 LOUISEVILLE
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ENT.E LES DEUX PONTS
(suite de la page 56)

sud. On étudiera attentivement

cette demande.

A ce sujet, le maire a fait men-

tion de quelques demandes fur-

mulées en ce sens par quelques

propriétaires de terrain en bor-

dure de la ville ce qui procurerait

des sites industriels pour la ve-

nue de manufacturiers car de

poursuivre le premier magistrat.

la ville manque totalement de ces

sites et nous sommes pratique-

ment comme dans une ‘‘camisole

de force” en ce qui regarde les

sites industriels thez nous.

Verra-t-on l’acquisition de ter-

rain par la ville ou encore une en-

tente avec le conseil municipal de

paroisse pour une annexion. méê-

me partielle ?

x xx

somme de $3067.40 sera

à M. Wellie Gauthier, bri-

queteur de Louiseville, pour la

construction d'un incinérateur à

PEcole secondaire Saint-Louis sur

Une

versée

les ordres de la Commission Sso-

laire.

Le R. F. Directeur avait fnit

demande pour cet incinérateur

aux autorités scolaires et c’est ce

travail qui a été fait afin de faire

brûler immédiatement les nom-

breuses paperasses des élèves et

du personnel de cette institution.

x x x

11 en aura coûté quelque $3,-

477 pour les réparations en ce

qui a trait au vieux collège incen-

dié le 13 décembre 1954 et au

remplacement de la brique à l’E-

cole secondaire Saint-Louis et qui
date de 1950, soit $2,767 en sa-
Jaires et le solde pour matériaux.

La commission scolaire avait

engagé M. Arthur Dubeau, entre-

preneur de Louiseville, pour exé-

cuter ces travaux, qui consistaient

a cacher les murs calcinés et l’al-

lure délabré du vieux collège in-

cendié et aussi de changer les bri-

ques de l'E.S.L. qui avaient été

noircies par l’élément destructeur

de 1954 ; du plâtre ou stucco a

été posé pour donner un aspect

plus propre à cette vieille cons-

truction démantibulée.

x x x

Nombre d'élèves, tant de Loui-

seville que de Yamachiche ont vi-

sité au cours du mois, l'Ecole de

Métiers de notre ville.

D'autres visites ont été orga-

nisées et plusieurs autres étu-

diants d’autres municipalités de

la région se rendrontjeter un ocil

scrutateur, en compagnie de leurs

professeurs, dans les divers ate-

liers de cette institution spéciali-

sée, dont le directeur est M. Con-

rad Giasson.

On sait que cette Ecole fut fon-

dée en 1956 et accueille chaque

année de nombreux élèves dans les

divers départements confiés à des

professeurs des plus compétents.

Ces visites permettent un genre

d'orientation pour certains des

jeunes qui deviennent au fait de

ce qui se passe dans ces écoles de

Métiers et peuvent, de ce fait, se

fixer pour un métier de leur
choix.

x x x

En l'espace de 10 ans, la popu-

lation du grand Louiseville a aug-

menté d'environ 500 âmes, si l’on

s'en tient aux statistiques.

En 1951, d'après le recense-

ment, il y aavait 6,248 habitants

et en 1961. un peu plus de 7,000

âmes ; en 1956, on trouvait quel-

que 6,744 personne, ou une haus-

se de près de 500, en rapport a-

ves 1951, avec 6,248.

x x x

Le commissaire Camille Béland

à proposé que l'on procède immé-

diatement à la résiliation de l'en-
tente survenue entre la Conumis-

sion scolaire de Louiseville, en

1959 et le propriétaire de l'édi-

fice de l'école Cencrale Sainte-Ma-

rie, rue de In Carrière.

On sait qu'avec l'érection de 1a

nouvelle école de 16 classes, on

pourra loger dans cette construe-

tion nombre d'élèves et libérer

les lieux de l'École Centrale, qui

est en paroisse, du coté Ouest.

Quant au commissaire Fernand

Jacques, il à suggéré que l'on at-

tende une quinzaine de jours it

vant de se faire, soit quand la

soumission dens le cadre de Ja

nouvelle construction scolaire au-

ra été acceptée par le Départe-

ment de l'Instruction Publique.

Cette entente qui faisait office

de quasi-buil coûtait à la Commis-

sion scolaire plus de $12,000 an-

nucllement ; on y logeait quel-

que 250 élèves, sous la direction

d’une religieuse de l’Assomption

de In Sainte-Vierge, Soeur Hélène

de la Rédemption.

Dès 1959, après la fusion sco-

laire consommée, le premier prin-

cipal de cette école Centrale fut

le R.F. Roger Bourassa, aujour-

d'hui à Grand‘'Mère et celui qui
lui succéda fut le R. F. Jean-Eu-

des Morin, LC., tout comme le

R.F. Bourassa, avant que les reli-

gieuses de l’Assomption n’en assu-

rent la direction ; le R. F. Morin

est dans sa première année com-

me principal de l’école Panneton
qui a été terminée en octobre

1961.

Et voilà qu'avec le non-emploi,
au point de vue scolaire de l'Ecole

Centrale Sainte-Marie et des lo-
caux de I'édifice de l'assurance-

chômagt, rue . Sainte-Elisabeth,

une autre page de la petite his-

toire scolaire s’écrira. Avis aux
amants de ce passionnant loisir !

 

St-Barthélemy ses

(suite de la page 3)

— Mme Anatole Dupuis, à ce

même hôpital pour traitements.

— Mme Joseph Mercure, opé-

rée à l’Hôpital Comtois le 15 mai,

est attendue vers la fin de la se-

maine dans sa famille.

A tous un prompt rétablisse-
ment !

ES sk si

TRANSACTION : Le notaire

Rodrigue Michaud a vendu sa

propriété, en face de La Banque

Provinciale, au Docteur Martial

Gélinas, originaire de St-Barnabé.

Aussitôt le local libre le notaire Michaud aura ses bureaux à l’en-

droit où était notre centrale té-

L'ECHQ DE LOUISEVILLE
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LAPOINTE PHOTO
TEL. CA. 8-4111 —

Julurs

Mariés

S'adresser à notre expérience,

c'est l'assurance d’une heureu-

se collaboration et d'une aide

précieuse.

Consultez-nous dès main-

tenant pour votre appoin-

tement.

LOUISEVILLE

 

88,ST-LAURENT — LOUISEVILLE
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Dr Jean Rinfret, DDs.
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88 St-Laurent Louiseville
(Au Centre Professionnel)
 
 

GILLES BÉLAND   
Air Conditionné

SALON DE MADELEINE
(P. Michaud, prop.)   
 

 

que le docteur Gélinas est le ne-

veu du docteur Jean-Louis Bou-

cher, de St-Cuthbert.

* %*

APRÈS CONSULTATION avec
l'Association des marchands de

Joliette et des villes voisines, la

plupart des MAGASINS de Saint-

Jarthélemy seront OUVERTS le

“jour de l’Ascension, vu que les a-

teliers seront en opération ce

jour-là. Par contre, le jour de la

fête du Canada (2 juillet) et le

jour de la fête du Travail (3

septembre) ce sera congé pour

les employés des magasins, afin

de leur procurer une plus longue

fin de semaine.

* * *

ACCIDENT : Alors

AVOCAT
Deux coiffeuses à votre disposition

Tél, : CA. 8-4330 Louiseville PIERRETTE ET CARMEN

CENTRE PROFESSIONNEL 88 St-Laurent Tél. CA. 8-5080

léphonique. Nous croyons savoir rendaient à la messe, dimanche

 qu'ils se

dernier, l'auto de M. Jean-Noël

Ladouceur, est venue en colli-

sion au Boulevard, avec la voitu-

re de la famille Lemyre de Sha-

winigan qui se rendait à Mont.

réal. !1] y a eu plusieurs blessés,

dans cette dernière voiture, mais,

M. Ladouceur et M. Alphonse

Massé qui accompagnait son gen-

dre ont pu regagner leurs foyers

après avoir reçu les soins du Doc-

teur P. Chauveau. Les deux au-

tomobiles sont très endommagées.

kook *%

OUI, la belle petite Pomponne
est morte et, croyez-moi, ce ne
fut pas une vengeance ecclésias-
tique. Le décès fut purement ac-
cidentel.
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Le Courrier

d’Yamachiche
SUSUSUSUSASUSULNSUSUSUS
SOLENNITÉ DE LA FÊTE DE
ST-JEAN-BAPTISTE-
DE-LA-SALLE:

La messe paroissiale de diman-
che dernier, à 9 hres 15 a.m. réu-

nissait un grand nombre de pa-

roissiens désireux de s’unir aux

Rév. Frères des E.C. pour céle-

brer la fête de leur Saint Patron.

Les Frères des E.C. enseignent à

la jeunesse de notre paroisse de-

puis au-delà de 100 ans. Leur dé-

vouement est de tous les instants.

Les élèves du collège faisaient
les frais du chant. À la suite de

la messe, un banquet réunissait

au réfectoire du collège plusieurs

notables de la paroisse et d’autres
invités.

Ce Saint-Fondateur se dévous

à l'instruction de la jeunesse à

Paris-Rouen-Reims, etc., etc. Nous

ne pouvons suivre l’abbé de-la-

Salle dans tous ses travaux. Le

nombre et le dévouement de ses

suffisent «d’ailleurs à

montrer comment il comprit et

accomplit sa Mission. Epuisé de

fatigue, mais toujours vaillant, il

fut debout jusqu’au <dernier ins-

tant et il mourut en bénissant ses

frères, le 7 avril 1718, à l’âge de
68 ans.

PROCHAIN MARIAGE:

Samedi, le 26 du courant, sera

bénit en notre église paroissiale
le mariage de Mlle Thérèse Côté,
fille de M. et Mme Elphège Côté

(Marie-Blanche Bourassa a M.

Gilles St-Jacques, dessinateur, de

la paroisse de St-Joseph-de-Sorel,

fils de M. Oscar St-Jacques et de

feu Mme St-Jacques (Germaine

Péloquin). La bénédiction nuptia-

le leur sera donnée dans une mes-

se solennelle à 9 heures a.m., par
l'abbé J.-O. LeSieur, et l'orgue se-
ra tenu par M. Léo LeSieur, tous

deux cousins de la famille. Les
frais du chant seront sous la di-
rection de M. Maurice Carbonneau,

beau-frère de la mariée.
A leur retour de voyage, les

nouveaux époux habiteront So.
rel. Voeux de bonheur!

RÉUNION DES
ENFANTS DE MARIE : —

Mardi soir dernier, à 8 heures
p.m. les Enfants-de-Marie de la
paroisse se réunissaient à la salle
des loisirs, sous la présidence de
M. le curé, pour étudier les
moyens à prendre pour assurer
“la reléve” dans leurs rangs.

Parmi les plus agées, elles lais-
sent le mouvement pour entrer
dans le Tiers-Ordre-de-St-Fran-
Cols... et les jeunes sont, pour
quelques-unes, moins empressées
de s'enrôler sous l'égide mariale.
Souhaitons que leur initiative ait
été couronnée de succès.

 

EN ROUTE POUR
MONTREAL

ne manquez pos d'arrêter à

LHOTEL JUNEAU
LAVALTRIE, Qué.
Viateur Juneau, prop.

Un chaleureux accuotl
vous y atrend !  
 

 

Brandon Transport Inc.
SERVICE D'AUTOBUS ENTRE
ST-GABRIEL — LOUISEVILLE

Tous les jours y compris dimanche
ST-GABRIEL 12.15
ST-DIDACE 12.35
ST-EDOUARD 12.55
STE-URSULE 1.10
LOUISEVILLE 1.20

LOUISEVILLE — ST-GABRIEL

Lun, au Diman-

Samedi che
LOUISEVILLE 4.20 3.45
STE-URSULE 4.30 4.00
ST-EDOUARD 4.45 4.15
ST-DIDACE. 5.05 4.35
ST-GABRIEL 5.20 4.55

À St-Gabriel: Correspondanca pour Joliette
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JEUDI, LE 24 MAI 1962.

ST-ALEXIS DES MONTS
GUITARUTUSUSVISA

MARIAGES : —

Le 5 mai, a eu lieu le mariage

de Jacques Pothier, fils de M. et

Mme Armand Pothier (Hélène

Bertrand) de St-Vincent Ferrier

de Montréal, et Isabelle Frappier,

fille de M. et Mme Alfred Frap-

pier (Eléonore Denommée). Le
mariage fut bénit par l’abbé Ls-

Philippe Pérusse.

Le ler mai, a eu lieu le mariage

de Jacques Plante, fils de M. et

Mme Rodolphe Plante (Alice Du-

puis) et de Denise Deschénes, fil-

le de M. et Mme Marcel Desché-

nes (Annette Giguere). Le maria-

ge fut bénit par M. le curé Louis-
A. Bourbeau.

BAPTÊMES : —

Le 6 mai, a eu lieu le baptême

de Marie, Johanne, Sylvie, née à

l'hôpital Comtois de Louiseville,

fille de M. et Mme André St-Pier-

re (Réjeanne Plante). Le parrain:

Claude Plante ; la marraine :

Murielle Plante, oncle et tante de

l'enfant.

Le 13 mai, a eu lieu le baptême

de, Marie, France, Linda, née à

l'hôpital Ste-Thérèse de Shawini-

gan, fille de M. et Mme Normand

Plante (Louise Lafrenière). Le

Parrain et la marraine : M. et

Mme Gérard Branchaud (Lucile

Lafrenière) de St-Vincent de Paul,

oncle et tante de l'enfant.

CÉRÉMONIE DES ANGES : —

Le 18 mai a eu lieu la sépul-

ture du fils de M. et Mme Anto-

nio Vallières (Emélie Vincent)

décédé peu de temps après sa

naissance.

Le 20 mai, a eu lieu le bapté-

me de Joseph, Georges, Jean-

Pierre, né à l'hôpital Comtois de

Louiseville, fils de M. et Mme

Bruno Allard (Dorothée Corri-

veau). Le Parrain et la marraine:

M. et Mme Athanase Plante (Su-

zanne Allard), oncle et tante de

l’enfant.

Le 20 mai, a eu lieu le bapté-

me de Joseph, Yvon, Etienne, fils

de M. et Mme Albertino Allard.

Le parrain et la marraine furent

M. et Mme Antonin Fréchette

(Madeleine Allard), oncle et tan-

te de l’enfant.

COMMUNION SOLENNELLE:

Le 18 mai, a eu lieu la Profes-

sion de Foi (Communion Solen-

nelle). Un groupe de 65 enfants.

La cérémonie fut présidée par le

pasteur de la paroisse, M. le curé

Louis-A. Bourbeau.

VA ET VIENT : —

M. et Mme Raymond Marineau

des Trois-Rivières, de passage

dans notre localité en fin de se-

maine dernière.

M. et Mme Maurice Giguère de

Montréal ainsi que leur fils Pier-

re, en promenade chez M. et Mme

Ephrem Constantin.

Mlle Nicole Duchesnau, étu-

diante à l’Ecole Normale Val-Ma-

rie du Cap-de-la-Madeleine, en

promenade pour la fin de semaine

chez Mme Roméo Deschénes.

M. et Mme Wilfrid Lafrenière

de Montréal, en visite chez leurs

parents récemment.

M. Claude Samuel de Montréal,

cn visite chez ses parents pour la

fin de semaine.

M. et Mme Albert Pruneau de

Montréal, en visite chez M. et

Mme Maurice Dupuis <dernière-

ment.

M. et Mme Alphonse Savard de

Montréal, en visite chez leurs pa-

rents, en fin de semaine dernière.

M. et Mme Emilien Picard de

Montréal, également en visite en

fin de semaine.

Mlle Jacqueline Clément, gar-

de-malade, en fin de semaine chez

ses parents.
Soeur Germaine Dupuis, Mlle

Flaine Brisebois, g.m., de l'Hô-
pital Maisonneuve de Montréal,

ont passé quelques jours en notre
localité récemment.

SOUHAITS : —

Bonne fête à M. André Allard
qui a célébré son anniversaire de
naissance le 22. De la part d’un
ami.  

WIUUITUITUSNINUIUIUIUIUAIU

St-Didace
FRINIVINITRIVITRINININWI

PROCHAIN MARIAGE : —

Samedi prochain aura lieu le

mariage de Mlle Lise Paquin, fille

de M. et Mme Maxime Paquin, a

M. Claude Raymond. Nos voeux

de bonheur accompagnent ces fu-

turs époux !

CROISADE EUCHARISTIQUE:

Dimanche dernier se faisait

l'ouverture de la croisade en mar-

ge du Congrès Eucharistique, par

la vente de petits écussons, à la

porte de l'église.

NAISSANCE : —

A M. et Mme Gabriel Lajoie

(Madeleine Lamarre) est née une

fille à l'Hôpital Comtois. Le bap-

tême aura lieu prochainement à

St-Didace. Nos félicitations aux

heureux parents !

VA ET VIENT : —

M. et Mme Maurice Ste-Marie,

M. et Mme Gilles Ritchie chez

Mme Abraham Lauzon, récem-

ment.

M. et Mme Barthélemy Pichette

chez M. et Mme Euclide Allard,

en fin de semaine.

M. et Mme Rodrigue Bernèche,

M. et Mme Jean Caron chez Mme

Ernest Bernèche, dernièrement.

M. et Mme Gérard Germain

chez Mme Henry Desrochers.

M. et Mme Léonidas Lefran-

çois chez leurs parents à St-Dida-

ce. Egalement Mlle Gratia Le-

françois.

Mme Gabriel Marseille des E-

tats-Unis a passé la semaine chez

ses parents, M. et Mme Agapit

Paquin.

Mlle Lucille Paquin chez M. et

Mme Maxime Paquin.

LE COURRIER DE BERTHIER

Personnel du central téléphonique de St-Bar-
thélemy vers 1951. De gauche à droite :
ne Rouleau, chef-téléphoniste, MHes Gilberte Du-

Mme Jeun- Abbott.
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maine, Simone Muassé, Cécile Dumaine cet Hélène

 

 M. et Mme Charles-Omer Des-

rochers chez M. et Mme Wilfrid

Desrochers.

Mlle France Rivard et M. Jac-

ques Rivard chez leurs parents.

M. et Mme Rolland Beausoleil

chez Mme Romelus Pépin.

M. P.-Emile Lamontagne est de

retour d'un voyage au lac St-Jean

avec un groupe de Chevaliers de

Colomb.

M. et Mme Joseph Lagacé chez

leurs parents à St-Didace.

M. et Mme Paul-Emile Lamon-

tagne ainsi que MM. Jean-Paul,

Robert, Raymond et leurs amies

à St-Zénon, à l’occasion d’un ma-

riage.

 

Les Créditistes...
(suite de la 1ère page)

Les deux provinces d'Alberta et
de la Colombie-Britannique ont un
gouvernement créditiste ; l'une de-
puis 27 ans et l'autre depuis 11 ans.
Résultat

Voici les trois représentantes locales qui se sont
succédées au central de St-Barthélémy depuis 1926.
A l'extrême gauche, Mme Ubald Lincourt qui assu-
ma la responsabilité du central de 1926 à 1948. A |
ses côtés, sa fille, Carmelle (Mme Germain Bérard)

 
tableau, devint
en 1948.

 

pris la direction du bureau en 1943. Enfin, Mme

J.-d'Are de Grandpré Roulcau que l'on aperçoit au
représentante et chef-téléphoniste

 

 Alberta: Dette provinciale payée
Colombie - Britannique Dette

Alberta: Pas-d'Impôt provincial
Colombie-Britannique: Pas d'im-

provinciale payée |

|

por provincial |
Alberta: Pas de taxe de vente de

6%
Colombie-Britannique

taxe de vente de 6%

Alberta : $400 millions dans ses
coffres. Elle prête aux municipalités,
de sa province à un taux d'environ
214% (Pour défrayer le coût d'ad-
ministration)

Colombie-Britannique : Donne
un dividende de $50.00 par année,
à tous les propriétaires pour les,
aider à défrayer le coût de la taxe
municipale.

Colombie-Britannique
aux vieillards : $89.00
Québec : Pension aux vieillards:

$65.00

Ça donne tout de même à réflé-
chir n'est-ce pas ? |

Pension

Nous pourrions élaborer encore
longtemps sur les avantages d'avoir
un gouvernement créditiste, c'est-d-
dire un gouvernement qui respecte
la personne humaine et lui donne
sa sécurité en plus de la liberté.

Pas “

Un coin du central téléphonique de Saint-
Barthélemy vers 1985. C'était au temps où
Mme Ubald Lincourt était représentante locale.
De gauche à droite, voici : Mlle Carmelle Lin-

Mile Lincourt,

1943.

 
court (Mme Germain Bérard) et Mlle G. Massé.

fille de Mme Ubald Lincourt,
succéda à sa mère à la direction du contral en

 

Si le Crédit Social a fait ses preu-
ves dans l’ouest du Canada, pour-
quoi ne les ferait-il pas à travers
tout le Canada. Chers lecteurs, sur-
veillez le programme que le Crédit
Social publiera à l'approche des
prochaines élections fédérales et
vous verrez par vous-mêmes que
c'est le seul parti qui peut nous sau-
ver du marasme dans lequel nous
nous trouvons. On a rien d perdre,
essayons le Crédit Social,  

Nouveau disque
LA TALENTUEUSE MICHELI-

NE RENÉ,brillant soprano de la

Mauricie, vient d'enregistrer son

premier disque ‘‘Agréable Prin-

temps" aux Éditions RM (Radio-

Marie) du sanctuaire de Notre-

Dame-du-Cap. Pour le lancement

du disque, le Cercle des Artistes

de la Vierge, en collaboration a-

vee le Centre d’Art de Trois-Riviè-
res, organise une SOIRÉE MUSI-
CALE à l'Auditorium de Val-Ma-
rie, Cap-de-la-Madeleine, diman-

che prochain, le 6 mai, à 8 hres

p.m. Micheline émerveillera par

l'interprétation, d’une fraîcheur

exceptionnelle, qu'elle donne À ses

chansons. Le Choeur de l'Orphéon
que dirige M. Léo Carle, président
des Artistes de ln Vierge, exécute-
ra aussi des chants au cours de
ce concert. 
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Le Sport Régionaldansles & jours
 Xx © am

Ligue Intermédiaire -Mauricienne

Jean-Paul Plante et

Nelson Mineau brillent
Inspirés par la magnifique tenue

de leur lanceur-étoile Jean-Paul
Plante, les Loups de Louiseville ont
infligé une défaite de 5 à 1 au St-
Marc de Shawinigan, dimanche soir
dernier.

Le grand lanceur droitier des
Loups a limité les dangereux frap-
peurs du St-Marc à deux maigres
coups sûrs pendant que ses co-équi-
piers en totalisaient 9 contre Du-
quette, le alnceur perdant et Ma-
rineau qiu le releva à la cinquième

Le joueur d'’arrêt-court Nelson
Mineau fut la grande vedette de la
joute. En plus de jouer une partie  

colossale sur la défensive, il cogna
3 simples opportuns, Les autres
coups sûrs des vainqueurs appartien-
nent à Léo Paul Gauthier qui hissa
deux simples, Daniel Plante qui fit
produire 2 points à la quatrième
manche à l'aide d'un triple. Emile
Mineau, Serge Durand et Claude
Lessard complétèrentl'offensive des
Loups avec chacun 1 simple.
Dimanche soir prochain, les

Loups se rendront à Shawinigan-
Sud. Jean-Paul Plante avec un re-
cord de deux victoires et aucune dé-
faite sera au monticule pour l’é-
quipe louisevillienne.

 

   

 

IL NOUS

UN CENTRE SPORTIF

ET NOUS L'AURONS!

LE FAUT

   

*

LIGUE RURALE (Section Ouest)
 

40g—+—0—#

CRABTREE ET ST-THOMAS VICTORIEUX
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ROGRAMME
DE LA

FIN DE SEMAINE

Dimanche 27 mai

LIGUE RURALE (Section Ouest)

St-Gabriel à Maskinongé (2 hres)
Crabtree à Ste-Marie (2 hres)
Joliette à St-Thomas (2 hres)

LIGUE RURALE (Section Centre)

St-Adelphe à St-Alexis (2 hres)
St-Boniface à Ste-Flore (2 hres)
Ste-Thècle à St-Etienne (2 hres)
 

 

Le Centre Récréatif a offert un trophée a l’é-
quipe de la J.O.C. pour ses succès aux quilles.

Michel Bourassa, Louis De-De gauche à droite : Diane Garceau.

veault, Marcel Garceau, Nap. Doyon, gérant du
Centre, Réjean Lamy, Mlle Danielle Durand, Mile

arrive à Louiseville

VENDREDIle ler juin 1962  

LA RENCONTRE OPPOSANT LE MASKI ET LE

JOLIETTE EST REMISE A CAUSE DE LA PLUIE.

(par André Lauzon)

— À JOLIETTE —

La rencontre opposant le Maski
au Joliette qui devait se disputer le
soir à 8 hres n’a durée qu'une man-
che, la pluie qui ne cessait de tom-
ber obligea les arbitres à canceller
la joute.

Le Maski avait déjà pris l'avan-
tage de 1 a 0 durant cette manche.
L'avance du Maski a faillit être de
3 points et peut-être davantage,
lorsque Gilles Masson, avec 3 hom-
mes sur les buts, cogna un dur coup
au champ gauche, mais la balle dé-
via dans sa trajectoire et tomba à
quelques pouces seulement en de-
hors de la ligne indiquant le terri-
toire des bonnes balles.

Soulignons en passant que mal-
gré la température incertaine, envi-
ron unecentaine de supporteurs du
Maski s'étaient rendus pour encou-
rager les siens.

Le Maski au complet

En effet, les amateurs ont pu

constater le retour au jeu du
joueur-étoile Rock Beaudin. Mer-
credi dernier nous avons assisté à
la pratique du Maski et avons pu
voir que Beaudin n'avait rien perdu
de son habileté pour attraper la
balle dans le champ extérieur.

Rock Beaudin contribuera cer-
tainement aux succès de son équipe,
tant à la défensive qu'à l'offensive.
Dimanche soir, dès sa première ap-
parition, Rock cogna un coup sûr
et compta .le point du Maski. Rock
est un rapide coureur et le receveur
du Joliette a pu s’en rendre compte
lorsqu'il ne put contrôler la balle
qui roule derrière lui, Rock croisa
le marbre avant que le receveur
ait pu tenter de le retirer.

Les estrades sont construites

Dimanche prochain, soit le 27

mai, le St-Gabriel se rendra à Mas-
kinongé. Des estrades ont été cons-  

truites pour permettre aux amateurs
d'assister à la rencontre assis.

La mauvaise température qui a-
vait précédé la joute d'ouverture a-
vait empêché que les estrades soient
construites à temps.
Donc n'oubliez pas de vous ren-

dre à Maskinongé dimanche pour
assister à cette rencontre qui pro-
met d'être intéressante.

— A CRABTREE —

Crabtree a remporté sa deuxie-
me victoire dimanche, en défaisant
de justesse St-Gabriel au compte
de 7 à 6.

C'est un circuit de Wilfrid Che-
vrette à la 7e manche qui a décidé
de l'issue de la rencontre.

P.-P. Blouin a été le lanceur ga-
gnant et Gaétan Turenne, le per-
dant.

Sommaire :
St-Gabriel 040 101 000 6 95
Crabtree 420 000 100 7 10 5

— À STE-MARIE —

St-Thomas a été très opportuniste
dimanche dernier en sachant profi-
ter de 5 erreurs et 11 coups sûrs
pour remporter une victoire au
compte de 8 à 7.

Pour sa part le St-Thomas a com-
mis lui aussi 5 erreurs mais ont été
moins coûteuses. André Lambert,
lanceur gagnant a accordé 8 coups
sûrs. René Plante fut le lanceur
perdant.
Sommaire :

St-Thomas 002 410 100 8 11 5

Ste-Marie 031 210 000 7 85

Classement des équipes

J G P Moy.
Maski 1 1 0 1000
Joliette 1 1 0 1000
Crabtree 2 2 0 1000
St-Thomas 2 1 1 500
St-Gabriel 2 0 2 000
Ste-Maric 2 0 2 00C

 

AU CLUB NAUTIQUE is
Samedi

vraiment dans l’ambiance des ac-

tivités nautiques au Club. La soi-

rée d'ouverture fut un franc suc-

cès. Plus de 200 personnes y é-

dernier. nous étions

taient présentes. Le clou de la

soirée, M. Fernand Frigon, un

bon citoyen de chez-nous, provo-

qua des rires et des applaudisse-

ments par ses nombreuses imi-

tations. Félicitations à un gars de

chez-nous !

N’oubliez pas, le 3 juin, une
des plus grosses démonstrations
de bateaux jamais présentée à
Louiseville. 11 y aura parade avec

les Majorettes de Trois-Rivières,
promenades de ‘bateaux gratuites  

    
pour tous, tirage à toutes les heu-

res et bien d'autres surprises que

nous réserve M. Alide Lessard.
Donc rendez-vous en foule au

Club le 3 juin.

Du côté amélioration, j'ai en-
tendu dire que la route menant

au Club sera refaite en neuf;
qu’un des ingénieurs du gouver-

nement Fédéral étudie la pos-
sibilité d’augmenter le niveau
d’eau dans la grande rivière, que
des jeux de ‘tir à l'arc’, de ‘fer’,
de badminton et bien d’autres se-
ront organisés au Club...

A lu semaine prochaine !

Le Publiciste
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LE PAVILLON DES QUILLES ENR.

Le meilleur endroit pour se divertir
. sainement

Ll'Heure des quilles du dimanche
Commanditée par Molson,
Gracieuseté de Fernand Roy, Agent.

A l'heure des quilles du dimanche, une
rencontre opposant deux des cinq grands
en l'occurence Gilles Vincent et Gilles
Sicard se déroulait au Pavillon. M. Vin-
cent, champion de la semaine précéden-
te, roula des parties de 155, 122 et 117

pour un triple de 394 son adversaire M.
Gilles Sicard roula des parties de 195,
173 et 127 pour un triple de 495 s’as-
surant ainsi les honneurs de la rencontre.
Dimanche après-midi M. Sicard rencon-
trait Serge Durand, un des cinq grands.
M. Sicard sortit victorieux de cette’ ren-
contre roulant des parties de 199, 159
et 177 pour un triple de 535 et M. Du-
rand 128, 186 et 206 pour un triple de
520. Immédiatement après, suivit la gran-
de finale opposant Maurice Lesage au
champion M. Gilles Sicard. Ce match fut
des plus intéressants du commencement
à la fin. Lesage roula des simples de 184,
165 et 181 pour un tiriple de 530 et
M. Sicard 150, 204 et 200 pour un triple
de 554. Gilles Sicard fut donc couronné
grand champion de l'heure des quilles
pour la saison 1961-62. Nous tenons à
féliciter M. Sicard pour le magnifique
travail accompli durant la saison réguliè-
re en conduisant ses deux équipes au
championnat de leur ligue et en rem-
portant lui-même le championnat de
l'heure des quilles.

NOS QUILLEURS EN ACTION

Lundi soir dernier, dans la ligue com-
merciale “Classe A’ se déroulait la grande
finale opposant les équipes RESTAU-
RANT FLAMINGO et TEINTURERIE ST-

LAURENT. La rencontre fut trés serrée,
tous les joueurs faisant preuve d'un bel
esprit spottif. L'équipe RESTAURANT FLA-
MINGO sortit victorieuse par la marge
de 335 points. Le meilleur de la rencon-
tre fut Gilles Sicard qui roula 193.6 de
moyenne pour cing parties. Félicitations
à l'équipe championne RESTAURANT FLA-
MINGO.

x x x
Dans la ligue des marchés, la grande

finale opposait les équipes Marchés Wind-
sor et Ghislain Noel. L'équipe du Mar-
ché, Windsor, malgré l'absence de deux
excellents quilleurs, remporta les honneurs
sous |'habile direction de Claude Milette.
Félicitations à tous les quilleurs et en par-
ticulier à Mme Réjeanne Lefbevre qui
obtint 155.4 de moyenne pour les cing
parties.  

   
x x x

Jeudi soir dernier dans la ligue com-
merciale mixte l’équipe MERCERIE RO-
BERT HEBERT rencontrait l’équipe PAUL
BARIBEAU dans la grande finale de cette
ligue. L'équipe Robert Hébert malgré un
déficit de 227 points remporta les hon-
neurs de la rencontre et de la finale.
L'étoile de la rencontre fui Michel La-
rose qui roula un simple de 244 et une
moyenne de 198.0 pour les cinq parties.

Félicitations à toute l'équipe championne.
x x X

Vendredi soir dernier, Une cinquan-
taine d'élèves de l’école DU SABLE de
St-Barthélemy, accompagnés de leur au-
mônier, l'abbé Bourgeois, se rendaient au
Pavillon des Quilles pour y pratiquer le
sport des quilles. Nous tenons à remer-
cier M. l‘abbé Bourgeois pour l'encoura-
gement apporté au sport des quilles
tout en divertissant sainement la jeunes-
se de St-Barthélémy.

x x x
Un excelient quilleur du Pavillon des

Quilles, Rosaire Lafrenière a remporté di-
manche dernier l'heure des quilles de
la Classe “A” disputée au Centre Ré-
créatif. M. Lafrenière se mérita cette hon-
neur par la faible marge de 1 point. Fé-
licitations a ce quilleur qui a su nous
faire honneur dans cette compétition,

x x x
Ne manquez pas d'aller encourager nos

quilleurs samedi prochain au Salon de
Quilles Fleur de Lys du Cap-de-la-Made-
leine, alors que se déroulera la deuxième
classification en vue de I'heure des quilles
télévisée de Montréal. Ces quilleurs qui se
sont classés au tournoi DOW il y a quel
que temps sont Jean-Guy Masson, Gilles
Sicard, Jules Lamirande et Rosaire Lafre-

nière. Bonne chance à tous et espérons
que Louiseville sera représentée cette an-
née à cette grande compétition.

ATTENTION

Dimanche après-midi, lors de la pré-
sentation de la grande finale de l’heu-
re des quilles, on procéda au tirage d'un

billet chanceux qui méritera à son pos-
sesseur une magnifique paire de souliers
de Bowling. Le numéro chanceux est
3274. La Personne chanceuse qui possè-

de ce billet devra se présenter au Pavil-
lon des Quilles le plus tôt possible. Si ce
billet n’est pas réclamé d'ici dimanche,
le 27 mai, un autre billet sera alors tiré.

x x x

Le grand party qui clôturera définitive-
ment la saison de quilles pour cette sai-

son se tiendra au Club Social de I'Asso-
ciated Textiles samedi soir, le 23 juin
orochain. N'oubliez pas d'acheter vos bil-
lets qui seront en vente sous peu au

  
 

ALLONS CHEZ

CLEMENT &
BOUL. OUEST —

 

Chrysler -- Plymouth -- Imperial

Dodge -- Valiant -- Simca

 

CA. 8-2701 —

TOUS LES GENS LE DISENT . . .

POUR UN MEILLEUR ACHAT . ..

POUR UN MEILLEUR SERVICE . . .

POUR MECANIQUE, DEBOSSAGE, PEINTURE . . .

Voyez Jean-Marie Savoie, gérant de service, qui possède 30 années

d'expérience et l'équipe de peintres et mécaniciens qu'il dirige est

formé d'experts dans leur domaine respectif.

"CHEZ CLEMENT, VOUS AVEZ TOUJOURS

POUR VOTRE ARGENT”

FRÈRE LTÉE
LOUISEVILLE |}!

  
  [rs

L'ÉCHO DE LOUISEVILLE

Au Pavillon des Quilles, dans la ligue commer-
ciale, “Classe A”, l'équipe Restaurant Flamingo a
remporté les honneurs de la finale. L'équipe cham-
pionne est ici photographiée recevant le trophée
Louis Richard. De gauche à droite : René Lessard,

Dupuis, Gérant,

Paul Dumontier, Louis Richard, généreux dona-
teur du trophée,
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Gilles Sicard Capitaine, Gaston
Paul Pâquet et Rosaire Lafreniè-

re (N'apparaît pas sur la photo, Gaston Boivin).

 

Pavillon des Quilles. ouvert de 7 heures à minuit et les sa-
x x x medi et dimanche de 1 heures de l’après-

Voici les heures d'ouverture pour la! midi à minuit. Sur semaine du lundi au
saison estivale. Tous les jours de la se-| vendredi spécial pour l'été 3 parties pouri p Pp P p
maine, excepté les samedi et dimanche, $0.50 et 6 parties pour $1.00. Ne man-

quez donc pas de protiter de cette offre
et de pratiquer votre sport favori du-

! rant la saison estivale afin de vous te-
nir en grande forme pour la saison pro-
chaine. À très bientôt

 

au Québec
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LE THEATRE
DES GRANDS

 

SPECTACLES
J LOUISEVILLE  
 

 

% Deux succès canadiens au même programme
3JOURSSEULEMENT — Dimanche, lundi, mardi — 27, 28, 29 MAI

YVONNE LA FLAMME

LUCIE MITCHELL

PAUL DESMARTEAUX

JEAN LAJEUNESSE

JEANNETTE BERTRAND

MARC FORREZ

“La Petite

AURORE

Enfant Martyre”
REPRESENTATION SPECIALE

  

  
NICOLE CERMAIN e

SAMEDI, LE 26 MAI, À 2 HEURES DE L'APRÈS-MIDI, IL Y !
AURA UNE REPRÉSENTATION SPÉCIALE POUR LES EN- JEAN COUTU fi
FANTS DE CES DEUX EXCELLENTS FILMS. ADMISSION: 50c. OVILA LEGARE ® CLEMENT LATOUR

BHBFEEHLLREBRVGCOOOOLVIFEBBIVLERGOLOOBLSEERDOTDODIOBOBGOBBG
Mercredi, jeudi, vendredi, samedi — 30, 31 mai, ler 2 juin
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UNE TIRÉ DES SCÈNES OSÉES x x Xx

HISTOIRE DU SUCCES

OSÉE L’AMOUR EN BANLIEUE a
SUR LA 1}
JEUNESSE )
D’AUJOUR- | |
D’HUL à ASEPHmes i

PRODUCTION 
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SUSAN GEORGE -~PEARL >
KOHNER - HAMILTON - BAILEY Malgré Lui’
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Programmedu Congrès Eucharistique
de Louiseville— 6, 7, 8, 9, 10 juin 1962

MERCREDI, 6 JUIN

CONSECRATION DE L'EGLISE

Consécration de l’église de Louiseville (premiè-
re partie).

x x +

JEUDI, 7 JUIN

OUVERTURE DU CONGRES

Consécration de l’église de Louiseville (seconde
partie). Messe Pontificale célébrée par Son
Excellence Monseigneur Georges-Léon Pelle-
tier, évêque de Trois-Rivières.
Cortège de réception à Son Excellence Monsei-
gneur Georges-Léon Pelletier. De l’hôpital Com-
tois, le défilé du clergé se dirige vers le repo-
soir.
Au Reposoir : Réception de Son Excellence.
Hommage de Son Honneur M. le Docteur Avel-
lin Dalcourt, maire de Louiseville.
Hommage de M. le Chanoine Josaphat Baril,
vicaire forain, curé de Louiseville, président du
Congrès.
Réponse de Son Excellence et déclaration d'ou-
verture. Chant : ‘’Veni Creator”.
Au Reposoir : confessions à partir de 9 h.

Au Reposoir : Exposition du Très Saint Sacre
ment et adoration dialoguée.
Bénédiction du Trés Saint Sacrement
Officiant : M. le Chanoine Donat Grimard, curé
de St-Justin.
Au Reposoir : Messe lue dialoguée.
Célébrant : M. le Chanoine Josaphat Baril.
À l'église : adoration nocturne

* * x

VENDREDI, 8 JUIN

HOMMAGE DE LA JEUNESSE

Exemption de l’abstinence. Toute personne se trouvant
aujourd’hui sur le territoire de l’une des 19 paroisses en Con-
grès peut utiliser des aliments gras, par privilège de Son Excel-
lence Monseigneur Georges-Léon Pelletier, évêque de Trois-
Rivières.

8.00 h. p.m.

8.00 h. a.m.

8.00 h. p.m.

8.15 h. p.m.

9.00 h. p.m.

9.30 h. p.m.

11.00 h. p.m.

x * x

Au Reposoir : confessions à partir de 10.30 h.
11.00 h. a.m. Au Reposoir : Messe lue dialoguée.

Célébrant : M. l’abbé Ernest Jacob, v.f., curé de
Yamachiche. Sermon par Son Excellence Mon
seigneur Georges-Léon Pelletier, évêque de
Trois-Rivières.

Les étudiants visitent :
Notre -Seigneur, à l’église,
L'exposition des communautés, à l’école
Panneton.
L'exposition des travaux scolaires, à l’éco-
le Tessier.

2.00 h. p.m. Au Reposoir : Cérémonie scénique de l’Offran-
de : ‘Par l’Hostie, avenir rayonnant”.
Au micro : R. P. Louis-Philippe Audet, s.s.s.
Remise du Bouquet Spirituel à Son Excellence.
Procession et bénédiction du Très Saint Sacre-
ment. Officiant : M. I'abbé Maurice Saucier,
curé de Saint-Sévére.
Au Reposoir : confession à partir de 7.30 h.

8.00 h. p.m. Au Reposoir : Veillée de prières et d’adoration.
Heure Sainte dialoguée.
Sujet : Famille et vocation.
Prédicateur : R. P. Pierre-Julien Gaudet, s.s.s.
Bénédiction du Très Saint Sacrement.
Officiant : M. l'abbé Jean-Baptiste Levasseur,
curé de Saint-Barnabé.

9.00 h. p.m. Au Reposoir : Messe lue dialoguée.
Célébrant : M. l’abbé Louis-Arthur Bourbeau,
curé de Saint-Alexis-des-Monts.

11.00 h. p.m. A l'église : Adoration nocturne.

% * +

SAMEDI, 9 JUIN

HOMMAGE DES FAMILLES

Au Reposoir : confessions à partir de 10.00 h.

10.30 h. a.m. Au Reposoir : Célébration de mariages.
Messe lue et sermon, par Son Excellence Mon-
seigneur Georges-Léon Pelletier, évêque de
Trois-Rivières.

2.00 h. p.m. A l’église : Heure Sainte pour les prêtres, les
religieux, les religieuses.  

Prédicateur : R. P. Robert Fortin, s.s.s.
Bénédiction du Très Saint Sacrement.
Officiant : M. l‘abbé Josaphat Rinfret, curé de
Sainte-Ursule.

Au Reposoir : confessions à partir de 3.00 h.

3.30 h. p.m. Au Reposoir :
sainte.
Sermon : La fécondité de la Croix, dans l‘Eglise
d’aujourd’hui.
Prédicateur : R. P. Robert Godard, s.s.s.
Procession du Très Saint Sacrement et bénédic-
tion des malades.
Officiant : M. l'abbé Charles-Edouard Garceau,
curé de Maskinongé.

4.30 h. p.m. Au Reposoir : Messe lue dialoguée.
Célébrant : M. l'abbé Albert Desjarlais, curé de
Saint-Etienne-des-Grès,

Hommage des malades. Heure

Au Reposoir : confessions à partir de 7.30 h.

8.00 h. p.m. Au Reposoir : Veillée de prière et d’adoration.
Heure sainte dialoguée.
Sujet : Eucharistie et vocation.
Prédicateur : R.P. Gabriel Chaput, s.s.s.
Bénédiction du Très Saint Sacrement.
Oficiant : M. l'abbé Eugène Lamy, curé de
Saint-Léon.

9.00 h. p.m. Au Reposoir : Messe chantée.
Célébrant : M. l'abbé Omer Gaboury, curé de
Saint-Didace.

11.00 h. p.m. À l'église : adoration nocturne.

* * x

DIMANCHE, 10 JUIN

HOMMAGE DES VOCATIONS

6.00 h. am. (

oe h om ( messes lues, à l’église de Louiseville.

9.00h. am. (

Au Reposoir : confessions à partir de 10.00 h.

10.30 h. a.m Au Reposoir': Messe pontificale d’ordination sa-
cerdotale. Célébrant et prédicateur : Son Ex-
cellence Monseigneur Georges-Léon Pelletier,
évêque de Trois-Rivières.
Ordinand : M. l’abbé René Thisdel.

p.m. A l'église : messe lue.
» p.m. À l'église : ralliement de la procession du Très

Saint Sacrement.
Parcours de la procession :
et Saint-Louis.
Au Reposoir : consécration au Christ-Roi, par M.
Roland Brassard, coordonnateur du Congrès.
Offrande des vocations.
Renovation de l'engagement sacerdotal, à l’oc-
casion du jubilé d'or de MM. les abbés Alphon-
se Caron et Josaphat Rinfret.
Bénédiction du Très Saint Sacrement.
Allocution et voeux du Congrès, par Son Excel-
lence Monseigneur Georges-Léon Pelletier.
Remerciements, par M. le Chanoine Josephat
Baril, v.f., curé de Louiseville, président du
Congrès.

rues Saint-Laurent

%*  #*

AVIS IMPORTANT —
Site du Reposoir :
— Stade municipal, angle des rues Saint-Louis et Ave-

nue du Parc.

Informations :
— Kiosque à l'entrée du terrain du Reposoir
— Secrétariat du Congrès : 46, rue Saint-Lourent (tél. :

CA. 8-4866).

Exposition religieuse :
— Ecole Panneton (arrière de l'église, rue Saint-Jacques)

Exposition scolaire :
— Ecole Tessier (arrière de l’église, rue Saint-Jacques)

Procurez-vous :
— Le manuel dialogué du Congrès
— L'insigne du Congrès

N'oubliez pas l’adoration personnelle, pendant le Congrès.
— Nombreuses heures d'exposition à l’église.

Confessions au terrain du Reposoir:
— Une demi-heure avant chaque cérémonie.  

 

Cantique du Congrès
Air : Parle, Commande, Règne,

REFRAIN

Jésus, vrai pain de vie,
Nous sommes tous à toi,

Par ton Eucharistie,
Sur nos foyers, sois Roi.

—-1 =
Chrétiens, fétons Jésus-Hostie,
Chantons le Dieu de vérité,
Le Roi d'amour, le Pain de vie,
Le Sacrement de l'unité.

—2 _
C’est le triomphe de l‘Hostie,
C'est la victoire de l'amour ;
Chantons Jésus-Eucharistie,
C’est notre pain de chaque jour.

— 3 —
Sur nos autels, comme au calvaire,
Sur l'arbre auguste de la croix,
Sur tous les points de notre terre,
Jésus s'immole au Roi des rois.

— 4 —
De l’Ostensoir, Dieu multiplie
Lumière et force à tout moment;
Il est amour qui nous relie
Comme les grains d'un pur froment.

_ 5

Allons, chrétiens, dans notre vie,
Dans nos usines, et nos travaux,

Portez ‘amour de I'Hostie,
Pour former un monde nouveau.

—_6 —

Servez l'Eglise notre mère,
Pour qui s'immole chaque jour
Jésus, Le Verbe de Lumière,
Jésus, Le Verbe de l'amour.

—7 —

Partout l'Eglise catholique
Poursuit sa marche et son élan :
Jésus nourrit son corps mystique
Et de sa chair et de son sang.

— 8 _

Pain des élus qui vient sur terre
Réconfortez les voyageurs
Dans le silence du mystère
Vous descendez en nous, pécheurs,

 

Prière du Congrès
Seigneur-Jésus,/ qui avez voulu de-

meurer avec nous dans 1'Eucharistie,/
nous vous adorons/ et nous vous re-
mercions de cet immense bienfait./

Soyez le centre/ de chacune de nos
paroisses et de nos familles,/ afin que
vivant de ce sacrement de vie,/ nos
foyers deviennent des écoles de vertus
chrétiennes/ et des sources abondan-
tes/ de vocations sacerdotales et reli-
gieuses/ ainsi que de nombreux apô-
tres laïques. /
Nous vous demandons,/ par Marie,

notre mère/ de bénir nos prières et
nos travaux,/ et de couronner de suc-
cès/ notre Congrès Eucharistique./
Augmentez notre foi et notre a-

mour/ envers votre présence eucharis-
tique,/ afin que nous devenions/ de
plus fervents chrétiens et des apôtres
zélés / pour votre règne dans les âmes.

Ainsi-soit-il.

(Indulgence de 7 ans. Une indul-
gence plénière, une fois le mois, aux
conditions ordinaires, à ceux qui la
récitent tous les jours.)

(Cf. Enchiridion Indulg.)

Notre-Dame du Trés Saint Sacre-

ment, priez pour nous. (300 jours).
Saint Pie X, priez pour nous. (100

jours).  |
+ BIENVENUE CORDIALE AU CONGRÈS+ L
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{ LETTRE D’INDICTION DU CONGRÈS
; EUCHARISTIQUEDE LOUISEVILLE

Chers Collaborateurs,

N A En juin prochain, (du 7 au 10), se tiendra dans notre diocèseÀ un autre congrès eucharistique régional. Le centre de ces assises
sera particulièrement Louiseville. Ce congrès, néanmoins, comprendra
en outre les vicariats forains d’Yamachiche et de St-Paulin. Monsieur
le Chanoine Josaphat Baril, curé de Louiseville, a déjà accepté avec
empressementde prendre la direction et la responsabilité de ces
assises eucharistiques. En collaboration avec les Révérends Pères du
St-Sacrement etles curés des trois vicariats forains, chacun a com-

. mencé un travail prometteur.

; C’est avec joie que nous pensons déjà à ces rencontres aux
pieds de Jésus-Hostie. Les autres congrès régionaux, que nous avons
eus jusqu'ici, ont apporté aux âmes le réconfort qu’on attend de telles
démonstrations. Il ne fait pas de doute que notre prochain congrès
régional unira encore des milliers d’âmes dans un même élan de
prière, d’adoration et d'amour. On aura comme thème le même que les
années précédentes, i.e. la paroisse, centre du culte eucharistique et
foyer de vocations.

Notre Dieu, qui préside aux destinées de la grande famille de
la terre,doit être le centre de toutes les autres familles aux proportions

À plus modestes, notamment de chaque foyer, de la paroisse et du
e, à diocèse. Aussi, une rencontre officielle avec le Dieu de l’Eucharistie,

73 à l’occasion de démonstration plus grandes, vient nous imprégner
, 3 à nouveau du grand mystère de la charité qui constitue de façon

; constante l’action miséricordieuse du ciel à notre endroit. On connaît
une fois de plus le désir de Dieu qui est notre sanctification. C’est
alors qu’à nos yeux de chrétiens, le spirituel nous réapparaît avec sa
valeur sanctificatrice et sa nécessité de pénétrer toute notre vie. En

; un mot, ces journées consacrées au Sacrement d’amour viennent
ent. 4 nous apprendre comment conformer notre vie à celle de notre

à Sauveur. Elles nous enseignent commen épanouir notre foi et marcher
dans le monde des biens temporels sans perdre les biens éternels.

La famille diocésaine entière doit déjà prier pour ces mani-
festations de juin prochain dans les trois vicariats mentionnés. Tous,
en effet, nous en retirerons un immense avantage. En Jésus, nous
constituons une seule âme et une seule vie. Puissent ces démonstrations
fair comprendre à tous la grande beauté de l’Eglise, intensifier
l’attachement à cette institution de salut, nous faire aimer notre
diocèse, nos paroisses, et nous inviter à travailler davantage pour
les vocations ! Puissions-nous aussi apprendre à mieux rayonner notre
vie chrétienne et récolter en surabondance ces richesses d’éternité
qui s’appellent la paix, la charité et le bonheur.  4 Avec mon attachement paternel, ma collaboration et mes prières.

t Georges-Léon Pelletier,
Evêque de Trois-Rivières.

- Trois-Riviéres,
Le ler de l’an 1962.  

Sr

 

  
  

s | | Filial hommage a |

5j | Son Excellence Monseigneur (eorges-Léon “Pelletier =

hue 1 Gvêque de Jrois-Rivières
 
 

LES VINGT PAROISSES EN CONGRÈS
“| 1 Charette Saint-Charles-de-Mandeville

|
Saint-Léon

is- e ° ° °

«| qi Louiseville Saint-Didace Saint-Paulin
hes. F { ° A . ”

«| Maskinongé Saint-Édouard Saint-Sévère
“| %  Pointe-du-Lac Saint-Elie-de-Caxton
“| Saint-Alexis-des-Monts Saint-Étienne-des-Grès Saint-Thomas-de-Caxton

Sainie-Angele-de-Prémont  Saint-lgnace-dulac ~ Sainte-Ursule |
[MISSION]

Saint-Barnabé ~ Saint-Justin Yamachiche
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Indulgences et privilèges
du Congrès
1— INDULGENCES A GAGNER A LOUISEVILLE,

les 7, 8, 9, 10 juin.

A— INDULGENCES PLENIERES:

1— Une indulgence plénière, une fois aux conditions or-
dinaires de la confession, de la communion, d’une visite à l’é-
glise et d’une prière aux intentions du Souverain Pontife.

2— Une indulgence plénière, aux conditions ordinaires,
pour les fidèles qui prennent part à la grande manifestation
eucharistique de clôture.

B— INDULGENCES PARTIELLES:

1— Une indulgence de 15 ans, chaque fois qu’ils font une
visite au Très Saint Sacrement exposé publiquement en réci-
tant 6 pater, ave, gloria, dont l’un aux intentions du Souve-
rain Pontife.

2— Une indulgence de 7 ans, chaque fois qu’ils assistent
à une cérémonie ou à une réunion du Congrès.

3— Une indulgence de 100 jours, pour toute oeuvre ac-
complie en esprit de pénitence pour les fins du Congrès.

Il— INDULGENCES A GAGNER DANS LES 19 PAROISSES,
AVANT ET PENDANT LE CONGRES
1— INDULGENCE PLENIERE, une fois, pour les fidéles

des 19 paroisses en Congrès qui, aux conditions ordinaires, vi-
sitent une église ou un oratoire public et y prient aux inten-
tions du Souverain Pontife.

2— Indulgence de 300 jours chaque fois pour les fidèles
du diocèse:

a) Qui prient pour le Congrès.
b) Qui accomplissent une bonne oeuvre pour son succès.
c) Qui font une offrande en sa faveur, et cela même après

la clôture du Congrès.
 

Directives de S.S. Pie XII aux organi-
sateurs des Congrès Eucharistiques

1. Celui qui a reçu la charge
très délicate d’organiser un Con-
grès Eucharistique ne perdra
jamais de vue quel est le but
fondamental : il s’agit avant
tout d’intensifier la connaissan-
ce et l'amour de Jésus-Hostie,
de raviver de la manière la plus
appropriée parmi la population
la saine et claire compréhension
de la présence réelle de N.-S. au
Très Saint Sacrement, de la
Sainte Messe et de la Sainte
Communion.

2. Il fera en sorte d’inculquer
aux ecclésiastiques et aux fidè-
les que le culte eucharistique
doit prévaloir sur toute autre
dévotion — de corriger à cet
égard, les préjugés et les abus,
— de les ramener tous à l’a-
mour, à l'observation, au respect
de la liturgie de l’Eglise et du
chant sacré.  

3. Il préparera le Congrès en
organisant des séries de prédica-
tions, d'exercices pieux, même
dans les plus petites localités, a-
fin que chacun comprenne le
plus grand don de Dieu qu'est
un Congrès, et se dispose à le
recevoir avec foi, avec la résolu-
tion de mener une vie plus fer-
vente et plus sainte.

4. Une fois constitués, le Co-
mité et les diverses Commis-
sions, il exigera de chacun, ab-
négation et discipline, et ne per-
mettra pas que l'appareil exté-
rieur décoratif du Congrès pren-
ne la place qui revient à la par-
tie religieuse et cultuelle, au
grand dommage de la piété et
au risque d’un déficit financier.

5. Autant que possible, pen-
dant toute la durée du Congrès
le Saint Sacrement sera adoré
nuit et jour au moins dans une
des églises ; on fera en sorte que

 

COMMENT ASSISTER AU CONGRES...
Un Congrès Eucharistique, ce n’est pas une exposition, un bazar,

un pique-nique . . . c’est une très solennelle et grandiose Fête-Dieu.
C’est tout un peuple acclamantle Christ-Roi ; tout un peuple à genoux,
en adoration. Croyez-vous que Jésus-Christ est présent dans l’Eucha-
ristie? Alors, il faut en donner la preuve. Vous venez au Congrès com-
me des catholiques sincères, fervents, intelligents. Non seulement vous
êtes présents de corps, mais aussi de coeur et d’esprit. Vous y prenez
part par vos prières, par vos chants.  
 

les diverses catégories d'adora-
teurs, de groupes paroissiaux,
d'associations de l’endroit où se
tient le Congrès et des paroisses
qui y participent, se succèdent

régulièrement, soient désignés de nous comme un ami, comme un
d'avance et soient avertis à|| père, comme notre Roi (Bx P.-J.
temps. Eymard) .

6. L'Adoration nocturne aura FERNAND DEVEAULTlieu au moins la nuit qui précè-
de le dernier jour du Congrès,

TABACONISTE — LIBRAIRIE — CHOCOLATSou pendant une autre nuit ; on
ÿ invitera spécialement les hom-
mes et on insistera pour qu'ils
se confessent durant ce temps.

|

L'Eucharistie, c'est Jésus-Christ,
l'Emmanuel, Dien avec nous, an

milieu de nous, pour nous.
L'Eucharistie, cest Notre-Sei-

gnenr personnellement au milieu

68 St-Laurent Louiseville    
 

   
 

Je dis que la facilité parfaite avec laquelle on
embrasse toutes les autres carrières, tandis qu’une
sombre horreur glace le courage aux élus du sa-
cerdoce, est un malheur, une illusion, et l’une des
causes du retard du monde (Gratry).
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BIENVENUE AUX CONGRESSITES !

GEORGES MARION
ET SON PERSONNEL

 

DIGNITE — SERVICE — DISCRETION

1 ST-MARC — TEL. CA. 8-4375 — LOUISEVILLE     
  
 

 

L’adoration de Jésus au Très Saint Sacrement est l'honneur
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de l'Eglise militante, comme l’adoration de Dieu dans sa gloire
est ia joie de l’Eglise triomphante. Aussi doit-il y avoir une
saine rivalité, un religieux concert, une harmonie de servcie
divin entre la cour céleste et la cour eucharistique d'ici bas,
entre l‘adorateur et la sainte Eglise sa Mère (Bx P.-J. Eymard).

 

pe a]
EN

ESA ESS

  

À6 AIME Mon
.QnYR ÿ TE)A1 i 0     
 

 
  

 



 

 
 

 

 

JEUDI, LE 24 MAI 1962. L'ÉCHO DE LOUISEVILLE PAGE 25

iplollieioliofelefololefofofofoRefofols L’offrande ñ UnPeuple quin'apas,onqui abandonne ladévo-

Pourquoi préparer notre maternelle au relâchement moral, puis il devient sceptique et

Congrès Eucharistique

ignorant au point de vue religieux. (Bx P.-J. Eymard).

1°—Pour rendre à Jésus-Hostie un culte d‘Adoration.

 
 

 

Toute jeune maman qui soulève
son enfant dans ses bras pour l'of- + ok %
frir à Dieu, lorsqu'elle le porte à
l'Eglise, sait, comme Notre-Dame A
au jour de la Présentation. qu'elle C H E Z A N D R E

—Jésus est Roi par sa naissance, sa puissance,  |2Ur2 à souffrir dans et par l'objet J. André Tousignant, prop.
Ses conquétes. ie de Son amour. La pointe algre du Représentant : Hyde Park — Tip Top Tailor—C’est un roi pacifique: il quéte notre soumis- |8'#1ve transpercera son coeur, à elle
sion. aussi. Elle verra le petit corps de

—1 faut Pacclamer publiquement comme notre son enfant chéri tordu par la dou-|| 74 St-Laurent — Tél. CA. 8-5011 - Louiseville
Souverain. leur, ses yeux dilatés par la fièvre.   
 

Il aura faim et froid, sans qu’elle
puisse toujours le protéger. Elle se- | x d
ra agité d’une angoisse mortelle cha- PR |ONS pou Fr ie succes u
que fois qu'elle le verra s'éloigner

d'elle. Elle ne pourra pas toujours le
défendre, hélas, contre la malice des Congrès Eucharistique Régional

hommes, ni détourner de lui les as-

—Soyons heureux de nous compter au nombre
de ses fidèles sujets.

2°—Pour les péchés du monde, faire réparation.
—F'aisons le “Grand Ménage” dans nos âmes.
—Invitons les coeurs endurcis à se rapprocher

avec confiance de l’Hostie.
—Beaucoup nous sera remis, si nous aimons
 

sauts perfides de la tentation. Il
beaucoup. faudra qu'elle s'immoble et qu'elle

3°—Pour obtenir à la Famille la sanctification. se sacrifie pour garder au Christ Le monde vit du feu allumé dans tous les

—La Famille sanctifiée, c’est la Société restau. |<ame denfant ; pour ceéer au-|| coeurs des hommes par l'amour du Christ. On,
tour de son innocence un milieu de n'est jamais trop pour entretenir ce feu. On n’est

pureté et de simplicité, grâce auquel jamais trop pour aimer (Cardinal Saliège).
son jeune coeur s'’épanouira dans

toute sa fraîcheur printanière. Il
faudra qu’elle redouble de vigilan- Ed x
ce, à mesure qu'il grandira, pour
ménager à ses jeunes forces les occa-
sions de s'exercer. Plus tard, il lui

“
faudra apprendre à s’effacer, afin
de laisser à la personnalité naissan-|| A GRANDCHAMPS & Fl LS

rée.
—La Famille unie dans la prière commune, qui

pourra la diviser ?
—Le père et la mère participent à l'autorité et

à la puissance de Dieu.
—L’enfant est le souffle du bon Dieu sur la Fa-

mille.
—Famille qui communie: famille unie !
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4°—Pour faire germer de nombreuses et saintes vo-

tions. te de son enfant les moyens de s'ex-
—“La moisson est grande, les ouvriers sont peu i|fcr -

nombreux”. 5 P Elle pleurera comme Marie au MASSEY-FERGUSON

pied de la Croix. Car les âmes s’a-
chétent. Toute mère est associée à la
rédemption de son enfant. A l’hori-
zon se profile le Calvaire, celui qu’il

—Les prêtres meurent, il faut les remplacer.
—Il faut des mains pour élever l’hostie, absou-

dre, baptiser.
—À l’occasion du Congrès, Jésus invitera . . .

VENTE-SERVICE
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i i TELEPHONE : CA. 8-2839écoutons, pe i 1 lui faudra gravir ! Toutes ces cho-
PEDSORS, ey d ses que les mamans de la terre pres- BOUL. EST, LOUISEVILLE

obert Godard, s.s.s sentent dans leur coeur, font partie 4 . 239
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Semons des hosties, nous récolterons des héros, nous
récolterons surtout des prétres, lesquels aujourd’hui ne pour-

   

ront être des prêtres vraiment dignes de ce nom qu’à condi-
tion de vouloir aussi être des héros (R. P. Henri Durand,
s.s.S.).
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PETIT CATÉCHISME
DES CONGRÈS

EUCHARISTIQUES
1—Qu'’est-ce qu’un congrès

eucharistique ?

R.—Un congrès eucharisti-
que, par son cadre extérieur,
est une immense et vibrante
assemblée de fidèles, dans le
but de promouvoir le culte de

la sainte Eucharistie. Une sor-
te de Fête-Dieu de plusieurs
jours, et groupant une région
entière.

2—Quel est l'objet des con-
grès eucharistiques ?

R.—Ici, nous pouvons don-
ner une triple définition des
congrès:
—un triomphe

Christ-Roi

—une croisade de ferveur

et de restauration dans les ins-

titutions familiales et autres

—uneécole de vie pour cha-
que âme.

social au

3—Que voulez-vous dire par
ces mots: un triomphe social
au Christ-Roi ?

R.—Un peuple chrétien a
des devoirs comme tel. Nous

sommes créés pour adorer et
glorifier Dieu. Dieu est au mi-
lieu de nous. Silencieux, ou-

blié, il reste quand même le

centre de notre vie et le Sau-

veur de la société. Dans les
temps actuels surtout, il nous
faut adorer notre Dieu, accla-
mer notre Roi, supplier notre
Sauveur.

4—Et pourquoi dites-vous:
Croisade de ferveur et de res-
tauration ?

R—Un congrès eucharisti-
que ne s’improvise jamais. Il
est une sorte de récompense
pour un effort suivi et métho-
dique. C’est ce qui explique
nos croisades spirituelles dans
les paroisses, les familles, les
écoles.

5—Et ces mots: Ecole de vie

pour chacune de nos âmes?

R.—C’est que il n’y a aucu-
ne piété, aucun salut en de-
hors du Christ médiateur et
sauveur. L'Eucharistie doit ê-
tre la “dévotion” de base puis-
qu’elle est au centre de la re-
ligion.

6—Quel est le programme
des congrès eucharistiques ?  

R.—Je répondrais plutôt en
donnant les grandes lignes de
notre congrès de Louiseville :
cérémonie des jeunes avec
leur messe et offrande de leur
croisade; bénédiction des ma-
lades; célébration de maria-

ges; ordination sacerdotale;
sans oublier les messes le ma-
tin, l’après-midi et le soir; sans
oublier non plus la procession
triomphale de clôture.

7—Au Canada, y a-t-il ev
déjà plusieurs congrès eucha-
ristiques ?

R.—Depuis le congrès inter-
national de Montréal, en 1910,
au moins 150 congrès ont eu
lieu dans les diverses provin-

ces du pays. Tantôt des con-

grès régionaux, et tantôt des
congrès diocésains.  8—Dans notre diocèse, est-
ce que Louiseville est le pre-
mier congrès eucharistique ? |

J
R.—En 1941, i Trois-Rivié-

res méme, un congres eucha-

ristique diocésain a pris une'
allure royale. Présentement u-
ne série diocésaine est en
cours: 1959, Grand’Mère; 1961,
La Tuque; 1962, Louiseville.

9—Quelle est l’ampleur du
prochain congrès de Louise-
ville ?

R—19 paroisses, englobant
tout l’ouest du diocèse, sont
actuellement à se préparer
dans la prière, la réflexion, la
prédication, les résolutions de
ferveur. |

10—Quel est le sujet spécial
de toute cette croisade ?

R—La paroisse, centre du
culte eucharistique et foyer
de vocations.

11—La part des jeunes est-
elle bien importante ?

R.—Non seulement pour
eux-mêmes, mais parce que ils
seront les meilleurs propagan-
distes du congrès dans leurs
familles, Pour eux-mêmes, le
fait de s'inquiéter et de prier
devant les problèmes de l’E-
glise actuels et le manque de
vocations, cela les préparera
à leur avenir. Il nous faut des
chrétiens, soldats rayonnants
et militants. |
 

P.-J. Eymard).

39 À, St-Laurent 

L'Eucharistie est comme un fleuve de vie sortant
du Cénacle et serpentant à travers tous les peuples,
puis allant se perdre dans l'océan de l'éternité (Bx
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Etudiez les vicissitudes de l'his-
toire des peuples : le règne de la
vérité est lié au règne de l'Eucha-
ristie, comme la fécondité de la
terre tient à l'action du soleil (Bx
P.-J. Eymard).
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Quand un corps est penché vers
un abime, il faut le mettre en équi-
libre. L'équilibre des nations, c’est
la loi de Jésus-Christ. Tant que les
lois seront athées... les Sociétés
seront sans vie, le pouvoir, sans for-
ce. les trônes, sans fondement.

Jésus-Christ seul est la vérité des
lois et leur vie. Rendez-leur Jésus-
Christ, et les Sociétés seront guéries
(Bx P.-]. Eymard).    \8, f vs"
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Il s’agit moins bien pour un enfant de savoir
si le bon Dieu l’appelle, que de savoir s’il veut se
donner à Dieu : au lieu d'attendre, il convient de
s'offrir (Mgr Duperray).
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L’Eucharistie, c’est la vie de la société, aussi bien que
de l'individu.

L'Eucharistie, c’est le vrai drapeau catholique pour
reconnaître un véritable disciple de Jésus-Christ ; c'est à
la Sainte Communion qu'on se reconnaît, et ce n'est que
là ! (Bx P.-J. Eymard).

 

DIAMOND ALIGNEMENT
TRANSMISSIONS AUTOMATIQUES

ROUES BALANCÉES — RADIATEURS REMIS À NEUFS

BOUL. OUEST TÉL. : CA. 8-4362 LOUISEVILLE, QUÉ.

Rt]

     
 

  

 

 



 
  

GE 27. JEUDL LE 24 MAI 1862, L'ÉCHO DE LOUISEVILLE PA

 

  
  

 

 
 
      

iE tr
Broa
SAF I
il i .        

La Société se meurt parce qu’elle

n’a plus de centre de vérité ni de

charité, plus de vie de famille. Cha-

cun s’isole, se concentre, veut se suf-

fire ; la dissolution est imminente.

Maisla société renaîtra pleine de vi-

gueur, quand tous ses membres

viendront se réunir autour de notre

Emmanuel (Bx P.-J. Eymard).  
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La mission ded Congrès
S. S. PIB XII

C'est une immense Fête-Dieu
qui, par les Congrès, se renouvelle

toujours plus radieuse, vivifiant le
monde par de ses bénédictions et

de ses réconforts, versant sur lui

les torrents de grâce dont les flots
réjouissent et fécondent tout le
Corps mystique du Christ.

Ce n’est pas malgré la gravité du
temps présent, c’est précisément à
cause de cette gravité même, qu'’in-
combent au Congrès, un rôle et u-
ne mission que je formulerai sous
les trois chefs que voici:

“Au milieu d’un monde où lan-
guit la foi, proclamer, dans un fier
et imperturbable Credo, les vérités
fondamentales de la Rédemption
que le mystère de l’Eucharistie syn-
thétise comme un résuméde la foi”.

Au milieu d’un monde qui tend
toujours de plus en plus à s'affran-  

chir de la foi divine, professer une

pleine et consciente soumission a

la loi de la Sainte Eucharistie qui

exige l'harmonie entre la foi et la

conduite: ECOLE de SAINTETE.

‘Au milieu d’un monde ébran-

lé et déséquilibré par les provoca-

tions à la discorde, unir tous les

gens de bien en une Croisade A-

postolique de Charité pour pro-
mouvoir les oeuvres de concorde,

de salut social et de sacrifice, dans

un sentiment d'amour fraternel ins-

piré par l’Eucharistie: LIEN DE
CHARITE”.

Au dehors, à l'Occident et à l'O-
rient, le canon gronde, les tombes
continuent de se remplir, des vic-

times de la guerre; d'indicibles
douleurs marquent de larmes de

sang la route par laquelle l'esprit
de discorde et de violence a che-
miné,
 

La

Spécialités :
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Si nous vivons dans l'Eglise, il faut que nous soyons
animés de son esprit. L'Eglise est en mission dans le
monde jusqu'à la fin des temps (Louis Lochet).
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Mais nous, conscients de notre
faiblesse, forts du secours de Celui

qui a choisi les faibles pour ses mi-
nistres et ses collaborateurs, afin

de confondre la présomption des
forts, plaçons cette Fête-Dieu sous
le symbole sacré de l'Eucharistie,

lien de charité, et au fond de nos

coeurs, adressons au Divin Rédemp-

teur, caché sous les espèces sacra-

menrelles, cette prière ardente :

“Donnez votre force à ceux qui

habitent votre maison et qui man-
gent à votre table, afin que, forts

et vaillants, ils poursuivent, au mi-

lieu d’un monde de discorde et de

haine, leur carrière de dévouement

et de charité fraternelle, et que par

la défaite des démons qui s'appli-

quent à séparer ceux que Dieu a-
vait unis, votre règne arrive !”

 

Un précurseur

des congrès
(R.P. Henri Alla, s.s.s.)

Dans un rapport du Congrès
de Madrid, M. Vaudon disait
aux Congressistes: ‘Parmi les
précurseurs et protecteurs de

notre Oeuvre, je vois en pre-
mière ligne ce prêtre au coeur
de feu, le Bienheureux Pierre-
Julien Eymard, prophète de
l'Eucharistie, emporté dans un
ciel ardent comme un autre

Elie sur un char de feu, lui-
même feu vivant, sa bouche
embrasée projetant du feu sur
les âmes.”

Mais il y a une autorité plus  

haute encore: Sa Sainteté, le
pape Pie XI, a confirmé ce que
nous venons de rapporter et,
dans le Bref même de Béatifi-
cation du Serviteur de Dieu,
Elle nous le présente comme

un des précurseurs de l'Oeuvre
des Congrès Eucharistiques.

‘Depuis son origine et jus-
qu'à nos jours, dans tout le

cours des siècles, l‘Eglise de
Jésus-Christ a vu croître sans

cesse le nombre de ses saints,
lesquels, envoyés providentiel-

lement par Dieu, se sont mer-

veilleusement adaptés aux né-

cessités des temps où ils ont vé-
cu. Ainsi, au siècle dernier, le
dix-neuviève après la naissan-

ce du Christ, au cours duquel
s’est développé chez tous les
peuples le culte public de Jé-
sus-Christ, notre Rédempteur,
caché sous les voiles du Sacre-
ment, surtout par le moyen des
grands Congrès Euchoristiques,
de telles sorte que les derniè-
res années de ce siècle ont pu

s'appeler “l’ère des Congrès

Eucharistiques”’, il était con-  

venable et opportun qu'appa-
rût un homme digne de tout
éloge, qui s’appliquat tout spé-
cialement à promouvoir tou-

jours davantage le culte de {a
Très Sainte Eucharistie et qui
pût être reconnu par tout le
monde comme l’Apôtre de ce
culte public. C’est ce que nous
pouvons affirmer, sans aucune
hésitation, du Bienheureux
Pierre-Julien Eymard qui non

seulement brûla d'un très
grand amour pour Jésus-Eu-
charistie et en fut consumé
toute so vie, mais qui en outre

fonda deux Congrégations re-
ligieuses, l'une d'hommes, l‘au-
tre de femmes, spécialement
consacrées au culte de l’Eucha-
ristie, et qui, afin d'assurer la
survivance de l’amour envers
cette même Eucharistie en tou-
tes les personnes de toute con-
dition, institua diverses oeu-
vres très aptes à obtenir ce ré-
sultat, PREPARANT AINSI LA
VOIE À L'INSTITUTION ET
AU DEVELOPPEMENT DES
CONGRES EUCHARISTI-
QUES” (Pie IX, en 1925),
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ligion en action. (Bx

1 ©  

Ahl si nous savions ce qu'est l‘Eucharistie. Si nous avions
une foi vive au Très Saint Sacrement, que nous serions savants,
riches, heureux et saints ! C’est la vérité royale de la foi, c'est
la vertu souveraine de l‘amour. L'Eucharistie, c'est toute la re-

P.-J. Eymard).
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JEUDI. LE 24 MAI 19862.

| ORIGINE DES CONGRÈS EUCHARISIQUE
(RP. Henri Alla, 5.55.)

L'Oeuvre des Congrès Eucharis-
tiques vit son origine à Paray-le-
Monial, dans le célèbre sanctuaire

choisi par Notre-Seigneur, il y a
deux siècles, pour manifester au

monde les trésors de son Sacré-
Coeur. C'est de Paray que partit
l'étincelle eucharistique qui devait

allumer dans le monde entier cet

incendie de foi et d'amour que
sont les Congrès Eucharistiques.

C'était le 29 juin 1873. À cette

époque où le respect humain ploy-
ait honteusement les fronts, où le

libéralisme prétendait établir une

ligne de démarcation entre les con-
victions privées des individus et

leurs manifestations dans la vie

publique, deux cents députés fran-
çais, prosternés devant le Taber-

nacle dans la chapelle de Parey-le-
Monial, consacraient la France au
Sacré-Coeur de Jésus. Parmi les fi-

dèles qui eurent le bonheur d’as-

sister à ce peste solennel, qui eut
une telle répercussion et qui fut
salué par tous les catholiques com-  me l'aurore de temps meillleurs, se

trouvait une pieuse femme, igno-

rée de tous, et dont le nom ne fut

connu qu'au jour de sa mort: c’é-
tait Mademoiselle Marie-Marthe-
Emilienne Tamisier.

En entendant les deux cents dé-

putés lire l'acte de consécration de
leur patrie au Sacré-Coeur de Jé-

sus, Mademoiselle Tamisier se vit

assaillir par une pensée qui, avec
le temps finit par devenir comme

une idée fixe: “Sauver le monde

par le moyen de l'Eucharistie”. Grâ-
ce à sa persévérance et aux démar-

ches qu’elle fit auprès de certains
prélats, elle obtint la réalisation et

la réussite des vingt Congrès Eu-
charistiques Internationaux qui pré-

cédèrent sa mort et vit dans l’ave-

nir l'issue magnifique des Congrès
futurs pour la société moderne.

Dieu mit sur son chemin trois
âmes privilégiées et saintes qui, sui-

vant dans leur pénitente l'action de
la grâce, la guidèrent par leurs con-
seils, et l’aidèrent à poursuivre jus-
qu'au bout, et sans défaillance
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l'Oeuvre grandiose à laquelle le
Seigneur voulait qu'elle se dévouât
entièrement.

Le premier avec qui elle vint en
relation fut le Bienheureux Pierre-

Julien Eymard, fondateur de la

Congrégation des Pères du Très
Saint Sacrement et de celle des

Servantes du Très Saint Sacrement.

C'est dans la ville de Tours que le
Bienheureux Eymard fit la connais-
sance de Mademoiselle Tamisier.

L'homme de Dieu distingua tour

de suite en elle les signes non équi-
voques d'une vie intérieure profon-
de et ne tarda pas à remarquer chez

elle un très vif attrait pour l’Eu-

charistie, Il l'appela à faire partie

de la Congrégation des Servantes
du Très Saint Sacrement qu'il ve-

nait de fonder, dans l'espoir qu'elle
trouverait aux pieds de Jésus sa-
cramentel la paix qu'elle cherchait.

Elle resta quatre sans sous la di-

rection de l'Apôtre de l'Eucharis-
tie, et ce ne furent point quatre an-
nées perdues. Eclairée par les ensei-

gnements de son directeur, soute-

nue par ses exemples, elle sut
comprendre le sens profond des pa-
roles qu'il ne cessait de lui répéter:

“Il faut que le Très Saint Sacre-

ment couvre le monde !” Elle é-

crivait elle-même au Supérieur gé-

néral des Pères du Très Saint Sa-

crement, en faisant allusion au Con-

grès Eucharistique de Lourdes: “Ces
paroles du Père Eymard “Il faut
que le Très Saint Sacrement cou-
vre la terre”, ont eu une grande

fécondité, et elles en auront beau-

coup plus encore.”

La Providence, sans doute, ne

l’appelait pas au cloître; Notre-Ses-

gneur lui fit connaître qu’il ne la

destinait pas à une vie purement
contemplative, mais que sa mission

devait être une vie de contempla-

tion et d'action eucharistique dans
le monde entier. Le Père Chevrier,

fondateur de la Providence du Pra-
do, à Lyon, lui dit clairement: “Vo-
tre vocation n'est pas de prier dans

les cloîtres, mais de courir les che-

mins”. Et ainsi fut fait: elle par-
courut tant de chemins que, au
Congrès de Madrid, on l'appela "La
Jeanne d'Arc de l'Eucharistie.”

Le troisième conseiller que Dieu

lui envoya fut Monseigneur de Sé-

gur, le saint aveugle, dont l'âme
s'éclairaic de mille clartés au con-
tact de I'Hostie Sainte, dont les

oeuvres eucharistiques s'acquirent

une renommée mondiale, et attiré-

rent au Tabernacle un grand nom-

bre d'âmes ferventes. Consulté par
Mademoiselle Tamisier, il lui ré-

pondait: “Une idée si sainte ne
peut venir que de Dieu”. Ec il la

poussa à commencer l'Oeuvre des

Congrès, comme le firent aussi

d'autres pieux prélats, qui pré-

voyaient le bien immense que de

semblables manifestations de foi

étaient destinées à produire dans
les Ames et dans la société.

Chrétienne oublieuse d'’elle-mê-

me, elle obéit en priant et travail-

lant chaque jour, jusqu'à ce qu'en-

fin elle se sentit remplie d'allégres-
se par la parole du Vicaire de Jé-
sus-Ch.:“t, Léon XIII: “Pour l'ex-

pansion des Oeuvres eucharistiques,

je suis prêt à tout vous accorder”.

Avec la bénédiction du Souverain

Pontife commence l’Oeuvre des 
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Congrès Eucharistiques, et Monsei-
gneur de Ségur établit immédiate-
ment un Comité permanent, dans
le but de célébrer en 1881 la pre-

mière de ces réunions en la catho-
lique Belgique, patrie de Sainte Ju-
lienne de Mont-Corneillon. La si-

tuation politique que traversait le

pays et la lutte que soutenaient les

catholiques pour de débarrasser de
la franc-maçonnerie alors au pou-

voir, firent que les évêques belges

ne purent accepter la proposition.

La divine Providence avait des
desseins cachés: il entrait dans le

plan divin que la France, la pre-

mière à concevoir le projet des
Congrès, fût aussi la première à

le réaliser. Le 25 avril 1881, Mon-

seigneur de Ségur et le Comité per-

manent annoncèrent la célébration
du premier Congrès Eucharistique

pour le mois de juin suivant, en

la ville de Lille. Ce fut là l'acte su-

prême et comme le testament du
pieux prélat, qui rendait son âme

à Dieu peu après, le 9 juin de la

même année. On peur dire en tou-

te vérité, à la louange de Monsei-
gneur de Ségur, qu'il fut, conjoin-

tement avec le Bienheureux Ey-

mard, le principal promoteur des

Oeuvres Eucharistiques et l’un des

plus puissants initiateurs de ce mou-

vement irrésistible qui attire si for-
tement les âmes à l’Eucharistie, en
nos temps modernes.
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L’Eucharistie est le règne de Jésus-Christ dans le monde. C’est par
l’amour divin qu’il faut ramener les peuples à la vertu, à la foi. Il n’y a
pas de moyen plus efficace. C’est peut-être même le seul qui nous reste
pour combattre l’indifférence qui règne dans le monde et qui gagne
même le coeur des fidèles. C’est en montrant l’amour de Jésus-Christ
qu’on réveillera, dans les coeurs engourdis, le sentiment de amour et le
besoin de la vertu (Bx P.-J. Eymard).  
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Les buts des

Congrès Eucharistiques
(R. P. Henri Alla, 5.5.5.)

Les Congrès Eucharistiques prennent de jour en jour une
importance toujours plus grande et attirent les regards et
l’attention du mondeentier sur les villes privilégiées où ils se
célèbrent. Non moindre, sans doute, est l’espoir que l’Eglise
fonde sur ces assises solennelles, tant pour la glorification de
Jésus au Saint Sacrement que pour la réforme et le salut de
la société.

QUELLES SONT LES FINS QUE POURSUIT
L’OEUVRE DES CONGRES?

D’abord, RENDRE AU DIEU
CACHE SOUS LES VOILES
EUCHARISTIQUES UN CUL-
TE PUBLIC ET SOCIAL.

Notre Seigneur est Roi, et
tous les hommes sont ses su-
jets, et, commetels, ils ont l’o-
bligation de reconnaître leur
dépendance vis-à-vis de Lui et
Lui rendre des hommages de
soumission et de fidélité. Les
catholiques, il est vrai, accom-
plissent ce devoir primordial
du chrétien, en l’adorant dans
ses templeset le recevant dans

leurs coeurs ; mais, en plus de
ce culte privé et individuel, il
est nécessaire de Lui rendre
un culte public, par lequel on
manifeste et extériorise sa
royauté, non seulement sur les
individus, mais encore sur les
sociétés et les nations.

En des temps commeles nô-
tres, où la société croit s’hu-
milier si elle ploie les genoux
devant son Créateur, où l’on
ne parle plus que des droits
de l’homme, en faisant abs-
traction presque complète des
droits inaliénables de Dieu,
par la diffusion universelle de
cette indifférence religieuse,
cause de tant de maux aujour-
d’hui, il faut rappeler une fois
de plus la grande vérité que
Jésus-Christ dans son Sacre-
ment d’amour est le Roi des
rois, et que tous les peuples
doivent Le reconnaître com-
me tel, s’ils veulent véritable-
ment se sauver de l’abîme et
de la ruine.

C’est dans ce but que se réu-
nissent les Congrès Eucharis-
tiques qui groupent autour des
Tabernacles tous les hommes,

sans distinction de races ou de
coutumes: grands et puissants
s’y confondent avec les pau-
vres et les humbles, et, ou-

bliant toutes les différences
éthniques ou politiques qui les  

séparent, s’unissent pour pro-
clamer à la face du monde les
droits sacrés du Christ-Roi. Et
quel beau spectacle ils nous
offrent quand, dans les céré-
monies du Congrès et la pro-
cession solennelle de clôture,
des foules immenses accla-
ment, dans un enthousiasme
délirant, par les rues et les
places de nos grandes villes,

l’Hostie Sainte, où le Fils de
Dieu a établi sa demeure d’a-
mour, afin de perpétuer sa
présence au milieu des hom-
mes jusqu’à la consommation

des siècles! On comprend a-
lors la réalité de ces paroles
gravées en caractères indélé-
biles dansle granit de l’Obélis-
que qui se dresse au milieu de
la Place Saint-Pierre, à Rome,

défiant les âges et inaccessi-
ble aux contingences humai-
nes: “Le Christ triomphe, —
le Christ règne, — le Christ
commande !”’

En deuxieme lieu, les Con-
grès se proposent d’ACCROÏ-
TRE CHEZ LES FIDÈLES LA

CONNAISSANCE ET L’A-
MOUR DE L’EUCHARISTIE,
en les faisant vivre d’une ma-
nière plus intense sous son in-
fluence bienfaisante.

Il n’y a pas de doute que
l’un des maux qui affectent le
plus notre société moderne est
ce bas sensualisme qui aveu-

gle les âmes et leur fait per-
dre de vueles réalités surnatu-
relles et suprasensibles, en les

entraînant sur une pente dan-
gereuse et glissante, où seule
la main du Tout-Puissant est

capable de les retenir. C’est

vraimentalors que les Congrès

Eucharistiques présentent aux
âmes chrétiennes J'Hostie
Sainte commele moyenle plus
efficace de préservation et de

régénération. Ils leur rappel-
lent que l’Eucharistie est le

Pain des Anges et le Vin qui
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fait les vierges, où les âmes
trouveront toujours la force
nécessaire pour sortir victo-
rieuses de la lutte contre les
passions. En se nourrissant de
la chair très sainte de Jésus,
si violentes que soient les ten-
tations et si rudes les combats,

elles ont l’assurance de vain-
cre et de triompher, parce
qu’elles peuvent tout quand
elles mettent leur Dieu enleur
coeurets’il réussit à être Lui-
même le principe de leur vie
et le mobile de leurs actions,
elles ne capituleront jamais.

C’est ce que démontre l’his-
toire des Congrès : ces impo-
santes assemblées sont les a-
gents les plus efficaces de la
dévotion eucharistique, et sem-

blent destinées, dans les des-

seins de la divine Providence,
à opposer une digue au pro-
grès de ce grossier sensualis-

me qui se manifeste de mille
façons et menace de tout sub-
merger sous ses flots troubles
et impurs. Dieu sait combien
d’âmes ont été arrachées au
péché et ramenées au chemin
de la vertu et de la sainteté

(swite à la page 11)
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Voyant les foules, Jésus en eut pitié, parce qu'elles étaient’là,
errantes, gisantes, comme des brebis sans pasteur (Saint
Mare, 11, 34).
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Agent : HILLMAN - SUNBEAM
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Chars neufs et usagés

Boul. St-Lourent — Tél.: CA. 8-4830 — Louiseville

 
 

 

  
Je vous le dis, levez les yeux et regardez la campagne : Elle
est blanche pour la moisson (Saint Jean, 4, 35).
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J. A. BUSSIÈRES
NOUVEAUTÉS

Confection, Chaussures, Fourrures
Habits sur mesures ‘Lombardi’

Tél. : CA. 8-2634
30, rue St-Laurent — C.P. 129 — Louiseville, P. Q.   
 

 

Eymard).

291, BOUL. EST 

Qu'il est beau ce triomphe royal et populai-
re de Jésus en la Fête-Dien ! Jésus est grand en
ce jour au sein des sociétés, lui seul est grand :
c'est le jour de sa royauté sur la terre (Bx P.-J.

Garage ALBANY RAYMOND
ACHETONS AUTOMOBILES ET VENDONS
PIÈCES USAGÉES DE TOUTES MARQUES

DISTRIBUTEUR DES PRODUITS “SHELL”

TEL. : CA. 8-4957

LOUISEVILLE, QUE.

 

 

La sainte Eucharistie, c’est Jé-

sus passé, présent et futur. C’est la

fin d’amour de sa vie mortelle ; tous

ses mystères y sont glorifiés, toutes
ses vertus s’y retrouvent d’une ma-
nière admirable. C’est le royal mys-
tère de la Foi, où toutes les vérités
aboutissent comme les fleuves dans
l’océan. C’est tout dire en disant:
L’Eucharistie ! (Bx P.-J. Eymard).

Salon de Jourrures é MarinCong

21, RUE ST-LAURENT

  
TEL. : CA. 8-4524

LOUISEVILLE, QUE,
 

 

 
 

  
 

     
Ne craignons pas de l’affirmer, le culte de l’Exposition

est le besoin de notre temps ; il faut cette portestation pu-
blique et solennelle de la foi des peuples en la divinité de
Jésus-Christ et en la vérité de sa présence sacramentelle.
C’est la meilleure de toutes les réfutations à opposer aux
renégats, aux apostats et aux indifférents. Il est nécessaire
pour sauver la Société (Bx P.-J. Eymard).

 

Wellie Pothier, prop.

  

Pour tous!
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Nous vous offrons un grand choix de

® BIJOUX © DISQUES
© CADEAUX DE NOCES
® REPARATIONS DE
MONTRES

Rendez-vous a la BIJOUTERIE

WILLIE POTHIER
21, ST-LAURENT LOUISEVILLE
Pour appointement le soir, téléphonez à    CA. 8-4382  
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COCNCNA NCELLS les mers et ne se laissent point |[temporaines ; en un mot, ils |Sacré-Coeur de Jésus qui sou-

arrêter par de longs et péni-|contribuent efficacement à|haite d'établir son règne d’a-
bles voyages pour s’assembler l’accomplissement du désir du mour par toute la terre.

 

CONGRÈS EUCHARISTIQUE
ET ADORATION
Sa Sainteté le Pape Jean XXIII

Qu'est-ce qu'un congrès eucharistique, en défi-
nitive, — outre la célébration plus solennelle de la
messe et de la communion générale des différents
groupes de fidèles —, sinon une longue et fervente
“visite au Saint Sacrement”.

Or, vous l'aurez observé comme Nous, cette tou-
chante pratique de la vie chrétienne si chère aux âmes
pieuses, qui consiste à se recueillir en silence au pied
du tabernacle pour y remplir son âme des dons de
Diex, est aujourd’hui négligée par beaucoup. Pour
certains même, que guident des conceptions étrangè-
res à la piété traditionnelle, il semblerait qu'elle est

 

  

 

aimer autour d'eux.

pe
rf

Jo
fe

sf
es

Jo
e
g
o
eF
es
fo
go
ge
fo
ge
Je
]
Jo

fe
fe

fe
po

ge
fo

po
fe

fu
fo

go
ge

fo
fo

fa
ge

fo
fe

fe
oe

of
eh

}-
{}

ge
fo

Je
fo

ze
ie

Fe
is

r

FidoofofodolefofolololfoolfofoolFolbofoodfofofofoffoffofofRoofFol

LES BUTS...
(suite de la page 10)

par l’Oeuvre des Congrès Eu-
charistiques!

En troisième lieu, ces mani-
festations constituent UNE
SOLENNELLE RÉPARATION
A JESUS SACRAMENTEL
POUR LES CRIMES SOCIAUX
ET PUBLICS.
En un siècle comme le nô-

tre, où des théories impies se
font jour qui veulent jeter le
Christ hors des écoles, de la
famille et de la vie sociale, où
l’on crie tant et à tort que la
religion est une affaire stricte-

ment privée, qui doit être re-
léguée exclusivement dans les
églises et les sacristies, n’est-
il pas juste et opportun de ré-
pondre à cette prétention si
insolente de I'impiété par une
manifestation plus imposante

délibérément l’objet d’une moindre estime.
Nous voudrions que tous les congressistes re-

tournent dans leurs foyers persuadés de excellence
de cette pratique et désireux de la faire apprécier et

(21 juillet 1959, au Congrès eucharistique
National de Lyon, France).
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de la Foi catholique ? On nie
la présence du Christ en l’Eu-
charistie, et les Congrès l’af-
firment et la proclament bien
haut. Ces foules de cinq cent
mille personnes et plus qui
accourent du monde entier,
même des pays les plus loin-
tains, pour honorer leur Dieu,

ne sont-elles point peut-être
une magnifique réponse aux
assertions des incrédules qui
s’efforcent par tous les moy-

ens de supprimer l’Etre su-
prême et, bien que ce soit ten-
ter l’impossible, de l’écarter
des sociétés et d’étouffer dans
les consciences la voix de la
foi en l’Eucharistie, commesi

l’Hostie était rien autre qu’un
mot vide de sens et sans effi-
cacité ? Si l'Eucharistie n’était
plus qu’un vulgaire morceau
de pain, comment expliquer
cet incomparable mouvement
des multitudes qui traversent

dans les Congrès Eucharisti-
ques ? Et les incrédules, qui
rejettent la possibilité du mi-
racle, se retrouvent alors de-
vant un nouvelet étonnant mi-
racle qu’ils ne réussiront aucu-
nementà expliquer, si ce n’est
pas la présence réelle de Jé-
sus-Christ au Très Saint Sa-
crement.

Ces Congrès sont ensuite
comme une marche triompha-
le de Jésus sacramentel à tra-
vers les contrées les plus di-
verses du monde, et histoire
nous dira un jour, peut-étre, le
nombre des incrédules qui,
rien qu’à voir semblables ma-
nifestations, se sont vus for-
cés de répéter la parole du
Centurion s’éloignant du Cal-
vaire après le crucifiement de
Notre-Seigneur : “Celui-ci est
vraimentle Fils de Dieu”.

Voilà pourquoi l'Eglise Ca-
tholique a fondé tant d’espoirs
sur l’Oeuvre des Congrès; voi-
là pourquoi les Souverains
Pontifes Léon XIII, Pie X, Be-
noît XV et Pie XI l’ont main-
tes fois bénie, comme ils ont
encouragé et stimulé ses pro-
moteurs. Il s’en trouve même
qui voient dans cette Oeuvre
le gage le plus sûr du salut de
notre société moderne et de la
“restauration de toutes cho-

ses dans le Christ Jésus”.
Telles sont les fins principa-

les que poursuivent les Con-
grès Eucharistiques et qu’ils
réalisent d’une façon bien con-
solante. Ils exaltent Jésus-Hos-
tie, en le faisant reconnaître

comme le roi des individus,
des familles et des nations;
ils aident les peuples à vivre
sous l’empire de la vérité et
de l'amour; ils sont une élo-
quente protestation contre
l’impiété et l'indifférence con-

 

La moisson est grande, mais les ouvriers sont
en petit nombre. Priez le Maitre de la moisson
d'envoyer des onvriers d sa moisson (Saint
Luc, 10, 2).

MOTEL NORMANDIE
MOTEL MODERNE — SALLE À MANGER

Jacques Chevalier, prop.

12 chambres à votre disposition

Route # 2

Louiseville, Qué.
Pour réservation

CA. 8-2900

 

 

Voyant les foules, Jésus en ent
pitié, parce qu'elles étaient là, er-
rantes, gisantes, comme des brebis
sans pasteur (Saint-Marc, 11, 34).
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La Bijouterie Jean-Paul Masse
Ouvrage garanti
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82 St-Laurent — Tél. CA. 8-4220 — Louiseville

Les vocations ne manquent pas ;
elles meurent (Mgr Garrone).
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A. Bonin, B.Ph., LPh. — J]. Mondor, BS.A.. B.Ph., L.Ph.

Livraison rapide

Tél. CA. 8-4125
27 St-Laurent, LOUISEVILLE  
 

 
 

L'Encharistie, c'est Jésus passé, présent et
 

La première communion est l'époque où se fait entendre d'une
manière plus distincte l'appel d'en haut (Mgr Thomas).

+ La

Garage Lemay Auto Électrique
Désiré Lemay, prop.

Spécialité : Systèmes Electriques

Tél.: CA. 8-2475
Boul. Est, Louiseville, Cté Maskinongé, Qué.

 

 

 
 

   Jésus-Christ est aimé comme au-
can roi de la terre ne la été et ne
le sera jamais. Il est aimé pour lri-
même, malgré sa doctrine austère el
les sacrifices pénibles qu'il impose.
Son amour est la chaîne virginale
des coeurs qui s'attachent à lui. 1
est servi par amour, sans intérét
matériel, dans les causes les plus
difficiles et les plus épuisantes.
Quel roi terrestre a jamais connu le
dévouement des missionnaires à
l'extension du règne de Jésus-
Christ ? (Bx P.-]. Eymard).

MonTaulleur + LOUISEVILLE, PQ. 

futur... c'est tout dire en disant l’'Eucharistie !
C’est Jésus Sacramentel... Heureuse l'âme qui
sait trouver Jésus en la divine Eucharistie, et en
Jésus-Hostie toute chose (Bx P.-J. Eymard).

Lajoie & Dessureault
Automobiles Enrg.

286, BOUL. OUEST LOUISEVILLE

Distributeur des produits Supertest

 

 

  
 

 
  

  L'Eucharistie, c'est l'élément comme naturel de la
présence de Dieu,

L’Eucharistie, c'est le ciel de l’ime, le trône de lu
grâce et de l'amour de Dien pour elle.

L'Excharistie, c’est le soleil qui éclaire notre vie. L'Eu-
charistie condense en elle tous ses rayons divins et nous
les présente sans interruption. (Bx P.-]. Eymard).

ke ok

GARAGE JULIEN ENRG.
PIÈCES AUTHENTIQUES G.M. — ALIGNEMENT DE ROUES.

REPARATIONS DE RADIATEURS — SOUDURE GENERALE.

243, BOUL. OUEST TEL. : CA. 8-2909
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Congrès encharistiques.

et civile.
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LE FOYER, JARDIN
Le premier jardin, et le mieux

adapté, où doivent comme sponta-
nément germer et éclore les fleurs
du sanctuaire, c'est encore toujours

la famille vraiment et profondément
chrétienne. La majeure partie des
prêtres doivent l'origine de leur vo-
cation et de leur sainteté aux ex-
emples et aux leçons d'un père
rempli de foi et de vertu virile, d’u-
ne mère chaste et pieuse, d'une fa-
mille dans laquelle, avec la pureté
des moeurs, règne en souveraine la
charité pour Dieu et pour le pro-
chain. Les exceptions à cette règle
courante de la Providence sont ra-
res et ne font que confirmer la rè-

gle. Quand dans une famille, les pa-
rents, sur le modéle de Tobie et de

Sara, demandent à Diex une nom-

breuse postérité ‘où soit béni le
nom de Dien dans les siécles” et
qu'ils la reçoivent avec gratitude
comme un don du ciel et comme un
dépôt précieux ; quand ils s'effor-
cent d'inculquer à leurs enfants dès
les premières années la sainte crain-
te de Dieu, la piété chrétienne, une

tendre dévotion à Jésus-Eucharistie
et à la Vierge Immaculée, le respect
envers les Heux et les personnes sa-
crés ; quand, de leur côté, les en-

fants voient dans leurs parents le
modèle d'une vie d'honneur, de tra-
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Les congrès eucharistiques
et l’ordre nouveau

Sa Sainteté le Pape Pie XI.

rons à toute occasion, par la grâce de Dieu, à amplifier
toujours davantage le culte de l’Auguste Sacrement, par les

IL est trop évident, par expérience. quelle influence
ces réunions exercent pour augmenter la foi et l'amour et
pour fortifier l'espérance; et puisque l‘Encharistie est com-
me le centre de la religion chrétienne, il n'est personne qui
ne voie comment la force divine qui en jaillit continuel-
lement apporte un ordre de choses tout à fait nouveau, et
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Jusqu'au dernier souffle de notre vie, nous cherche- ;
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se répand dans toutes les veines de la société domestique %
J

(Juin 1927, ler congrès eucharistique
de Pologne).
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DE VOGATIONS

S. S. PIE XI

vail et de piété, quand ils les voient
s'aimersaintement dans le Seigneur,
s'approcher souvent des sacrements,

obéir non seulement à la loi ecclé-
siastique de l'abstinence et du jeû-
ne, mais en outre à l'esprit chrétien
de la mortification volontaire ;

quand ils les voient prier au foyer
domestique groupant autour d'eux

toute la famille, afin que la prière
en commun monte plus agréable
vers le ciel ; quand ils les savent
compatissants aux misères du pro-

chain et qu'ils les voient partager
avec les pauvres leur riche ou leur
modique avoir, est bien difficile

que, tandis que tous les enfants
s'efforcent de snivre les exemples
des parents, il w'y en ait pas un au
Moins parmi eux qui n'entende au
fond du coeur l'appel du divin Mai-
tre : “Viens, je ferai de toi un pé-
cheur d'hommes”. (Matt, IV. 19).

Bienbeureux les parents chré-
tiens qui, même s'ils ne font pas de
ces divines visites, de ces divins

appels, à leurs enfants l'objet de
leurs plus ferventes prières, ainsi
que jadis au temps de plus grande
foi il arrivait plus souvent qu'au-
jourd'hui, du moins n'en ont pas
peur et savent y voir un honneur
insigne, ume grâce de prédilection 

 

du Seigneur pour leur famille.  

Eucharistie et
Sacerdoce

Sa Sainteté le Pape Jean XXIII

Que de lumière dans le rappro-
chement de ces deux mots ! Quel
aliment, quelle source de joie in-
time pour l'âme croyante, dans la
contemplation des sublimes réalités
qu'ils expriment ! A côté de l’'Hos-
tie, le prêtre qui la consacre ; près
du Christ caché, la mystérieuse puis-
sance de celui qui le rend présent.
Thème mépuisable, dont les grands
aspects — Encharistie et Vocations,

vont être proposés à votre médita-

tion durant ce congrès,
A vos réflexions s'ajouteront de

ferventes prières. Vous demande-
rez an Dieu de l'Eucharistie de sus-
citer sur le sol de votre patrie des
vocations sacerdotales toujours plus
nombreuses ; vous prendrez aussi la

résolution de faire ce qui dépend
de vous, au sein de vos familles
ou de vos institutions, pour en fu-

ciliter l'éclosion. Et le Seigneur bé-
nira ces prières et ces efforts.

(21 juillet 1959, au Congrès
Eucharistique National de

Lyon, France).

Nous allons sur le chemin du ciel
en marchant derriére la croix du
Sanveur.

x xx
La foi et la charité nous lient à

Jésus-Christ ; la bonne intention est
le grand moyen de puiser abon-
danment à sa vie et d son coeur.

 

Heureuse l'ime qui sait trouver Jésus en la divine
Eucharistie, et en Jésus-Hostie toutes choses ! (Bx

P.-]. Eymard).
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Si nous vivons dans l'Eglise, il faut que nous soyons animés de
son esprit. L'Eglise est en mission dans le monde jusqu'à la fin

des temps (Louis Lochet).
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(Bx P.-J. Eymard).
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Laffaiblissement du règne eucharistique, c'est la dé-
cudence ; l'absence de ce règne, c'est l'esclavage, ce sont les
ténèbres de la mort, c'est l’horrible nuit du sépulcre. Il n'y
a plus de soleil, il n'y a plus de vie ; l'homme ou le peuple
ne vit plus que comme les bêtes de la nuit qui cherchent
furtivement leur pâture, fuient la lumière, et se cachent
dans les antres sauvages de la terre ; ils ont peur de Dieu
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La Sainte Eucharistie, c’est un lien d’union, de parenté,
. de vraie charité ; on mange le même pain, on est convive de
Jésus-Christ. Tel pain, telle vie.

La Sainte Eucharistie, c’est le lien fraternel des peuples
entre eux, il n’y a que des frères au banquet sacré ;
de l’autel, ce n’est qu’une famille (Bx P.-J. Eymard).

La Sainte Eucharistie, c’est la royauté du Sauveur, par
elle il règne dans l’homme et sur la société.
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À vous, le der
(Ls-Ph. Audet, s.s.s.)

Les pressents appels de nos chefs
envers les Vocations, alertent l'o-

pinion de tous les fidèles. Tous

comprennent et désirent: “Si le

Bon Dieu voulait donc en choisir

un parmi nous !”

Eh bien! Le Bon Dieu s'en re-

met à vous, parents chrétiens. C’est

la famille qu’il a choisie comme
jardin de culture. Lui, il fait sa part.

Mais nous, il nous reste à faire la

nôtre. Penché sur le sillon ouvert,
le laboureur rêve à la moisson do-
rée. Il sait que sur le sol aride, plu-
sieurs gerbes resteront stériles, fou-
lées aux pieds tout le long de la
route passante, ou dévorées par les
oiseaux du ciel. Il sait que sur la
glèbe pauvre, la sécheresse ou les
mauvaises herbes pourront anéan-
tir les espoirs, avant la saison des
fleurs et des fruits. Il sait surtout
que la terre, là où elle est bonne,
donnera le centuple abondant de
sa fécondité. Et penché sur le sil-
lon ouvert, le laboureur rêve à la
moisson dorée. Ainsi fait Dieu, au
jardin familial, révant à la moisson
mystique des élus du sanctuaire.

! — Préparer le terrain
Le foyer familial doit d'abord

préparer le terrain à la vocation.
Dès la première jeunesse, les fu-
turs époux doivent s'entraîner à la
formation humaine et à la sanctifi-
cation chrétienne, ils ne donneront
que ce qu’ils se seront donné à eux-
mêmes. Puis dans leurs fréquenta-
tions, ils se souviendront que la lé-
gèreté ou la désinvolture promettent
les futures infidélités De tels
foyers ne recevront pas la semence
divine. Ensuite, vient l'enfant, dont
l’éducation combattra dès le ber-
ceau les caprices et la sensualité.
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nier mot...
‘Dieu ne veut pas les soldats de pail-
le, pour ses rudes et pacifiques con-
quêtes. L'esprit de foi, la noblesse
du coeur, la générosité volontaire

dans le sacrifice, la pureté des

moeurs, préparent l'âme vierge de
l'enfant aux grâces de choix qui la
viendront féconder,

Il — Ensemencer le terrain

Le foyer doit ensuite “jeter la

semence spirituelle de la vocation
divine”. Certes, c'est le Maître qui
choisit. Mais il s'en remet avant

tout aux parents. Nous pouvons

même affirmer que leur ministère

est un prélude nécessaire à celui

des prêtres. On a dit que l'homme

moral est formé à sept ans. Et à
cet âge exactement, pas avant, le

prêtre pourra agir momentanément

sur l'âme de l'enfant, tandis que le
message d'une nouvelle incarnation,

porté par l'Ange du foyer, arrive

du coeur des parents aux coeurs des

tout petits. Combien de vocations

sont nées de la prière enfantine et

qui, du premier prie-Dieu des ge-
noux maternels, fusait vers le Ciel,

provoquant les grâces divines, pour
la recrue du sacerdoce et du cloi-

tre. Combien de vocations ont ger-

mé avec le catéchisme familial ré-

vélant aux yeux émerveillés, les

élus de l'Histoire Sainte ou les

conquêtes de l'Eglise ? Combien de
vocations n'auront été que le pro-
longement vécu de l'exemple des
parents voulant faire de leur foyer
un sanctuaire béni où la vie entière

chante la gloire divine ? Combien

de vocations sont le fruit de l’in-

quiétude des âmes, qu'’enseignent

l'apprentissage de la charité pour
le prochain, le récit des persécu-

tions des martyrs, la constatation

L'ÉCHO DE LOUISEVILLE

couverte de désespérance sociale ?

HI — Cultiver le terrain
Le foyer familial doit enfin cul-

tiver la plante de la vocation. Une

tige naissante, fragile et grêle enco-
te, a besoin de soins multiples pour

s'épanouir et arriver à maturité. Il

lui faut protection ! nourriture !
Protection ! le jardinier met tou-

te sa vigilante attention à protéger

la plante contre les dangers qui la
menacent. Ainsi fera la famille au-
tour d'une vocation. C’est le mi-
lieu et l'entourage dont la conta-  

virus d'indépendance irrespectueuse
ou d’indifférence religieuse. C'est
la plante elle-même, qui voudrait

pousser d'inutiles rameaux, étiolant

ses énergies. Le sécateur devra é-
monder le plant de vocation, re-
tranchant par le sacrifice et la pé-
nitence, les fausses poussées de la

sève : légèreté du premier âge,

mollesse de la volonté avec les cri-

ses de croissance, tentations allé-

chantes du vice.
Nourriture ! oui, plus que tout,

la vie doit surgir forte et abondante

pour de nouvelles floraisons. Il

faut aux vocations une nourriture  

JEUDI, LE 24 MAI 1969
ren

royale, Le soleil de la foi, d'une foi
inébranlable en Jésus et en sa Sain-
te Mère, la fierté d’un idéal opri.
miste. La chaleur de l'amour et de
la charité, circulant en une sève

fervente et tonifiante pour la
frondaison. La, pluie abondante des
grâces divines accaparées par la
prière assidue et l'accomplissement
du devoir. Le suc édifiant de La
communion eucharistique puisé au
banquet quotidien de Celui qui fait
germer les vierges. Et le Bienhey.
reux Pierre-Julien Eymard vous re.

dit, chers parents : “Semez des Hos.

ties et vous récolterez des prêtres”,

  du retard missionnaire, ou la dé-
Tool
Lo

AR TooToo TooToo Lal.
UE [30F Me Mr Me Mr ye 3

MISSION SCOLAIRE: DUMONTIER DE ST-LEON
GERALD BASTIEN, président

ROBERT FERRON

ALBERT M. LAMY

PAUL-A.

gion risque de contaminer avec son

 i na, 
 

Le culte de l'exposition solennelle est né-
cessaire pour sauver la société, La société se
meurt parce qu'elle wa plus de centre de
vérité et de charité, plus de vie de famille.
Chacun s'isole, se concentre, veut se suffire ;
la dissolution est imminente. Mais la société
renaîtra pleine de vigueur quand tous ses
membres viendront se réunir autour de no-
tre Emmanuel (Bx P.-J. Eymard).

Municipalité de Yamachiche
CHARLES-DENIS GIRARDIN, MAIRE

CONSEILLERS:

FREDDY DIAMOND MARCEL DUCHESNE

ROLAND GIRARDIN GERMAIN BUISSON

JOSEPH LAMIRANDE GÉRALD MILOT
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Notre-Seigneur, envoyant ses lieutenants par le monde, leur

dit : “Allez et enseignez ! Commandez à toutes les nations !”

C’est du Cénacle que sont partis ces ordres. Le tabernacle en-

charistique, prolongement du Cénacle, est le quartier général du
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LA VILLE de LOUISEVILLE
offre à tous la plus cordiale bienvenue au

Congrès Eucharistique Régional

les 7, 8, 9, 10 juin 1962.

 

Le Concile sera un evénement historique de première gran-
deur . . . Grand pour l‘Eglise toute entière et pour toute I'hu-
manité.

Ce sera le plus grand Concile que l'humanité ait jamais
célébré durant ses vingt siècles d'histoire.

Nous devons nous-mêmes, humbles citoyens de cette hu-
manité terrestre et de cette histoire fugace, mais fils de l'Eglise
de Dieu et membres du Corps mystique du Christ, participer à
l’événement solennel en nous réjouissant, en méditant, en espé-
rant, en priant (Card. Montini).  
 

 
Son Honneur le aire Âvellin Dalcourt      
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Victor À. Héroux Georges Veillet Marcel Brissette
ÉCHEVIN QUARTIER EST ÉCHEVIN QUARTIER CENTRE ÉCHEVIN QUARTIER OUEST

Maurice Lesage Bruno Noury Lionel Masse
ÉCHEVIN QUARTIER EST ÉCHEVIN QUARTIER CENTRE ÉCHEVIN QUARTIER OUEST

Romuald Lemay, LP. Me Gilles Béland,
GÉRANT MUNICIPAL GREFFIER

Uldéric Contré Camille Bellemare Hector Durand CHEF DE POLICE ET DES POMPIERS TRESORIER “ SURINTENDANT DES TRAVAUX 
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MUNICIPALITE DE ST-LEON

NAPOLEON FLEURY, maire
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Roland Charette Joseph X. Béland
Jean-Marie Deschênes Gratien Boulay

Alfred Ferron Marcel Lessard

Paul-A. Fréchette, secrétaire-trésorier |



  

 

 

 
 

CONSECRATION DE
L'ÉGLISE DE LOUISEVILLE

LES 6, 7 JUIN 1962.
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Sous le terme d'office du:

CHANOINE JOSAPHAT BARIL, V.F, curé
ABBÉ MARIUS ST-ARNAULT — ABBÉ JOSEPH HAMEL, vicaires

ABBÉ JEAN-BAPTISTE GRENIER, vicaire Dominical
MARGUILLIERS: JOSEPH LIVERNOCHE LUCIEN GIGUERE

DR. AVELLIN DALCOURT FERNAND JACQUES

RAYMOND DESJARDINS, sacristain
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La Sainte Vierge et l’Eucharistie
NOTRE-DAME DU TRÈS
SAINT-SACREMENT

Marie passe en tête des
grands patrons de l’Eucharis-
tie. C’est juste. Qui dit Eucha-
ristie dit pain. Et qui dit pain
appelle une action de femme:

celle de la ménagère qui pé-
trit la pâte de ses mains et dis-
tribue le pain à la maisonnée.

L’Eucharistie, le meilleur

des pains, le “pain céleste qui
a tous les goûts”, qui nous
vient de Marie, la grande cui-
sinière du Bon Dieu, la Ména-
gère industrieuse et prévoyan-
te qui remplit les greniers de
l'Eglise pour l'immense famil-
le d’affamés que nous sommes.

L'EUCHARISTIE, MARIE EN
FUT LA SOURCE PURE

Les cours d’eau puissants
qui animent nos paysages lau-
rentiens n’ont pas partout la
même profondeur ni la même
abondance des flots. En re-
montant leurs cours, on re-

marque le rétrécissement gra-
dué de leurs rives, qui se rap-
prochent au point de ne bor-
der finalement qu’un ruisseau
minuscule. Puis une source
ténue jaillit du creux d’une
montagne ou du mystère des
sous-bois.
Le fleuve eucharistique qui

arrose et féconde la terre chré-
tienne, connut lui aussi sa
source cachée : c’est la Vierge
Marie, que Dieu voulût imma-
culée dans sa conception pour
que le pain de l’Hostie fut plus
blanc, ce pain destiné à semer
partout la blancheur dans les
âmes. L’âme et le corps limpi-
des de l’Immaculée, voilà la
source cachée, lointaine, mais

très réelle de l’Eucharistie.

L'EUCHARISTIE, MARIE EN
FUT LE PREMIER CIBOIRE

Bien avant que le Christ
anéanti reposât dans la froi-
deur de nos vases sacrés, il

avait trouvé un ciboire de
grand prix, plus riche que l’or
et l’argent, plus vivant que la
pierre inerte de nos autels:

c’était le sein très pur de la
Vierge Marie, ciboire à nul

autre pareil, vase d’honneur,

maison d’or, tour d’ivoire où
s'immobilisa neuf mois la pre-

mière présence réelle de Dieu
sur terre.

L'EUCHARISTIE, MARIE EN
FUT LE PREMIER

OSTENSOIR

Cet objet du culte existe
pour le rayonnement de l’Hos-
tie. Contrairement au ciboire,
qui est le secret garde-manger,
soigneusement voilé et tenu
dans l’ombre du tabernacle,

l’ostensoir est la flamme d'or

qui jaillit de l’Hostie, l’étoi-
lant de rayons pour l’adoration
des foules.

Marie, ciboire du Fils de
Dieu conçu en elle, devient
l’ostensoir de Jésus naissant,
qu’elle montre aux bergers,
aux mages, aux pèlerins pau-
vres de Bethléem. Et plus tard,
à Cana, elle fera rayonner le

Thaumaturge ; au Calvaire, le
Prêtre, le Rédempteur.

Pouvons-nous dire mainte-

nant que Marie ait été la pre-
mière communiante de Jésus
au Cénacle ?
La première heure-sainte  

L'ÉCHO DE LOUISEVILLE

nouvellement fait Eucharistie
dut appartenir aussi à Marie.

MARIE, DISTRIBUTRICE DE
L'EUCHARISTIE

L’Eucharistie, Marie en fut
la grande distributrice dans
tous les âges du monde chré-
tien. Médiatrice des dons di-
vins, elle doit l’être au pre-
mier de tous: L’Eucharistie.  

Dans la famille, c’est le père
qui gagne, mais c’est la mère
qui nourrit. Lui, donne l’ar-

gent: elle, le transforme en

pain. C’est elle qui metla ta-
ble et la couvre de plats pour
la maisonnée.

Au Calvaire, Jésus nous ga-
gna le salut. Marie, la premiè-
re femme, la première ména-
gère de l’Eglise transforme en  
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pain d’autel les richesses de la
Croix.

Elle n’a jamais fini de le
faire, comme n’a jamais fini
de s’opérer par la messe, le ra-
chat du monde.

Et n’est-il pas singulier de
remarquer que tous les lieux
de dévotion à Marie sont aussi
des centres d’intense dévotion
eucharistique ?
  

 

(Bx P.-]. Eymard).

TEL. : 1 d’adoration aux pieds du Dieu
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L’affaiblissement du règne eucharistique, c'est la dé-
cadence ; l'absence de ce règne, c'est l'esclavage, ce sont les
ténèbresde la mort, c'est l’horrible nuit du sépulcre. Il n’y
a plus de soleil, il n'y a plus de vie ; l’homme ou le peuple
ne vit plus que comme les bétes de la nuit qui cherchent
furtivement leur pâture, fuient la lumière, et se cachent
dans les antres sanvages de la terre; ils ont peur de Dien

La Caisse Populaire

de St-Alexis des Monts
qui va toujours de I'avant, vous offre en 1962

o L’Assurance-prét — L’Assurance-vie «
invite toute la population de St-Alexis a prendre

part à ses succès sans cesse augmentés

ST-ALEXIS-DES-MONTS

Bureau de direction:

Adélard Drolet, prés.
Johnny Soucy,vice-prés.
Arthur Deschénes, dir.
Lucien Deschénes, dir.
Raoul Robert, dir.

Membres du crédit :

Moïse Vincent, prés.
Omer Goudreault
Epiphane Carbonneau.

Conseil de surveillance :

Arthur Bellemare,
Joseph Bellemare,
Henri Lemire.

Personnel

Raoul Robert, gérant
Frs Robert, ass.-gérant   
 

  
La Sainte Eucharistie, c’est la royauté du Sauveur, par

elle il règne dans l’homme et sur la société.

 

HEa

La Sainte Eucharistie, c’est un lien d’union, de parenté,
de vraie charité ; on mange le même pain, on est convive de
Jésus-Christ. Tel pain, telle vie.

La Sainte Eucharistie, c’est le lien fraternel des peuples
entre eux, il n’y a que des frères au banquet sacré ; au pied À
de l’autel, ce n’est qu’une famille (Bx P.-J. Eymard).

LA CORPORATION MUNICIPALE
SAINT - ANTOINE - DE-LA - RIVIÈRE-DU-LOUP DE LOUISEVILLE

PAUL-EMILE CARON, MAIRE

EDOUARD BARIL — PIERRE E. DALCOURT — REGINALD CARON

ROSAIRE DOYON — DR YVON MORINVILLE — MARTIAL THISDEL

LEO-PAUL PICOTTE, SEC.-TRES.
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Hommages à Son

EXCELLENCE MGR GEO-LEON PELLETIER

et aux autorités religieuses

a l'occasion du Congrès Encharistique Régional

 

 

BIENVENUE AUX CONGRESSISTES!
 

BOULEVARD OU  EST
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ER

e DODGE e CHRYSLER @& PLYMOUTH © SIMCA © REMORQUES © BOMBARDIER

uit2NaA

CLEMENT & FRERE LIMITEE

ZN

LOUISEVILLE      
 

E
E
R
E

 

F
E

 

 

 



E
r
p

 

  

JEUDI, LE 24 MAI 1962. L'ÉCHO DE LOUISEVILLE PAGE 39

  

 

Le Concile sera un événement historique de première gran-
deur . . . Grand pour l‘Eglise toute entière et pour toute l’hu-
manité.

Le sera le plus grand Concile que l'humanité ait jamais
célébré durant ses vingt siècles d'histoire.

Nous devons nous-mêmes, humbles citoyens de cette hu-
manité terrestre et de cette histoire fugace, mais fils de I'Eglise
de Dieu et membres du Corps mystique du Christ, participer a
l'événement solennel en nous réjouissant, en méditant, en espé-
rant, en priant (Card. Montini).  
 

VOEUX DE SUCCÈS AUX ORGANISATEURS DU CONGRÈS

ET BIENVENUE

À LOUISEVILLE, LES 7 - 8 - 9 ET 10 JUIN    ; % yo

.WN1msX

 

Les MEMBRES DES MAGASINS

 

 

  

  
JULIEN GARCEAU CAMILLE LAURENT ÉLOI LEVASSEUR

BOUCHERIE-EPICERIE (Ancien local P.-A. Gravel) BOUCHERIE-EPICERIE

Tél.: 28 Tél.: CA. 8-2797
Rue Ste-Anne YAMACHICHE 238, Boul. Ouest LOUISÉVILLE ST-PAULIN TEL. : 44  
 
 

MARCHÉ RÉGAL
Robert Voisard. prop.

EPICERIE - LICENCIEE

  18, rue ST-ANTOINE — CA. 82749 —  LOUISEVILLE 7, rue ST-MARC — CA. 8-2764 — LOUISEVILLE

ROBERT RICARD
ÉPICERIE - LICENCIÉE

 
 

 
 

SUCCURSALE DE LOUISEVILLE  Banque Canadienne Nationale

600 BUREAUX AU CANADA

B. TÉTRAULT, GÉRANT    
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Vue intérieure du magnifique
temple de Louiseville
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Vue d'ensemble du reposoir du Congrès Encharistique diocéutin tenn à Trois-Rivières en 1941.
  

 

  À L'OCCASION DU

Bienvenue à Louiseville

CONGRÈS EUCHARISTIQUE RÉGIONAL
  
 

 

Mangez bien le pain du Bon Dieu, le pain de l'Encharistie ;
nourrissez-vous-en, et vous n'aurez plus faim des creatures, vous
n'aurez plus faim de ce qui n'est pas Dieu. (Bx P.-J. Eymard).

LE CENTRE PROFESSIONNEL DE LOUISEVILLE
 
 

 

Charles

Auger, O.D.
OPTOMÉTRISTE

La dévotion eucharistique doit être la dévotion
royale du chrétien. Le service du Roi passe avant le
service de ses ministres. H faut donc lui donner la pre-
mière place dans les exercices de piété : toutes les pra- |
tiques pieuses doivent lui être soumises, en dependre, |
sv orapporter. (Bx Pl. Eymard ;

Tél. : CA. 8-46C5
88, St-Laurent

LOUISEVILLE
(Centre Professionnei,

Dr Jean

Rinfret, d.d.s.
CHIRURGIEN-DENTISTE

Tél. : 8-4690

88, St-laurent

(Centre Professionnel)

Me Gilles

Béland
AVOCAT

Tél. : CA. 8-4330
LOUISEVILLE

(Centre Professionnel)

 
 

La Corporation Municipale de ||| Dr Marcel

la Paroisse de ST-ELIE Marchand
MEDECINE GENERALE

Tél.: CA. 8-2888

88, St-Laurent

LOUISEVILLE

{Centre Professionnel)

ROLAND LEGRIS, MAIRE            
Tel. Rés.: CA. 8-2420

Bur.: CA. 8-4902

BERNARD AUGER
Agent des Assurances

de I'U.C.C.
VIE - INCENDIE - AUTO

RESPONSABILITE

ST-LEON
Cté Maskinongé, Qué.  

COIFFURE

Le Salon

Madeleine
(Pierrette Michand, prop.)

Tél.: CA. 8-5080
88, St-Laurent,

LOUISEVILLE (Centre Professionnel)

 

 

 
 

 

Si Dieu parle au coeur de votre enfant, n'étouffez pas en
lui cet appel. Nul fils ne sera plus proche de vous que celui-là.
Et jamais votre joie ne tarira d’avoir à l'Eglise un ministre, au
monde un rédempteur.

La vocation est un pur don de Dieu ; mais il passe par le
don des pères et des mères, et c'est ce qui fera leur grandeur
et leur action de grâces jusque dans l’éternité (Pie XIN).

 

La Corporation Municipale

GAÉTAN BASTIEN
CONSEILLER

MAURICE O. LESSARD
CONSEILLER

ROBERT LAMPRON
CONSEILLER

MARTIAL THISDEL
CONSEILLER  

  
  5

; A

1 te Ay!Bandy a
s

de Sainte-Ursule
M. HONORAT LESSARD, MAIRE

RENE-PAUL BELLEMARE
CONSEILLER

LEO THIBODEAU

JEAN-MARIE THISDEL, SECRETAIRE-TRESORIER

: CONSEILLER      

 

 

 



JEUDI, LE 24 MAI 1962. PAGE 41

,
———

L'ÉCHO DE LOUISEVILLE

E
e

de succes duYou” ate >
que

au
" org?

cha! ust

Cond’ e oil
Loude

10 just
8, 9 ANNLe 97 À

QONi (NN( A
~~) À7À V. WA

JY

|

& Lee
! MPRIMEURS

ÉDITEURS — PROPRIÉTAIRES

DE L'ÉCHO DE LOUISEVILLE

“@

ET DU COURRIER DE BERTHIER
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La vie familiale et l’Eucharistie
Il nous fait plaisir de songer

qu'au moins pour plusieuss d'entre

vous, nous voudrions que c'eut été

pour tous, le rite nuptial a eu son
aboutissement dans la communion

eucharistique, selon la pieuse ha-

bitude des noces chrétiennes.

“De toute façon, nous voulons

indiquer comment la sainte Com-

munion est un moyen très efficace
pour conserver les fruits bienfai-

sants de la grâce reçue dans le sa-
crement du mariage.

‘Toute âme chrétienne a besoin
de I'Eucharistie selon la parole de

Notre-Seigneur Jésus-Christ :“Si

vous ne manger la chair du Fils de
l'homme, et si vous ne buvez son

sang, vous n'aurez pas la vie en

vous”. “Celui qui mange ma chair  

et boit mon sang a la vie éternel-
le”. (Jean, VI, 54-55).
‘’La Communion eucharistique a

donc pour effet d'alimenter l'union
sanctifiante et vivifiante de l'âme
avec Dieu, de maintenir et de for-

tifier la vie spirituelle et. intérieure,

d'empêcher que dans le voyage et

le combat terrestre vienne à man-
quer aux fidèles cette vie qui leur

fut communiquée au baptême. C’est
dans la sainte Communion que Jé-

sus-Christ veut enrichir les âmes de

ces biens si précieux, et bienheu-

reux ceux-là qui, secondant ses a-

moureuses intentions, savent mettre
à profit ce moyen si puissant de

sanctification et de salut.

“Ils ont un besoin tout particu-
lier de ces aides, les époux et les

parents qui se rendant compte des
 

8, ST-AUGUSTIN

Si nous vivons dans l'Eglise, il faut que mous soyons animés de
son esprit. L'Eglise est en mission dans le monde jusqu'à la fin

des temps (Louis Lochet).

MADAME J. L. TRÉPANIER
RESTAURANT-EPICERIE

TEL.: CA. 8-4305

LOUISEVILLE   
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graves responsabilités assumées par

eux se sont proposé de vouloir y

correspondre sérieusement.

“La famille « besoin d’une inti-

me union faite d'amour et de paix
réciproque. Or, l'Eucharistie est, se-

lon la belle expression de saint Au-

gustin, signe d'union et lien de

charité, et pour cela unit et fait

comme souder entre eux les coeurs.

Pour soutenir les épreuves, les dou-
leurs, les fardeaux communs aux-

quels toute famille, même la mieux

ordonnée, ne peut échapper, il faut

de quotidiennes énergies. La Com-  

munion eucharistique est génératri-

ce de forces, de courage, de patien-

ce et avec la joie suave qu'elle ré-

pand dans les coeurs bien disposés,

elle fait resplendir cette sérénité

qui est le trésor le plus précieux

du fover domestique.

“Nous pensons avec joie, chers

fils, qu'en retournant dans vos vil-

les, dans vos villages, dans vos pa-

roisses, vous donnerez ce spectacle

édifiant de vous approcher souvent

de la Table eucharistique et que

vous rentrerez dans vos maisons en-

suite, portant entre les murs domes-  

JEUDI, LE 24 MAI 1962.

tiques, Jésus et avec Jésus tout va

bien. Viendront ensuite les enfants,
les chers petits enfants que les pa-
rents éduqueront et formeront dans

certe même foi et ce même amour

de l’Eucharistie et qu’ils amèneront

à la Communion, persuadés qu'il
n'y a pas de meilleur moyen pour

protéger l'innocence de leurs en-

fants, ils les conduiront avec eux

à l'autel pour recevoir Jésus, et cet

exemple sera pour eux la plus élo-

quente et la plus persuasive des

leçons.”

S. S. Pie XII.

  
 

(Pie XII).

TÉL. : 15  

Il importe de veiller tous et de travailler
et, nous rappelant la parole du Seigneur :
“La moisson est grande, mais les ouvriers
sont trop pen nombreux”, d'utiliser tous les
moyens de procurer à l'Eglise des ministres
les plus nombreux et les plus saints possible

+

ROBERT LAFOND
MARCHAND GÉNÉRAL

 

SAINT-PAULIN

  
 

  
 

 
106, ST-LAURENT 

Ah! si nous savions ce qu'est l’Eucharistie. Si nous avions
une foi vive au Très Saint Sacrement, que nous serions savants,
riches, heureux et saints ! C’est la vérité royale de la foi, c'est
la vertu souveraine de l‘amour. L'Eucharistie, c’est toute la re-
ligion en action. (Bx P.-J. Eymard).
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EUCHARISTIE ET VOCATION
“CELUI QUI ME MANGE VIVRA POUR MOI”. (Jean, 6, 58).

Dans la culture des vocations, est-il moyen plus puissant que
la Sainte Eucharistie |

Oh ! sans doute, papas et mamans voudront-ils, dans l'idéal
lointain de leurs rêves, offrir à Jésus-Hostie les élus du sanctuaire
et du cloître.

Oh ! sans doute, trouveront-ils en Lui lumière et courage dans
leur sanctification d'époux et leur ministère d‘éducateurs.

Mais aussi, en ce travail de formation, doivent-ils s'emparer

comme du moyen le plus concret, de cette richesse eucharistique
mettant la vie de Jésus-Christ lui-même personnellement en
cause dans la vie de leur enfant :
pour Moi”.

Il vivra pour Moi :

“Celui qui me mange vivra

son Roi trônant sur l’autel de la Messe.
Il vivra comme Moi : son Modèle toujours présent au tabernacle.
Il vivra par Moi:
Il vivra pour moi, son roi.

Il vivra pour Moi : voulant
compléter pour l'avènement de

mon règne, le sacrifice rédemp-

teur du Calvaire reproduit au

sacrifice de la Messe.

Pourquoi les parents reçoi-

vent-ils du ciel le précieux dé-

pôt de l'enfant ? Comme un

jouet mignon ? Ou s’ils ont pour
mission de l’entraîner plutôt vers

son immortelle destinée ?

L'enfant doit découvrir la part
qui lui revient dans le triomphe

de la Cause de l‘Eglise Militante.

Continuer la Rédemption, en se

l’appliquant à soi-même par sa
ferveur personnelle, mais encore

faire — par sa prière, ses sacri-

fices, ses activités, — que se vive

collectivement la politique d’A-

mour du Pater.

Comme cela devient palpa-
ble, sensible, devant le quoti-
dien sacrifice de nos saints au-

tels ! Sacrifice toujours renouve-

lé du divin Coeur de Celui qui
ayant aimé les siens, les aima
jusqu'à la fin, inventa au soir de
l’'adieu la merveille de son uni-

verselle rédemption offerte dé-

sormais à chaque oblation mys-

tique. “Vous, mes petits enfants,
prenez et mangez, car je serai

présent sous le silence du voile
sacramentel. Vous, mes choisis,

faites ceci en mémoire de moi,

car je serai agissant désormais

sous le voile du ministère sacer-

dotal”.

De se retrouver ainsi, chaque

matin, devant le salut du mon-

de; de deviner les mêmes désirs

inquiets pour le rachat des â-

mes . . . ! D'entendre cet appel,

alors que bouillonne au calice

le Sang de l’Agnieau .

Je comprends alors le coura-
ge que met dans une vie la mes-  

sa force reçue en nourriture au ciboire.

se : tout devenant comme une

intense préparation de l’offran-
de ou une exigence de l‘immola-

tion promise. Et la béatifiante

tentation de redire devant la tâ-

che immense des âmes

qui attendent : "Je pendrai le

Calice du salut” . . .

Je comprends l‘enthousiasme

de celui qui monte au chemin de
l'idéal et pour qui l'autel devient

la halte du chemin . .

{I— IL VIVRE COMME MOI,
SON MODELE

Il vivra comme Moi : son Mo-

dèle mettant sans cesse devant

ses yeux l‘’idéal à reproduire, le
modèle à imiter.

Car I'Hostie n'est pas seule-
ment |'immolation du Calvaire
qui appelle à la conquête pour
le divin Royaume. Elle devient
le centre de vie, le Modèle à re-

produire et imiter.
 

L’aimable Saint François de
Sales dirait que la vertu sans
l‘Eucharistie est comme la “musi-
que notée” au lieu de la “musi-
que chantée”. Et plus catégori-
quement encore, notre Bienheu-
reux  Pierre-Julien Eymard :

“Pour progresser dans la vertu,
le chrétien a besoin d'avoir
toujours présent son modèle ;

il a besoin d'une force toujours
actuelle et toujours croissante ;

d'un amour qu il’excit eet le sou-
tienne. Or, ce n'est que dans la
très Sainte Eucharistie qu'il trou-
ve parfaitement ces trois biens”.

L’Eucharistie devient la ren-

contre de Quelqu'un, d’une Per-

sonne : une Présence |! Présence

de Celui qui a commencé par vi-

(suite a la page 47)

 

P.-J. Eymard).

 

L'Eucharistie est comme un fleuve de vie sortant
du Cénacle et serpentant à travers tous les peuples,
puis allant se perdre dans l'océan de l'éternité (Bx

31. ALEK HARDWOODPRODUCTS Le.
ST-ALEXIS-DES-MONTS

TEL.: 55-R-4
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HOMMAGES AUX

ORGANISATEURS DU

CONGRÈS

DE LA PART DE

ROLAND LIVERNOCHE
MAIRE DU VILLAGE DE

MASKINONGÉ

  

 
 

  
 

 

A la Pentecôte, l’Eglise est sortie de son
berceau, elle est entrée aussitôt danssavie
publiqueetactivé;ellepeutdonc bien, après
cette fête, exalter avec éclat son divin Epoux,
vivant auprès d’elle. Oui, la Fête-Dieu est une

des plus grandes fêtes de l’Eglise. (Bx P.-J.
Eymard)

 

CORPORATION MUNICIPALE DE LA
VISITATION DE POINTE-DU-LAC

M. LOUIS BEAULIEU, MAIRE.

ECHEVINS: «

M. LEO ARBOUR — M. FERNANDO GUILBERT — M.J. PHILIPPE DUGRE

M. ANTONIO BENOIT — M. J. DENIS GARCEAU — M. ROSARIO CRETE.

M. MARCEL CRETE, SECRETAIRE-TRESORIER
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Il s’agit moins bien pour un enfant de savoir
si le bon Dieu l’appelle, que de savoir s’il veut se
donner à Dieu : au lieu d’attendre, il convient de
s'offrir (Mgr Duperray).
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BIENVENUE AUX CONGRESSISTES /

RESTAURANT FLAMINGO
(Laurent Lambert, propriétaire)

CUISINE CANADIENNE
OUVERT 24 HEURES

TEL.: CA. 8-2990
72, ST-LAURENT LOUISEVILLE

 

 

    

L'Eucharistie, c’est Jésus-Christ,
l’'Emmanuel, Dieu avec nous, an
milien de nous, pour nous.

L’Encharistie, c'est Notre-Sei-
gneur personnellement au milien
de nous comme un ami, comme un
père, comme notre Roi (Bx P.-J.
Eymard).
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JEUDI, LE 24 MAI 1962,

Consécration de l'église de
Louiseville, les 6 et 7 juin
Le Congrès de Louiseville a

un prélude liturgique des plus
majestueux, et qui donnera oc-
casion de participer à une cé-
rémonie d’un caractère excep-
tionnel: la consécration de l’é-
glise paroissiale.

I— EN QUOI CONSISTE
CETTE CONSECRATION?

a) La bénédiction, tous le
savent, est en général un rite,
un geste, une priére par les-
quels un ministre du Seigneur
appelle la faveur spirituelle ou
temporelle de Dieu sur les
hommes et les choses. Il y a
des bénédictions ‘’invocatives”
qui implorent la munificence
divine, sans pour cela établir
dans un état saint et sacré.
L'on bénit un malade, ete. et
cela aussi souvent que désiré.
II y a aussi les bénédictions
‘’constitutives’, par lesquelles
on sépare un objet ou une per-
sonne du monde profane, par
exemple un chapelet bénit. Ce-
ci ne peut l’être qu’une seule
fois, à cause du caractère per-
manent de cette bénédiction.

b) La consécration désigne
une bénédiction “constitutive”
particulièrement solennelle,
par laquelle on dédie d’une fa-
çon permanente et définitive
au culte de Dieu : un sujet,
homme ou chose, jusque là
commun ou profane. Et ce rite
prend figure de prières aux-
quelles se sont jointes des onc-
tions. La consécration du prê-
tre en vue du service des au-
tels et des âmes s’appelle or-
dination. La consécration des
évêques et des rois s'appelle
sacre. La consécration des tem-
ples et des autels est appelée
dédicace.

!— CETTE DEDICACE:
LE PLUS SOMPTUEUX
DES SACRAMENTAUX

a) Par ses éléments : les ana-
logies avec les sacrements de
l'initiation chrétienne sont des
plus frapantes et suggestives.  

S'inspirant des rites du Bap-
téme, le pontife célébrant as-!
perge les murs de l’église, et
en y trace des croix qui sont
l’'épouvante des démons. La
Confirmation est symbolisée
par les onctions du saint chrê-!
mesur ce temple purifié. L'Eu-
charistie elle-même y est célé-
brée, car la messe termine ces
ardentes supplications.

b) Par son symbolisme :
Symbole de l’Eglise vivante,
dont le chantier spirituel est
figuré par l'ordonnance, la
cohésion des matériaux et des
lignes, par l’harmonie et l’uni-
té de l’édifice. Symbole de l’â-
me du baptisé, temple spirituel
ou le respect, la pureté, la,
prière, l’amouret les sacrifices
font un perpétuel cantique de
religion et de gloire au Créa-
teur et Rédempteur.

¢) Par son efficacité : l'E-
glise entend faire de ce temple
consacré un instrument de la
grâce de sécurité, en cette de-
meure où la miséricorde triom-
phe de satan. Grâce de paix,
puisque Celui qui donne la
paix y habite en personne.
Grâce de sanctification, puis-
que la foi y sera préchée, les:
sacrements distribués, la Sain-
te Eucharistie confectionnée
pour le Sacrifice du salut.

1!— QUELS SONT LES RITES
DU NOUVEAU
CEREMONIAL ?

La consécration de l’église
de Louiseville prendra aussi fi-
gure d’innovation. C’est que
Rome vient de publier, — à
Pâques, — un nouveau céré-
monial. Dans son rajeunisse-
ment de la liturgie, on peut af-
firmer que la cérémonie la
plus touchée est justement cel-
le d’une consécration d’église.
Disons simplement quelques
détails : il reste de l’ancienne
formule 20 antiennes sur 57,|
10 psaumes sur 25, 2 “flecta-.
mus genua” sur 15. Les cere-
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Tous doivènt s'efforcer d'accroitre le re-
crutement de'vigoureux et vaillants ouvriers
pour la Vigne du Seigneur, d'autant plus
que les besoins moraux de la société, loin
de diminuer, vont toujours croissant (Pie NI)

+ + +

JAMES LYSIGHT ENRG.
ASSURANCES GENERALES

Vie — Feu — Automobiles — Responsabilités

JEAN BRODEUR, REPRÉSENTANT

Tél. : Bureau : 42 — Résidence : 101 SAINT-PAULIN

 

 

 
 

  monies n’ont lieu qu’une fois, |
(suite à la page 46) |
 

*

TÉL.: 30

Si nous vivons dansl'Eglise, àl faut que nous soyons

animés de son esprit. L'Eglise est en mission dans le

monde jusqu'à la fin des temps (Lours Lochet).

LÉOPOLD BELLEMARE
MERCERIE-

+

MEUBLES

ST-ALEXIS-DES-MONTS

 

 

Eymard).

  
BOUL. OUEST 

Qu'il est beau ce triomphe royal et populai-

re de Jésus en la Féte-Dieu ! Jésus est grand en

ce jour au sein des sociétés, lus seul est grand :

c'est le jour de sa royauté sur la terre (Bx P.-J.

MERCERIE

HOMMES et GARÇONS

PAUL VOULIGNY
TÉL. : CA. 8-4818

POUR

LOUISEVILLE   

La sainte Eucharistie, c’est Jé-

sus passé, présent et futur. C’est la

fin d’amourde sa vie mortelle ; tous

ses mystères y sont glorifiés, toutes

ses vertus s’y retrouvent d’une ma- 0

nière admirable. C’est le royal mys- É ; CONGRÈS

tère de la Foi, où toutes les vérités j EUCHARISTIQUE |

aboutissent comme les fleuves dans
l’océan. C’est tout dire en disant :

L’Eucharistie ! (Bx P.-J. Eymard).

  
78,9,10 suin]oursevinee

 

LA MUNICIPALITÉ DE LA
PAROISSE DE ST-PAULIN

M. ARMAND DUPUIS, MAIRE

M. JULES BELLEMARE, SECRÉTAIRE-TRÉSORIER
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Jésus-Christ est aimé comme an- of
cun roi de la terre ne la été et ne J
le sera jamais. IL est aimé ponr lui- il
même, malgré sa doctrine austère et
les sacrifices pénibles qu'il impose.
Son amour est la chaîne virginale
des coeurs qui s'attachent à lui. Il
est servi par amour, sans intérêt
matériel, dans les causes les plus
difficiles et les plus épuisantes.
Quel roi terrestre a jamais connu le
dévouement des missionnaires à
l'extension du règne de Jésus-
Christ 2 (Bx P.-]. Eymard).
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LA CORPORATION DU
VILLAGE DE ST-PAULIN

JOSEPH-EDOUARD BERGERON, MAIRE

MAURICE RABOUIN

ALBERT ED. BRODEUR ARMAND GUIMOND

ANACLET BERGERON LEONARD COLLARD

REAL GUIMOND, SECRETAIRE-TRESORIER
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LA PROCESSION DES
CONGRÈS AU

Si la dévotion eucharistique est
le thermomètre de la foi d'un peu-

ple, nous pouvons affirmer avec un

légitime orgueil que le Canada oc-

cupe une place de choix, dans l'E-
glise universelle.

Car depuis l'historique Congrès
Eucharistique de Montréal, en 1910,

nous comptons au pays 150 Con-

grès, qui auront été comme la mani-

festation ardente er collective de no-

tre ferveur envers le Dieu caché,
toujours personnellement présent

au saint mystère de nos autels. In-

nombrables furent les fêtes-Dieu

que cette procession du flambeau

eucharistique a suscitées en nos dix
provinces,

Qu'il nous suffise de parcourir

l'histoire de la province de Québec:

Congrès International à Montréal,
en 1910; national à Québec, en

1938; provincial en cette cité de
Champlain, en 1923; diocésains à
Montréal, en 1935, aux Trois-Ri-

vières en 1941, à Saint-Hyacinthe,

1944, Mont-Laurier 1952, Rimous-

CANADA
ki 1955, Sherbrooke 1959 Quant

aux congrès paroissiaux ou régio-

naux, c'est par dizaines qu'il fau-

drait les citer, si la liste n'en de-
venait fastidieuse, . .

Mais Trois-Rivières est surtout

dans la mémoire de tous les diocé-
sains. Avec une royale splendeur.
due à la générosité et à la munifi-

cence du diocèse tout entier, la

cour du Séminaire Saint-Joseph de-
venait, du 20 au 24 août 1941, u-

ne immense cathédrale à ciel ou-

vert. Qui ne se souvient de la ré-
ception de S. Eminence le Cardinal

Villeneuve ou du Délégué Aposto-

lique, de ces vigiles nocturnes ou

infatigablement ‘la foule enthou-

siaste prenait la sainte rable d'as-

saut? Visions du ciel qui restent

comme un permanent appel à la
vie eucharistique et liturgique. Sou-

venir qui urgent les résolutions de

rayonnement et de service du

Christ, Roi et Centre de tous les coeurs: “Jésus, Roi d'amour, au
 

P.-J. Eymard).

 

Heureuse I'ime qui sait trouver Jésus en la divine
Eucharistie, et en Jésus-Hostie toutes choses ! (Bx

* %

E. FLAGEOL
5 — 10 — 15 cts

CN

ST-ALEXIS-DES-MONTS   

pouvoir divin, étends sur les coeurs,

ton règne sans fin !”

Certains diocèses méritent une

mention honorable, pour la fréquen-

ce avec laquelle ils convient leurs

ressortissants au pied des reposoirs.

Montréal, a eu, à date près de 20

congrès. Québec, une trentaine. Ri-

mouski, une douzaine. Une dizaine

à Saint-Jean-de-Québec. Gaspé: 13.

Saint-Jérôme: 7. Nicolet: 5. Sher-

brooke: une dizaine. Et Trois-Ri-

vières : €. (Ls-Ph, Audet, 5.5.5.)  

Consécration...
(suite de la page 45)

au lieu de trois, comme par
exemple lé tourde l’église, etc.
Quant aux cérémonies elles-

mêmes, en voici une brève
synthèse:

a) Aspersion et dedicace :
Aspersion externe. Puis en-
trée. Puis aspersion interne.
Lustration de l’autel. Enfin dé-
dicace de l’église, avec la croix
de cendre faite devant le sanc-
tuaire.

b) Déposition des reliques :
Procession de translation, puis
déposition au sépulcre de l’au-  

tel, qui sera ensuite scellé.
c) Consécration de l'église

et de l’autel : douze croix au-
ront été fixées en maçonnerie,
sur les murs intérieurs. Le cé.
lébrant va les lustrer avec le
saint-chrême. Au tour de l’au-
tel à être dédié irrévocable-
ment, avec les huiles saintes.

d) La célébration de la sain-
te messe : Comme il se doit, ia
messe, célébrée pontificale-
ment, termine cette cérémo-
nie. Le texte est celui-là même
des dédicaes “Terribilis est
locus iste : Plein de majesté ce
lieu qui est la demeure de
Dieu et la porte du ciel”.

 
 

TÉL. : 18 :  
Le culte de l'exposition solennelle est né-

cessaire pour sauver la société. La société se + +
meurt parce qu'elle n'a plus de centre de
vérité et de charité, plus de vie de famille.
Chacun s'isole, se concentre, veut se suffire ; + w=
la dissolution est imminente. Mais la société
renaîtra pleine de vigueur quand tons ses
membres viendront se réunir antour de no- + +
tre Emmanuel (Bx P.-]. Eymard).
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Notre-Seigneur, envoyant ses licutenants par le monde, leur

dit : “Allez et enseignez ! Commandez à toutes les nations !”

C'est du Cénacle que sont partis ces ordres. Le tabernacle eu-

charistique, prolongement du Cénacle, est le quartier général du

Roi des rois ! Ses vrais sujets lui sont vonés à la vie. à la mort.

(Bx P.-J. Eymurd)   

La Corporation Municipale de la

Paroisse St-Joseph de Maskinongé

JULES PAQUIN, maire

JEAN-BAPTISTE COURNOYER
CONSEILLER

ALCIDE ROSS
CONSEILLER

DONAT ST-LOUIS
CONSEILLER

JACQUES-AIMÉ DUGAS, SECRÉTAIRE-TRÉSORIER

RAOUL GABOURY
CONSEILLER
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Eucharistie…
(suite de la page 44)

vre son programme avant d'ap-
peler les humains à sa suite, et

qui reste toujours au tabernacle
comme dans son quartier géné-

ral d’où il lance ses mots d'ordre.

Rencontre de Quelqu'un ! Car

l’on saura le faire aimer par le
jeune enfant . . .

Ce petit Jésus de la première
communion : dont la grande vi-

site sera préparée avec une nai-

ve ferveur, et auprès de qui l’on
suggérera de demander des mis-
sionnaires pour le porter aux au-
tres enfants de ‘univers.

Ce Jésus du tabernacle soli-

taire, que l’on fera aimer et fré-
quemment visiter, faisant l’a-
moureuse causette et les inquè-

tes confidences, alors que “les
yeux dans les yeux” l'on peut
réciter avec lui le Notre Pére.

Ce Jésus des messes matina-

les et des fréquentes commu-

nions, que l’on pourrait bien un

jour être appelé à consacrer ou

distribuer aux âmes affamées.  

Ce Jésus que l’on porte au

mourant, et qui pour chaque lut-
te de la vie comme de la mort,

reste le grand viatique de la

route, attendant une volonté

pour le consacrer, une main pour
le donner.

Ce Jésus des grands triomphes

sociaux, qui désire tellement
voir son peuple instruit de sa

foi, éclairé des lumières de son
Evangile, fortifié par ses sacre-
ments.

Ce Jésus, devenu centre du

coeur, saura bien faire le reste,

et attirer la jeune âme à ses

royales conquêtes . .

lll— IL VIVRA PAR MOI,
SA FORCE

Il vivra par Moi : sa force et

sa vertu, regues au sacrement du

banquet eucharistique.

Car l‘Hostie n’est pas seule-

mentle sacrifice rédempteur ap-

pelant à la conquête ou le sti-

mulant idéal dans le zèle des

âmes ! Elle est enfin l'assurance

 

TÉL. 50

De l'application et du zèle que vous aurez
mis à former des prêtres, vous retirerez les
fruits les plus précieux (Léon XII).

MAURICE LEMAY
ÉPICIER - BOUCHER

ST-ALEXIS-DES-MONTS   
 

du secours pour réaliser ce
qu'elle demande.

Il vous souvient de ce prophè-
te tombant lassé à en mourir, au

désert poudreux, et que le pain

de l'ange revigore vers la mar-
che du devoir.

Comment les “appelés” trou-
veraient-ils le courage de traver-

ser le désert d'un monde qui tou-
jours les ignorera, et de devenir
les “élus” de Dieu ?

Ecoutez cette conclusion d’en-

quête sur la formation de la jeu-

nesse : ‘’L‘instruction du caté-

chisme ne suffit pas pour s’in-
corporer complètement au Christ.

Il faut encore manger ce pain de
vie. A force de manger le dé-

vouement, l'amour, la grandeur
d'âme, la noblesse, le sacrifice,
on se prépare à tous les sacrifi-

ces, On se sature de vie surna-

turelle et l’idéal chrétien, sans

sen douter, comme l'enfant
grandit sans le remarquer”.

Avait-il profondément raison,

le decteur de la piété eucharisti-

que, le Bx P.-J. Eymard, quand
il disait : “Semez des Hosties,

vous récolterez des prêtres” . . .

Le ciboire devenant comme un

atelier où Jésus travaille ! Dieu,
non seulement présent à notre

vie, Mais en nous ! Jésus -Hostie

travaillant lui-même pour le
cloître ou le sanctuaire !

Parents chrétiens : Faites tra-

vailler le Saint Sacrement dans

l'âme de vos jeunes.

Semez des hosties ! Vous ré-

colterez des Prêtres !

Comme cette scène sublime
d'un jeune prêtre mourant . . .

Depuis sa prime enfance, il a-

vait communié chaque matin,

trouvant là uniquement le cou-
rage héroïque de monter jus-
qu'au saint autel, malgré une
santé délabrée. Et maintenant,

lui qui avait demandé et obte-
nu sa messe, il allait mourir .. .

On lui annonce qu’arrive le Vi-

atique du Voyage : Oui ! Une

dernière Hostie !”

Et la dernière hostie apportait

le triomphe, ce triomphe qu'une

main tremblante avait décrit sur

son lit de douleur:  

Ah ! Qu'il arrive enfin le re-

pos dans la gloire
En ton séjour.

Après le dur combat, ce sera

la victoire,
Sans nul retour.

Quand  pourrais-je chanter
avec le choeur des anges
L'Hymne sans fin ?

Et joindre à leurs concerts les

brûlantes louanges

D‘un séraphin ?
Ls.-Ph. AUDET, s.s.s.

 

regardez la campagne :

Jean, 4, 35).

80 St-Laurent —

Je vous le dis, levez les yeux et
Elle est

blanche pour la moisson (Saint-

* K ok

Louiseville Electrique & Télévision Enrg.
F. Gélinas, Technicien, prop.
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 TÉL. : 21 
Comme les grains de blé, de dispersés qu'ils étaient sur les

monts, s'unissent et ne forment plus qu'un seul pain, qu'ainsi se
réunisse des extrémités de lu terre, à Seigneur, votre Église dans
votre royaume (Prière des premiers siécles).
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BERNARD GUIMOND
Représentant de l'INDUSTRIELLE ASSURANCE-VIE
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L’Eucharistie est le règne de Jésus-Christ dans le monde. C’est par
l’amour divin qu’il faut ramener les peuples à la vertu, à la foi. H n’y a
pas de moyen plus efficace. C’est peut-être même le seul qui nous reste
pour combattre l’indifférence qui règne dans le monde et qui gagne
même le coeur des fidèles. C’est en montrant l’amour de Jésus-Christ
qu’on réveillera, dans les coeurs engourdis, le sentiment de l’amouret le
besoin de la vertu (Bx P.-J. Eymard).  
 

M. ROMEO FRAPPIER

PRO-MAIRE, ECHEVIN

M. UBALD GIGUERE

M. ALCIDE ALLARD

ECHEVIN

M. WILBROD FRAPPIER

ECHEVIN

LA CORPORATION MUNIGIPALE DE ST-ALEXIS-DES-MONTS
M. ATHANASE PLANTE, Maire

M. ARTHUR DESCHENES

ECHEVIN

M. ARTHUR LESSARD

: ÉCHEVIN
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R.P. Ls-Ph. AUDET, s.s.s.
Animateur général

CROISADE SPIRITUELLE DANS LES ÉCOLES:
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Rév. Léopold Rompré, V.F.
Curé de St-Paulin
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A  

   
M. P-A. GRAVEL

Trésorier

>

Abbé M. ST-ARNAULT

Secrétaire

M. GERARD CHAMPOUX du Vicariat Forain d’Yamachiche.

M. ROBERT LAFOND du Vicariat de St-Paulin.

R. P. ROBERT GODARD, sup., curé du Christ-Roi de Shawinigan.

ABBÉ JOSEPH HAVEL et M. BERNARD MILOT.

R. FRÈRE CÉLESTE FORTIER,directeur du Collège St-Louis.

MME ULDÉRIC CONTRÉ.

MME RODRIGUE LA TOURELLE.

ABBÉ JOSEPH HAMEL.

RÉV. FRÈRE ROLAND DESROCHERS,I.C.

RR. SS. DE L’ASSOMPTION DE LOUISEVILLE.

REV. FRERE CELESTE FORTIER, F.I.C.

M. MAURICE BÉLAND du Nouvelliste.
M. LEOPOLD COMTOIS, de l’Echo de Louiseville.
M. MARIUS DUPUIS, du journal Le Mauricien.

M. JEAN-PAUL PICHETTE.

M. RICHARD NORMANDIN,artiste-décorateur de Shawinigan.
MM. RAYMOND DESJARDINS et BENOIT LAFONTAINE.

M. MARC CINQ-MARS,président du Jeune Commerce de Louise-
ville Inc.

LT COL. LUCIDAS TRÉPANIER, président de la Garde Paroissiale
de Louiseville.

M. ULDÉRIC CONTRÉ,chef de Police.
CAPORAL LUCIEN BERGERONde la Police Provinciale.
M. JÉRÔME LAMPRON,des Ambulanciers St-Jean.
M. JEAN-JACQUES PLANTE, scoutmestre de la Troupe St-Antoine
de Louiseville.     

   

 

  

 


